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Le président français en
fait-il trop ? L’interro-
 gation est légitime vue
 de l’extérieur d’une

France qui veut impérative-
ment se construire son
   11-Septembre à deux ans d’un scrutin présiden-
tiel qui donnait, il n’y a pas plus de deux semaines,
François Hollande grand perdant du premier tour de
2017. Un Hollande, déjà maladroit ou provocateur
en 2013, lors d’un discours devant le Conseil repré-
sentatif des institutions juives de France (Crif), quand
il a salué sur le ton de l’humour, selon la version
officielle, son ministre de l’Intérieur de l’époque,
Manuel Valls, revenu «sain et sauf» d’Algérie. Le chef
de l’Etat français, au plus bas dans les sondages à
cause de sa politique intérieure, décriée par sa pro-
pre famille politique pour ses choix économiques et
sociaux, laminé par la sortie du très médiatique «Mer-
ci pour ce moment» de son ex-compagne Valérie Trie-
rweiler, semblait en perte de vitesse jusqu’à ce 7
janvier, jour de l’attaque des locaux de Charlie Heb-
do. Si, depuis sa prise de fonction présidentielle, il
comptait ses heures de gloire sur les champs de ba-
taille au Mali et prochainement en Libye, le passage
à l’acte des trois djihadistes en plein Paris semble
lui redonner un peps certain et une remontée nota-
ble dans les sondages. Cette dynamique est entrete-
nue par les spins doctors de l’Elysée trouvant son
apogée dans ce show ultra médiatisé du 11 janvier
avec le défilé d’une cinquantaine de chefs d’Etat et

Moncef Wafi

Les jeux de rôle
de Hollande

de gouvernement pour dénon-
cer le terrorisme. La veine tou-
te trouvée n’est pas près de se
tarir puisque Paris continue de
surfer sur cette vague en faisant
de Hollande le chef de guerre

qu’il n’est pas. Un costume de général à endosser à
défaut de celui d’homme d’Etat, le seul qui peut en-
core lui faire entretenir un infime espoir d’être réélu
d’ici deux ans. Le gouvernement socialiste jouant à
fond la carte du danger islamiste mais de l’intérieur,
cette fois, entend faire durer cette stratégie dans le
temps privilégiant les discours alarmistes et entre-
tenant sciemment les amalgames capables et coupa-
bles de détourner l’opinion publique française de ses
problèmes au quotidien. La fameuse main étrangè-
re, chère aux pays totalitaires, reproduite par la Fran-
ce pour se chercher un bouc émissaire à ses problè-
mes internes. L’islam et l’immigration sont tout dé-
signés pour ce rôle et du coup s’approprier les deux
chevaux de bataille de la droite et de l’extrême-droi-
te en perspective des prochaines échéances électo-
rales. L’offensive du locataire de l’Elysée ne s’arrête
pas là puisqu’il a encore dérapé en menaçant ceux
qui brûlent le drapeau tricolore à l’étranger lors des
manifestations anti-françaises, rappelant le rôle de
son pays dans la lutte contre le terrorisme et don-
nant des leçons à qui veut l’entendre sur la liberté
d’expression à la sauce française. Un cynisme qui
n’a d’égal que le silence des dirigeants arabes de-
vant tant de morgue.

Une soixantaine de personnes ha
bitant la Casbah d’Alger  ont ob-

servé hier en début d’après-midi de-
vant le siège de l’APC un sit-in de
protestation demandant leur reloge-
ment, a-t-on constaté. «Négligence
totale pour les habitants de la Cas-
bah, ceux habitant les maisons clas-
sées rouge», est l’une des banderoles
brandies par les manifestants,  ras-
semblés devant le siège de la mairie
de la Casbah, à la Place des Martyrs
d’Alger. Un des manifestants protes-
te: «Malgré notre recensement depuis
2003 par l’APC, qui a constaté la
vétusté de notre habitation, la wilaya
a oublié  de nous reloger». La plu-

M. Aziza

Le président du parti Ahd 54, Ali
 Fawzi Rabaine, a appelé, hier, le

président de la République à «
s’adresser  aux citoyens du Sud» et
à «répondre ne serait-ce que par un
court discours» aux imposantes ma-
nifestations contre le gaz de schiste
qui perdurent depuis plusieurs jours
dans la région.
   Lors d’une conférence de presse
animée, hier, au siège de son parti,
M. Ali Fawzi Rabaine, trouve anormal
que le président de la République ait
la capacité de recevoir  plusieurs per-
sonnalités politiques étrangères sans
pouvoir pour autant répondre ou par-
ler aux citoyens. Et de s’interroger
«qu’attend le président pour interve-
nir ?»  «Où sont passés les représen-
tants de L’Etat et du peuple censés être
à l’écoute des citoyens ?». Une ab-
sence qui ne fait que creuser davan-
tage le fossé qui sépare l’Etat de ses
citoyens, estime-t-il. Et d’ajouter que
cette absence est à l’origine du man-
que de confiance des citoyens du Sud
envers le gouvernement et qui s’est
traduit par le refus de toutes les décla-
rations contradictoires émanant du 1er
ministre Abdelmalek Sellal, du minis-
tre de l’Energie et du DG de Sona-
trach sur le dossier du gaz de schiste.

Yazid Alilat

Le gouvernement lâche du
lest et ne conditionne plus
le retour au crédit à la con-

sommation, à des conditions dra-
coniennes pour les industriels al-
gériens. La loi de Finances 2015,
dans son article 88, réintroduit le
crédit à la consommation, mais qui
ne sera appliqué que pour la pro-
duction nationale. Une première
barrière pour l’accès à cette facilité
financière a été levée par le grou-
pe chargé par la Tripartite, en 2013,
de la protection et de la promotion
de la production nationale.
   L’astuce trouvée, pour ne pas
pénaliser la production nationale,
à faible taux d’intégration, a été
de baisser justement ce taux, à
moins de 40%, imposé, initiale-
ment. «La réflexion engagée dans
ce groupe (de travail) va dans le
sens de ne pas arrêter un taux fixe
pour tous les produits», contraire-
ment à ce qui avait été proposé,
dans le rapport du groupe chargé
de la protection et de la promo-
tion de la production nationale,
issu de la Tripartite, d’octobre
2013, indique une source proche
du ministère de l’Industrie.
   Le groupe de travail, issu de la
Tripartite d’octobre 2013, avait
proposé un taux d’intégration égal
ou supérieur à 40%, pour ne pas
pénaliser le produit national.
En fait, le sous-groupe chargé de
la relance des crédits à la consom-
mation, mis en place à l’issue de
la Tripartite, en octobre 2013,
avait proposé 4 opérations pour
la relance du crédit à la consom-
mation, une des stratégies du gou-
vernement pour redresser le sec-
teur industriel ainsi que la produc-
tion nationale, mal en point sur le
marché national, face aux pro-
duits importés.
   La relance du crédit à la con-
sommation, attendu, d’ailleurs,
par les Algériens, a été recadré par
la Tripartite et doit être réalisable,
à travers 10 mesures concrètes,
notamment, l’élaboration de la lis-
te des entreprises intéressées par
cette formule, la valeur des pro-
duits concernés ainsi que les mo-
dalités et conditions d’attribution
de ces crédits. Or, ils se trouve que
la faiblesse de l’industrie nationa-
le ne peut aller jusqu’à cette pro-
portion, d’où un revirement de
position au ministère de l’Indus-
trie. «Il s’agissait de propositions,
mais après concertations, nous
sommes convaincus que le taux
de 40% est très exagéré, pour cer-
tains produits», explique la même
source. «La fabrication nationale
de certains produits, de haute
technologie (ordinateurs, voitu-

part des personnes participant à ce
rassemblement de protestation disent
que leurs maisons «sont classées rou-
ge» et qu’elles ne veulent plus y res-
ter» avant de revendiquer «notre quo-
ta de logements». «Nous voulons être
relogés dans les plus brefs délais,
avant la fin  de l’hiver», explique à
l’APS un des manifestants. L’accès au
siège de l’APC de la Casbah a été
refusé au journaliste  de l’APS qui
n’a pu avoir de plus amples expli-
cations des responsables de la com-
mune sur cette manifestation. Les
manifestants demandaient par
ailleurs la présence du wali d’Alger
pour lui exposer leurs revendica-

tions. La wilaya d’Alger avait initié
dès juin dernier une vaste opération
de relogement des familles des sites
précaires, des immeubles menaçant
ruine, dont les douérates de la Cas-
bah classées rouge, ainsi que les
maisons et appartements touchés
par le séisme du 1er août dernier.
La wilaya d’Alger dispose d’un pro-
gramme de 84.000 logements des-
tinés à la lutte contre l’habitat pré-
caire. Le plan est en cours d’exécu-
tion et la  première phase, entamée
en juin et portant sur la distribution
de 25.000 logements sociaux, est
pratiquement achevée, avait récem-
ment annoncé le wali.

Casbah d’Alger
Protesta devant la mairie

pour un relogement

   Tout en se disant contre l’exploi-
tation du gaz de schiste, le président
du parti Ahd 54 préconise de chan-
ger d’attitude en renonçant à ces
projets «politico-politiciens» et de
recourir rapidement aux énergies
renouvelables, solaire et  éolienne.
Se disant capable de résoudre «le cer-
cle vicieux» dans lequel se trouve de
la wilaya de  Ghardaïa, Fawzi Rabai-
ne demande à l’Etat de lui donner
les prérogatives pour intervenir afin
d’instaurer une paix durable dans
cette région. Sans vouloir donner sa
recette, le conférencier a affirmé qu’il
a le remède et qu’il peut réussir là où
l’Etat a échoué pour garantir une sta-
bilité durable à la vallée du M’zab.
Pour Fawzi Rabaine, la question de
Ghardaïa n’est ni sécuritaire ni ethni-
que mais le problème «est dans ces
responsables locaux qui ne cessent
de créer la zizanie et ce, depuis de
longues années».
   Invité à se prononcer sur l’éven-
tuel remaniement ministériel, Faw-
zi Rabaine a estimé que des chan-
gements de ministres dans le gou-
vernement «ne vont pas stopper la
chute des prix du pétrole ni les faire
augmenter». Dans son réquisitoire
contre le gouvernement, Rebaine af-
firme qu’on est au quatrième man-
dat et le gouvernement n’arrive même

pas à solutionner des questions à la
por tée de notre pays, à savoir
l’autosuffisance. Le résultat est là :
«30.000 importateurs, peu d’entrepri-
ses algériennes et absence d’un réseau
industriel», dit-il. Et d’ajouter «on veut
un bilan des 3 derniers mandats et on
veut savoir où sont passés les 860 mil-
liards de dollars, des détails sur la
consommation d’une telle envelop-
pe financière» .  
   Pour Rabaine, «une trêve politique
et sociale» est impérative et «un dia-
logue entre l’opposition et le pouvoir»
doit être imminent pour ouvrir la voie
à une période de transition et un
gouvernement de consensus où
l’opposition sera largement repré-
sentée. Pour ce qui est de  la pro-
position d’une conférence nationa-
le de consensus émise par le FFS,
le président du parti Ahd 45 a affir-
mé qu’il  n’y participera pas et pré-
cise que son parti n’a pas besoin de
parrain. «Quand on veut dire quel-
que chose à l’Etat, on le fera direc-
tement», a-t-il souligné
   Enfin, Rabaine regrette l’absence
de réaction de la part du président
de la République, du président de
l’APN et du Sénat sur les caricatu-
res blasphématoires de Charlie
Hebdo visant d’une façon récurren-
te notre Prophète.

Ahd 54
«Bouteflika doit s’adresser aux citoyens»res...) nécessite l’importation d’un

certain nombre de pièces (dont la
fabrication n’est pas encore maî-
trisée localement). En clair, aucun
produit algérien, éligible au crédit
à la consommation, y compris la
‘Symbol’, ne pourra atteindre le
seuil d’intégration de 40%, et
donc le retour du crédit à la con-
sommation sera compromis.
   Et, fatalement, la Renault ‘Sym-
bol’ sera, effectivement, concer-
née par le nouveau dispositif de
crédit à la consommation, selon
les mêmes sources. «C’est un pro-
duit national, il est éligible». 

RELANCER
LE «MADE IN ALGERIA»

L’acquisition de véhicules, produits
en Algérie, sera, selon l’agenda du
gouvernement, sur ce dossier, la
priorité de la relance du crédit à
la consommation, qui servira de
courroie de transmission pour le
renouveau du produit «made in
Algeria», puisque l’ancien ministre
des Finances Karim Djoudi avait
confirmé, dans des déclarations sur
ce dossier que : «le gouvernement
n’avait aucun problème contre le
crédit-conso», mais qu’il faut juste
«mettre en place une centrale des
risques pour éviter l’endettement
des ménages». «Le dispositif du
crédit à la consommation est dé-
dié pour booster la production na-
tionale. Tout ce qui est, donc, issu
de la production nationale est, di-
rectement, concerné par ce dispo-
sitif», explique le ministère. Dès
lors, les produits éligibles au cré-
dit à la consommation, ainsi que
les différents taux d’intégration qui
seront appliqués, feront l’objet
d’arrêtés, actuellement, en cours
d’élaboration, au ministère de l’In-
dustrie et des Mines, en collabo-
ration avec les départements mi-
nistériels concernés. Ces arrêtés
devraient être promulgués après
le décret d’application de l’article
88, de la loi de Finances 2015,
qui réintroduit le crédit à la con-
sommation. Le décret d’applica-
tion de l’article 88 de la loi de Fi-
nances 2015 est finalisé et devrait
être, prochainement, soumis au
gouvernement pour examen et
adoption. Techniquement, le
montant du crédit à la consom-
mation, prévu, est de 70% du bien
à acquérir, alors que le taux de
remboursement mensuel ne devra
pas excéder 30% du revenu men-
suel. C’est la loi de Finances com-
plémentaire, de 2009, qui avait
gelé le crédit à la consommation,
le gouvernement de l’époque,
alors dirigé par M. Ahmed Ouya-
hia, ayant jugé alarmant le niveau
d’endettement des ménages.

Crédit à la consommation

Le gouvernement
lâche du lest
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En effet, répondant à une ques
tion sur les retombées des atten
tats contre le périodique satiri-

que Charlie Hebdo et à Montrouge,
Med Aïssa a indiqué que «les consé-
quences de ces attentats seront, à l’ave-
nir, lourdes, et même très lourdes, la stig-
matisation touchant particulièrement les
Algériens», a-t-il souligné. Le ministre
des Affaires religieuses s’est dit «inquiet»,
en particulier, expliquant que les rap-
ports fournis par l’observatoire sur l’is-
lamophobie, dirigé en France par le pro-
fesseur Zekri, «ne sont pas très rassu-
rants». «Nous sommes en contact per-
manent avec la fondation de la Grande
Mosquée de Paris pour essayer d’apai-
ser les tensions, et surtout sensibiliser
les Algériens sur la nécessité de respec-
ter les mesures exceptionnelles de sé-
curité prises par le gouvernement
français», a-t-il expliqué. «La période de
l’après-attentat contre Charlie Hebdo
sera difficile pour tout le monde», a en-
core alerté Med Aïssa, ajoutant que le
gouvernement algérien «fera tout pour
protéger ses ressortissants établis en
France et en Europe». Parce que «le ter-
rorisme n’a pas de nationalité ni de reli-
gion, ce serait une grave erreur que d’in-
comber la responsabilité de ce qui s’est
passé à Paris aux Algériens; le fait que
ceux qui ont commis ces attentats soient
d’origine algérienne ne veut pas dire
que nos ressortissants, installés en Fran-
ce ou en Europe, en sont responsables»,
a tranché Med Aïssa, ajoutant que «ce
n’est pas les musulmans ni le Coran qui
sont responsables de cet attentat; il s’agit
d’une dérive qui relève d’un problème
franco-français», a-t-il expliqué. Rappe-
lant le message fondamental de l’islam,
l’invité de la radio a estimé qu’il était
«essentiel d’immuniser la communauté
algérienne établie en Europe; parce qu’il
faut arrêter d’éclabousser l’islam, une
religion de modération, d’acceptation
de l’autre et de convivialité», a-t-il indi-

Près de 400 déplacés nigériens
seront transférés, aujourd’hui,

de Ouargla vers le centre d’accueil
de Tamanrasset, en prévision de
leur rapatriement vers leur pays
d’origine, a-t-on appris auprès du
Croissant-Rouge algérien (CRA).
Dans une déclaration, à l’APS, la
présidente du CRA, Saida Benha-
biles a affirmé que l’opération de
rapatriement des déplacés nigériens
« se poursuit, dans de bonnes con-
ditions », annonçant le transfert,
aujourd’hui, d’un groupe de près
de 400 ressortissants nigériens de
Ouargla vers le centre d’accueil
de Tamanrasset en prévision de
leur rapatriement vers leur pays,
après finalisation des procédures
consulaires. Ces ressortissants «su-
biront des examens médicaux», a-
t-elle précisé, soulignant que «les
ressortissants malades, à l’instar des
femmes enceintes, seront rapatriés
ultérieurement».

R. N.

Dans un communiqué parvenu
à notre rédaction, la Fédéra-

tion nationale des travailleurs de la
finance, affiliée au SNAPAP, dresse
une longue liste de revendications
socioprofessionnelles et syndicales,
allant de l’ouverture d’une enquê-
te sur les dépenses de la mutuelle
au droit à l’exercice syndical, en
passant par la lutte contre la cor-
ruption dans le secteur.
  Au top de ces revendications, la
Fédération nationale des tra-
vailleurs de la finance (SNAPAP)
réclame la «libération de l’action
syndicale de la tutelle et de toute
pression», de considérer la Fédéra-
tion «comme un partenaire social»
et d’installer des «comités mixtes»
avec le ministère (des Finances,
ndlr) pour réviser les statuts des tra-
vailleurs du secteur.
  La Fédération réclame également
la perception par les travailleurs du
secteur de la «prime forfaitaire de
la collecte supplémentaire» résul-
tant du «redressement fiscal de
l’opérateur de téléphonie mobile
Djezzy», en particulier «après

Fédération des travailleurs de la finance

Demande d’une enquête
sur les dépenses de la mutuelle

l’achèvement du processus
d’achat» d’une part majoritaire.
  Le communiqué réclame de la tu-
telle de «jouer son rôle dans la lutte
contre la corruption dans le secteur,
par l’intensification des contrôles et
l’application des recommandations
des et des rapports de la Cour des
comptes». Sur le même registre, le
communiqué de la Fédération na-
tionale des travailleurs de la finan-
ce appelle à «l’ouverture d’une en-
quête» sur les «dépenses de la mu-
tuelle générale des travailleurs de
la finance» dont le «dernier scan-
dale» concerne «l’affaire des 450
travailleurs qui n’ont pu effectuer,
durant le mois de Ramadan dernier,
une Omra aux Lieux Saints de l’Is-
lam» et ce «bien qu’ils aient partici-
pé à hauteur de 85.000 DA».
   Par ailleurs, le communiqué de-
mande de nommer des fonction-
naires du secteur dans les «postes
vacants», actuellement» gérés par
intérim, sans aucune justification».
Il est également réclamé, sur ce
registre, «l’ouverture de postes
budgétaires» pour les employés
«classés en dessous de l’échelle
10", afin de leur permettre de

«bénéficier de promotions». Car,
explique-t-on, les postes disponi-
bles ne concernent que les tra-
vailleurs classés aux échelons supé-
rieurs à 11, permettant ainsi à ces
catégories de «gravir rapidement les
échelons et les promotions».
   Le communiqué réclame aussi,
entre autres revendications socio-
professionnelles, «l’intégration des
corps communs, travailleurs de l’in-
formatique, et archivistes dans le
corps techniques, dans l’ensemble
des services du ministère», et
«d’unifier le taux de compensation
à 40% pour tous les grades» avec
«effet rétroactif à partir du
1er janvier 2008».
   La Fédération nationale des
travailleurs de la finance (SNA-
PAP) revendique également de
permettre aux travailleurs du sec-
teur l’obtention de «prêts sans
intérêts, en particulier pour les
travailleurs du Trésor public» car,
explique le communiqué, il n’est
pas logique que le Trésor accor-
de des prêts à des étrangers au
secteur pour l’acquisition de voi-
tures et de logements et en prive
ses propres employés».

Ouargla

Près de 400 déplacés nigériens transférés
à Tamanrasset

  Le rapatriement des ressortis-
sants nigériens de l’Algérie vers
leur pays d’origine «se tient dans
de bonnes conditions et dans le
respect des normes  internationa-
les», en vigueur. Le CRA consent
«d’important efforts», en vue de
sensibiliser et  convaincre ses par-
tenaires étrangers de financer des
micro-projets, au profit des res-
sortissants nigériens, dans leur
pays d’origine, a-t-elle dit. Parmi
ces institutions, la ministre a cité
le Comité international  de la
Croix-Rouge (CICR), le Program-
me alimentaire mondial (PAM) et
certaines  institutions onusiennes.
Mme Benhabiles a souligné que
le financement de micro-projets,
au profit de ces ressortissants,
dans leurs pays les aiderait à se
sédentariser, à travers l’améliora-
tion de leurs conditions socio-
économiques. 330 déplacés nigé-
riens dont 42 femmes avaient

quitté, mardi dernier, le centre
d’accueil de Tamanrasset, en di-
rection de leur pays d’origine.
Les déplacés nigériens rapatriés,
étaient accompagnés des mem-
bres du  CRA, en coordination
avec les autorités nigériennes, et
dotés de quantités de vivres néces-
saires pour leur voyage qui s’est ef-
fectué, dans de bonnes conditions,
jusqu’à leur arrivée dans la région
d’Agadez (Nord du Niger).
   Le gouvernement algérien, qui
a répondu, favorablement, à la
demande du gouvernement nigé-
rien, concernant le rapatriement
de ses ressortissants, en séjour
illégal sur le territoire algérien,
avait assuré que toutes les me-
sures étaient prises pour rapatrier
ces ressortissants nigériens, «dans
un cadre fraternel  et dans tout le
respect de leur dignité, jusqu’à
leur arrivée à leurs villages et
maisons».

Le procès de neuf présumés terroris
tes accusés  d’adhésion à un grou-

pe armé, activant au centre du pays et
de tentatives de meurtres, en utilisant
des explosifs est prévu, aujourd’hui, de-
vant le tribunal criminel d’Alger,  a-t-on
appris auprès du parquet. Les mis en
cause sont, également poursuivis des
chefs d’inculpation  de « création d’un
groupe terroriste armé et de pose d’ex-
plosifs, sur une voie publique », selon
le rôle des affaires criminelles de 2014.
Les faits remontent à 2009 lorsqu’un
terroriste repenti, Lakhdari Samir, s’était
rendu aux services de sécurité et avait
aidé à la découverte  de casemates de
terroristes activant dans le centre du
pays et donné les noms des ses compli-
ces, selon l’arrêt de renvoi. Les accusés
ont participé à plusieurs opérations ter-
roristes, dont l’assassinat collectif
d’agents de la garde communale, à
Baghlia, dans la wilaya de Boumerdes,
selon la même source.
   Par ailleurs deux présumés terroristes,
appartenant à Aqmi, dont un de natio-
nalité libyenne, accusés de tentatives
d’homicides volontaires, de 2007 à
2012, dans les régions du centre et de
l’est du pays, comparaîtront,
aujourd’hui, devant le tribunal criminel
d’Alger. Les mis en cause, accusés d’ap-
partenir à l’organisation terroriste Al
Qaida au Maghreb islamique (Aqmi)

Sincérité

Abdelkrim Zerzouri

Marcher sans se casser
la figure. Pari hasar
deux dans les pays
musulmans où l’élan

spontané des populations, religieux, provoqué
par l’onde de choc de l’attentat contre les lo-
caux de Charlie Hebdo, a dû fatalement tomber
de plein front sur la bêtise humaine. La récupé-
ration politicienne, hypocrite, qui épouse le flot
des marcheurs. Ailleurs, on a marché, en front
uni, pas pour les mêmes idéaux, même si des
musulmans ont manifesté aux côtés des « Je suis
Charlie », et la parenthèse est fermée sans fra-
cas. Plus de trois millions de personnes ont mar-
ché à Paris comme un seul homme. Pas de bous-
culade. Ni bombes lacrymogènes. Ni aucune hai-
ne apparente. Ailleurs, on a cherché l’union dans
des moments difficiles. C’est leur droit absolu.
Et ils ne viendront pas marcher aux côtés des
musulmans, même s’ils partagent leur vision.
Ailleurs, aussi, la récupération politique existe,
certes, mais tout le monde doit trouver son comp-
te dans l’intérêt général. Fallait-il absolument
marcher, sans cette sacrée ambition de récupé-
ration politicienne ?! Le bilan des marches est
lourd à travers certains pays musulmans, où l’on
a enregistré des morts, des blessés et des affron-
tements violents avec les services de maintien
de l’ordre. Un champ de bataille. Une union la-
mentable. Une image de la force, négative, qui
l’a provoquée. Des leaders du mouvement isla-

miste, politique, se jalousent. Cha-
cun voulant s’imposer guide de la
marche, à la recherche d’accointan-
ce avec le régime en place, ou de

confrontation musclée si l’on se place sur une fi-
gure d’opposition. Le Prophète Mohamed (QSSL)
mériterait mieux, et si l’on va plus loin dans la
lecture du Coran et des hadiths, on comprendrait
qu’il aurait mieux valu ne pas marcher du tout.
Ne pas débattre à un aussi bas niveau de l’envoyé
de Dieu. Ne pas comparer l’incomparable. Terro-
risme n’est pas islam, et Charlie ne pourra jamais
se hisser à un rang qui n’est pas le sien. Les mu-
sulmans sont solidaires avec les familles des vic-
times, mais ne cautionnent pas la liberté d’ex-
pression blasphématoire. Les musulmans ont trop
souffert du terrorisme, ils ont perdu des centai-
nes des leurs, des enfants, des femmes, des jour-
nalistes, des hommes de culture, des policiers,
des militaires, assassinés, et personne ne s’en est
ému. On s’en est sortis seuls, sans même avoir la
possibilité, le luxe, de trop marcher avec le sou-
tien des personnalités venues d’autres contrées.
La réaction émotionnelle ne peut que conduire
vers le pire. On l’a vu, on l’a vécu. Commençons
par corriger nos défauts flagrants, dans l’intimi-
té, avant de nous mesurer avec d’autres, ou les
imiter dans leurs gesticulations. La sincérité en
islam, c’est plus fort qu’une marche de cent mil-
lions de personnes, c’est une victoire assurée con-
tre l’obscurantisme et autres stigmatisations.

Le ministre des Affaires religieuses

«Les Algériens
ne doivent pas céder

à la provocation»
«Les conséquences des attentats de Paris seront

lourdes sur la communauté musulmane en
général, et les Algériens en particulier», a

indiqué hier, sur les ondes de la Chaîne III de la
radio nationale, le ministre des Affaires
religieuses et des Wakfs, M. Med Aïssa.

qué. Rebondissant sur les attentats de
Paris du 7 janvier dernier, Med Aïssa a
considéré qu’il «était doublement faux
pour les responsables de l’hebdomadai-
re satirique français Charlie Hebdo de
continuer à heurter la sensibilité des mu-
sulmans avec leurs caricatures claire-
ment blasphématoires». Au sujet des at-
tentats, Med Aïssa s’est dit «très intrigué
quant aux motivations des auteurs des
attentats», les imputant à des «conditions
sociales particulières», mais également
par la «stigmatisation et l’islamophobie
persistantes distillées dans les médias et
dans les soi-disant débats intellectuels».
Au sujet des nouvelles caricatures ci-
blant le Prophète (QSSL), le ministre des
Affaires religieuses et des Wakfs a ap-
pelé les Algériens «à ne pas céder à la
provocation», rappelant, au passage,
qu’il s’agit-là «d’une provocation à
l’égard des musulmans du monde en-
tier, et ce n’est ni la première ni la der-
nière», a-t-il regretté. A propos des ma-
nifestations de vendredi dernier, dans
certaines villes d’Algérie, en réaction aux
dernières caricatures sur l’islam, Med
Aïssa a d’abord rappelé que les imams
des 15.000 mosquées d’Algérie ont
appelé à ne pas sortir dans la rue, avant
de reconnaître le «caractère spontané»
des manifestations, «avant que des per-
sonnes malintentionnées ne les récu-
pèrent, provoquant des situations qui
ne relèvent pas de l’éthique des Algé-
riens», a-t-il expliqué. Parlant de mou-
vance dite «islamiste» selon lui, et qui
serait derrière la récupération de ces
mouvements de colère, il a expliqué
que «les Algériens sont immunisés con-
tre toute tentative de récupération».
Rappelant que le pape François avait
lui-même appelé à ne pas insulter la
foi des autres ni à tourner en dérision
la religion, le membre du gouverne-
ment a estimé que la liberté d’expres-
sion avait des limites, «surtout lorsque
celle-ci attente aux sentiments des per-
sonnes et à ce qu’ils considèrent com-
me sacré», a-t-il souligné.

Alger
Onze terroristes présumés jugés,

aujourd’hui
avaient participé à une attaque armée
contre une patrouille de la Garde com-
munale, dans la région de Ait Saada, à
Tizi Ouzou, en 2008, selon l’arrêt de
renvoi. Les deux accusés sont, égale-
ment, accusés « d’adhésion à un grou-
pe terroriste armé, de financement d’un
groupe terroriste, activant à Tébessa et
ses environs, depuis 2007, de trafics,
faux et usage de faux. Le ressortissant
libyen circulait, en outre, avec une faus-
se identité,  précise la même source.
L’autre accusé, un Algérien, a été arrê-
té, en 2012, en flagrant  délit alors qu’il
transportait le deuxième accusé de na-
tionalité libyenne, à  bord de son véhi-
cule, du centre ville de Tébessa aux fiefs
des groupes terroristes, dans la région
dite ‘Boudjellal El Eulka El Malha’, aux
environs de Tébessa. Le terroriste li-
byen, H. Saad, alias Abou Loubaba
Abdelghaffar a reconnu, selon la même
source, qu’il activait au sein d’Aqmi,
depuis 2007 et qu’il avait participé à la
planification de l’attaque armée contre
une  patrouille de la Garde communa-
le, à Tizi Ouzou, en 2008. S’agissant
du deuxième mis en cause, A. Younes,
l’enquête a révélé qu’il avait introduit
de Tunisie vers l’Algérie un produit uti-
lisé pour la fabrication  d’explosifs. Il a,
également, assuré le passage de terro-
ristes d’Aqmi de Tunisie vers l’Algérie,
à bord de son véhicule.
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Moncef Wafi

Alors que les manifestations con-
 tre la caricature du Prophète

Mohamed qui a fait la Une de Char-
lie Hebdo continuent dans les pays
musulmans, hier, le Niger a connu
une journée particulièrement calme
au lendemain d’émeutes qui ont fait
cinq morts à Niamey. Les quelque
300 manifestants de l’opposition, qui
s’étaient rassemblés dans la capitale
nigérienne malgré l’interdiction des
autorités, se sont dispersés dans le
calme après que la police a fait usa-
ge de gaz lacrymogène, provoquant
en retour insultes et jets de pierres.
Une manifestation qui avait plus une
couleur politique puisque décidée
par l’opposition qui entendait notam-
ment dénoncer les pressions subies
par les partis d’opposition et la mau-
vaise gouvernance. Samedi, les ma-
nifestations contre le journal satirique
français a dégénéré en heurts oppo-
sant la police aux protestataires de-
vant la grande mosquée de Niamey.
Cinq personnes sont mortes et une
dizaine d’églises et des commerces
appartenant à des chrétiens ont été
incendiés. Vendredi, cinq personnes
ont également perdu la vie dans des
émeutes similaires à Zinder, la
deuxième ville du pays. En Iran, des
étudiants ont appelé à manifester
aujourd’hui devant l’ambassade de
France à Téhéran pour les mêmes
raisons. Le rassemblement est prévu
à 11h30 avec la participation de plu-
sieurs dizaines de membres du Par-
lement, dont ceux des minorités re-
ligieuses reconnues (chrétienne, jui-
ve et zoroastrienne), a déclaré un
membre de la Confédération des as-
sociations islamiques des étudiants
indépendants. 
   Pendant ce temps, la police alle-
mande a interdit tout rassemblement
public en plein air pour aujourd’hui
à Dresde, en raison d’un « risque ter-
roriste concret » pesant sur la
manifestation hebdomadaire orga-
nisée par le mouvement anti-islam
Pegida (Patriotes européens contre

Ghania Oukazi

A entendre des membres influents
de la dissidence libyenne accu
 ser l’Algérie de tous les maux, il

fallait déceler des menaces à peine voi-
lées contre sa sécurité interne et exter-
ne. Premier pas dangereux franchi dans
ce sens, la voiture piégée qui a sauté
devant le siège de l’ambassade d’Algé-
rie à Tripoli le matin du samedi dernier
faisant 3 blessés et de gros dégâts maté-
riels. Accusée depuis la chute de Maâmar
Kadhafi d’avoir soutenu son régime et pro-
tégé sa famille, l’Algérie est devenue une ci-
ble pour ceux qui ont décidé de déstabiliser
la Libye et la région sous l’impulsion de pays
occidentaux assoiffés d’intérêts géostraté-
giques insatiables. Au début de ce mois
de janvier, des responsables d’une aile
dissidente en Libye sont intervenus en
direct sur les ondes d’un média égyp-
tien pour accuser l’Algérie d’être «ce
loup dans la bergerie» libyenne. Inter-
rogé par téléphone, l’intervenant libyen
soutenait que «l’Algérie finance le ter-
rorisme en Libye, fait tout pour que la
crise ne soit pas résolue, pour qu’elle
continue à pomper notre pétrole gra-
tuitement». Les accusations sont direc-
tes et sans ambiguïtés. Bien que les pays
occidentaux ont laissé l’Algérie réunir
chez elle les parties maliennes en con-
flit pour tenter de trouver un règlement
politique à la crise qui secoue leur pays,
ils ne sont pas tout autant disponibles à
la laisser conduire le même processus
pour ce qui est du conflit libyen. Les
responsables américains le lui ont fait
savoir - ou presque - en lui accolant
l’Egypte dans cette entreprise. John
Kerry l’avait bien précisé lorsqu’il a sé-
journé à Alger en avril dernier. Il a dé-
claré sans ambages que «l’Algérie et
l’Egypte pourraient jouer un rôle déter-
minant dans la résolution de la crise li-
byenne». Il est clair que les Etats-Unis
préfèreraient de loin voir l’Egypte d’Es-
sissi rebondir pour accaparer le rôle de
«leader du monde arabe» qui lui a tou-
jours été attribué pour des considéra-
tions et impératifs que seuls les respon-
sables égyptiens peuvent respecter vis-
à-vis des Occidentaux. La Libye étant
cette jonction entre le Moyen-Orient et
le Maghreb, il ne sera pas permis à l’Al-
gérie de prendre «sur elle» toute seule,
le règlement de sa crise. Trop d’événe-
ments ont coïncidé ces jours-ci pour ne
pas se rendre compte de la mise en
œuvre d’une nouvelle feuille de route
à cet effet. Après avoir accusé l’Egypte
de plusieurs torts, le Maroc est revenu
ces dernières 72 heures sur ses décla-
rations pour les remplacer par d’autres,
bien plus conciliantes. Au même mo-
ment, il avait refusé d’être représenté
dans la fameuse marche parisienne par-
ce qu’il a accusé la France d’avoir, en-
tre autres, permis à l’Algérie d’abriter le
dialogue inter-malien.

RAPPROCHEMENT RABAT -
LE CAIRE ET NOUVELLE
FEUILLE DE ROUTE 
Ce brusque rapprochement entre
Rabat et Le Caire semble confor-
ter plutôt l’idée américaine de per-

mettre à Essissi d’avoir un droit de re-
gard direct sur les négociations entre les
Libyens et pourquoi pas d’en imposer son
point de vue. En attendant, les Occidentaux
ont tourné le dos  à Alger en prenant à leur
compte l’idée «d’un dialogue politique in-
clusif» entre les Libyens pour les rassem-
bler à Genève sous l’égide des Nations
unies. Ceci, même si Alger continue de
dire par la voix de son ministre des Af-
faires étrangères qu’elle joue un rôle de
facilitateur. Ramtane Lamamara s’est
contenté de cette déclaration contre
celle qu’il avait lancée l’année dernière
à propos d’un dialogue inter-libyen
«pour lequel l’Algérie se tient prête et
lui ouvre ses portes». Premier à avoir
évité d’applaudir officiellement et pu-
bliquement cette disponibilité algérien-
ne à réconcilier «les frères libyens» chez

O. M.

Agissant sur information, la briga
de de recherche et d’investigation

de Boumerdès a mis fin aux agisse-
ments d’un faussaire de pièces officiel-
les. L’individu se faisait passer pour un
propriétaire d’une agence d’affaires à
Chéraga. Il promettait à ses proies des
passeports, de différents pays, con-
tre la modique somme de 2.000
euros l’unité.
  Pris en flagrant délit de transac-
tion, au centre-ville de Baghlia (30
km au nord de Boumerdès), une
somme d’argent conséquente fut dé-
couverte sur lui ainsi qu’un premier lot
de faux passeports. Elargissant l’en-
quête jusqu’à la ville de Boufarik (Bli-
da), les policiers ont mis la main

Quelque 30 millions de DA ont été
détournés, en fin de  semaine

écoulée, dans un bureau de poste à
Béni-Zentis (Relizane), a-t-on appris,
hier, à Oran auprès des services de la
Gendarmerie nationale.
  Une inspection comptable au bureau
de poste de cette localité a permis de
découvrir un trou financier, a-t-on in-

La neige a, de nouveau, fait son
 apparition, dans la nuit de same-

di à dimanche, dans plusieurs wilayas
de l’Est algérien, notamment sur les
hauteurs de Sétif, Bordj Bou Arreridj,
Oum El Bouaghi et, surtout, Batna où
plusieurs axes ont été, temporaire-
ment fermés, à la circulation.
  Dans la wilaya des Aurès, les engins
de déneigement se sont mis au tra-
vail, dès les premières heures de la
matinée de dimanche, permettant la
réouverture des routes connaissant un
trafic intense, en l’occurrence la RN

Manifestations contre Charlie Hebdo
Entre craintes d’attaques terroristes

et arrestations

l’islamisation de l’Occident). Selon
l’hebdomadaire allemand Der
Spiegel, les services de renseigne-
ments allemands redoutent de pos-
sibles attaques terroristes contre Pe-
gida après avoir été informés par
leurs homologues de communica-
tions entre des «djihadistes connus»
dans lesquelles étaient évoquées de
«possibles attaques contre les mar-
ches hebdomadaires de Pegida». Ce
dernier a déjà annoncé, hier, l’annu-
lation de sa manifestation invoquant
sur sa page Facebook «des raisons
de sécurité» après une présumée
menace de mort émanant du grou-
pe Daech contre l’un des organisa-
teurs. Les rassemblements de Pegi-
da, organisés depuis octobre dernier,
rassemblent un nombre toujours
croissant de personnes à Dresde.
Par ailleurs, et toujours en Alle-
magne, une dizaine de perquisi-
tions au sein de la «mouvance isla-
miste» ont été effectuées à Berlin et
deux personnes ont été arrêtées. En
Italie, neuf étrangers soupçonnés
d’appartenir à la mouvance djihadis-
te ont été expulsés depuis décembre
dernier alors qu’une liste d’une cen-
taine de suspects, considérés comme
proches de la mouvance, a été éta-

blie, selon le ministre italien de l’In-
térieur, Angelino Alfano. Cinq Tuni-
siens, un Turc, un Egyptien, un Ma-
rocain et un Pakistanais ont ainsi
été expulsés dans une première va-
gue d’expulsions. En Belgique, la jus-
tice poursuit son enquête après le dé-
mantèlement d’une cellule djihadis-
te près de Liège qui projetait des at-
taques contre les forces de l’ordre.
Bruxelles a tenu à démentir, hier, tout
lien avec les arrestations de samedi
d’au moins quatre hommes à Athè-
nes. En France, neuf personnes
soupçonnées d’être liées à Couliba-
ly et d’avoir pu lui apporter un sou-
tien logistique, en armes et véhicu-
les notamment, ont vu leur garde à
vue prolongée jusqu’à demain soir,
sur les 12 personnes qui ont été in-
terpellées dans la nuit de jeudi
à vendredi dans différentes commu-
nes autour de Paris. Trois femmes,
les compagnes des suspects, ont été
libérées. Quant à Chérif Kouachi, 32
ans, il a été inhumé comme son frè-
re aîné, Saïd, dans la plus grande
discrétion, dans la nuit de samedi 
près de Paris. Quant à Amedy Cou-
libaly, une partie de sa famille a in-
diqué à l’AFP n’avoir pas encore pris
de décision.

Boumerdès
De faux passeports étrangers contre 2.000 euros

sur des devises et un second lot de
faux passeports de différents pays
européens, en plus de matériel infor-
matique sophistiqué et d’un scanner,
dernière génération, représentant l’ar-
senal du faussaire. Ce dernier, passant
aux aveux a reconnu avoir déjà arna-

qué 5 personnes, à Boumerdès, et
qu’il opérait avec un autre comparse,
entre les wilayas d’Alger, Tizi Ouzou,
Blida et Boumerdès. Présenté devant
le procureur de la République, le faus-
saire a été placé à la maison d’arrêt
de Tidjelabine.

A. Chabana

Suite à des informations recueillies par la brigade de
recherches et d’investigations (BRI), relevant de la sû-

reté de la wilaya de Tébessa, selon lesquelles un groupe
de personnes s’adonnait au commerce illégal de muni-
tions, une enquête a été ouverte. Les investigations puis

Relizane
Près de 30 millions de dinars détournés

dans un bureau de poste
diqué de même source. Aussitôt avisés,
les gendarmes de la section de recher-
ches du groupement de Relizane ont
réussi, dans la même journée, à arrêter
le mis en cause. Il s’agirait du receveur
de ce bureau de poste, selon la même
source. Une enquête est ouverte par la
section de recherches de la Gendarme-
rie pour élucider cette affaire.

Tébessa
Saisie de munitions, deux arrestations

Algérie-Libye
Un attentat

pour quels messages ?
L’attentat perpétré contre l’ambassade d’Algérie
à Tripoli semble transmettre plusieurs messages

aux autorités algériennes, notamment depuis
qu’ils tentent de convaincre les antagonistes libyens
à résoudre leur conflit uniquement par «un dialogue

politique inclusif».

elle, le président du Conseil des minis-
tres italien lors de la conférence qu’il
avait animée à Alger. «Nous sommes
déterminés à travailler sur un projet
onusien pour résoudre la crise libyen-
ne», avait déclaré Matteo Renzi en dé-
cembre dernier. L’Egypte doit, selon les
Occidentaux, «reprendre du poil de la
bête» pour fédérer le monde arabe et
au-delà. Notamment en ces moments
où l’Autorité palestinienne «fait des sien-
nes en revendiquant des droits qu’elle n’a
jamais mis en avant  auparavant», nous lan-
ce un diplomate occidental. D’une pierre,
plusieurs coups, l’Algérie devra mettre
aussi en veilleuse sa revendication de
réformer la Ligue arabe,  et s’abstenir
de prétendre à un rôle «global et com-
plet» de leader dans la région.

L’UE VEUT UN ACCORD
GLOBAL SUR LA SÉCURITÉ
Mais le reproche le plus grave fait
à l’Algérie est celui d’insister sur son
respect de deux dispositions cons-

titutionnelles, à savoir la non-ingéren-
ce dans les affaires internes des Etats et
surtout l’interdiction de faire intervenir
son armée en dehors de ses frontières.
Le secrétaire d’Etat américain l’a bien
insinué lorsque la question de vouloir
faire plier Alger à ce sujet lui a été
posée. «Nous respectons la Constitu-
tion algérienne mais il faudrait qu’on
réfléchisse à relever d’importants défis
en matière de sécurité et de stabilité
dans la région». John Kerry avait en
outre, affirmé que «l’Algérie doit s’in-
vestir davantage dans la lutte antiterro-
riste». Lamamra avait rétorqué «les pays
frères de la région trouvent en l’Algérie
un important partenaire qui leur four-
nit une aide en renseignements, en
équipements et en formation». Il a bien
été demandé avec insistance à l’Algé-
rie d’intervenir militairement en Libye
mais elle l’a toujours refusé au nom de
ces deux principes. «Ce sont des dog-
mes dont l’Algérie doit s’en débarras-
ser très vite, en raison de la détériora-
tion de la situation dans la région», avait
déclaré l’année dernière un diplomate
européen. Ses détracteurs affirment
même qu’elle l’a fait secrètement par
des incursions militaires en Libye et en
Tunisie. Mais son discours politique res-
te ferme. «Nous avons une force armée
importante mais nous ne l’utiliserons
jamais contre nos enfants ni nos frères»,
n’avait de cesse de répéter le Premier
ministre à chaque fois qu’il se trouvait
dans une région du pays, notamment
celles du Sud proches de ses frontaliè-
res avec la Libye et le Mali.
   L’Union européenne ne reste pas à
l’écart de toutes ces tentatives de per-
suasion de l’Algérie pour lui faire sau-
ter le pas et intervenir militairement
dans la région. «L’Unité de fusion et de
liaison (UFL) du CEMOC (Commande-
ment des états-majors commun) néces-
site d’être renforcée par une aide en
matière de formation et d’expertise», avait
déclaré en octobre dernier le coordonateur
de l’UE pour la lutte antiterroriste. Ceci pour
reconnaître à demi-mot que l’Algérie n’a pas
toujours les moyens de sa politique. L’on
rappelle que l’Algérie a toujours fait
savoir qu’elle ne permet aucune «incur-
sion» étrangère dans le CEMOC ou dans
son UFL (chargée du renseignement). Elle
tient à ce que seuls les quatre pays mem-
bres (Algérie, Mali, Niger et Mauritanie) doi-
vent en assumer les missions même si elle
avoue que le CEMOC n’évolue pas toujours
dans le même sens. L’intervention de la Fran-
ce au Mali pourrait en être la démons-
tration. Accompagné du représentant de
l’UE pour la région du Sahel, Gilles De
Kerchove était venu en octobre dernier
pour convaincre les autorités algériennes
de signer ce que les Européens qualifient d’
«accord global sur la sécurité sahélienne et
maghrébine». C’est une sorte de mémoran-
dum d’entente sur la sécurité régionale dont
l’une des dispositions est de pousser
l’armée algérienne à intervenir militai-
rement sur le terrain.

La neige refait son apparition dans plusieurs
 wilayas de l’Est

31, entre Arris et Batna et la RN 87
entre Batna et Khenchela.
   Cependant, la circulation automo-
bile reste très difficile sur les axes si-
tués en zones de montagne et requiert
une grande vigilance de la part des
usagers, ont indiqué les services de la
Gendarmerie nationale. Dans la wi-
laya d’Oum El Bouaghi, malgré les
importantes chutes de neige qui
s’abattent, dimanche, depuis l’aube,
le réseau routier reste praticable mais
la circulation est « très difficile » sur
certains axes, notamment du côté de

Ain Fakroun, Ain Beïda et Meskiana. Les
services des Travaux publics ont, toute-
fois, mobilisé d’importants moyens de
déneigement afin d’éviter la paralysie
du trafic, même si la poudreuse a ces-
sé de tomber, dimanche, vers 10 h. A
Sétif et Bordj Bou Arreridj, où les flo-
cons ne tournoient plus que par in-
termittence, tous les axes routiers peu-
vent être empruntés, même si les ser-
vices de la Gendarmerie nationale re-
commandent la prudence, en parti-
culier, dans les parties hautes du nord
de la wilaya.

la filature ont abouti à l’interception d’un véhicule, près
de Dokane à Tébessa. Sa fouille a permis la saisie de 1.000
cartouches, de calibre 12 et 16 mm, ainsi qu’une autre
quantité de 5.000 capsules utilisées pour les fusils de chas-
se. Deux individus ont été arrêtés au cours de l’opération
et les recherches se poursuivent pour appréhender le res-
te du groupe, a-t-on appris de source sécuritaire.



Le système de la croyance en
l’existence de l’ennemi devient
alors complète…. Générale-

ment ceux qui sont visés ne sont pas
les ennemis du peuple. Ce sont les en-
nemis des leaders puissants des insti-
tutions (religions, gouvernements,
hommes riches) Bien sûr ceux qui
détiennent le pouvoir et qui avertis-
sent de l’existence d’un ennemi qui
tente de s’emparer du monde négligent
de dire que ceux sont eux qui exercent
le contrôle le plus puissant dans le mon-
de, et ils iront jusqu’à nier ce contrôle.
La création d’ennemis est un des aspects
de ce contrôle. (in «J. W Smith: Sau-
vons nos Richesses, Sauvons notre En-
vironnement, Institut Pour la Démocra-
tie Economique, Cambria; Californie,
2003, p. 182) En traitant du drame qui
s’est joué il y un quelques jours de cela
dans la capitale de l’ex-métropole, on
peut, sans paraitre hors sujet, le lier au
passé colonial de ce pays,  passé dont
on continue à refuser d’assumer les
aspects les plus brutaux et les plus op-
posés aux valeurs  dans lequel certains
continuent de le draper.

REFUS DE LA FRANCE
D’ASSUMER SON
HISTOIRE COLONIALE
Comme le rappelle Gilles Mance-
ron dans son article intitulée «Mé-

moire et Guerre d’Algérie,» (Revue des
Droits de l’Homme, url: http://
revdh.revues.org/252, mis en ligne le
16 Décembre 2013). «En France, à
propos de la Seconde Guerre mon-
diale,… les comptes sont apurés… on
est passé de l’amnésie au consen-
sus,… un consensus actuel autour de
la reconnaissance de la responsabilité
de l’Etat français dans la déportation
des Juifs et de celle de l’action des
« justes parmi les nations. IL n’en est
pas de même à propos de la mémoi-
re de la guerre d’Algérie… Le conflit
de mémoire autour du passé franco-
algérien n’est que l’abcès de fixation
de la mauvaise mémoire coloniale
française en général. Si c’est sur cette
guerre de sept années (1954-1962) et,
en amont, la période  de la « présen-
ce française» en Algérie (1830-1962),
que se concentrent les débats, c’est
fondamentalement, la question de la
qualification de l’ensemble du passé
colonial de la France qui est en cau-
se. L’Algérie, en quelque sorte, l’incar-
ne et l’emblématise, car la conquête
et l’administration de ce territoire, rat-
taché à la France en 1848 et où ont
été constitué alors trois départements
français se trouvent au centre de l’his-
toire coloniale française contemporai-
ne.» Cette citation, dont on peut lire
le texte originel sur la page internet
précisée plus haut, est suffisamment
claire dans les idées qu’elle exprime
pour ne pas nécessiter de longs com-
mentaires explicatifs. Son intérêt ac-
tuel réside dans le fait qu’elle entre-
ouvre une porte pour mettre à l’épreu-
ve les partisans de la liberté d’expres-
sion, droit fondamental dont on pré-
tend qu’elle vient de subir un assaut
mortel de la part de ceux qui «com-
battent la civilisation occidentale dans
ce qu’elle a de plus précieux, le droit
absolu de tout un chacun d’exprimer
librement ses opinions sans limite.»

LAISSER AU PEUPLE
ALGÉRIEN LA LIBERTÉ
D’EXPRIMER PAR
UN TEXTE LÉGISLATIF
SA CONDAMNATION
DU SYSTÈME COLONIAL
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On sait que les gouvernements fran-
çais ont tous marqué leur méconten-
tement devant les  multiples tentati-
ves, même velléitaires et avortées
avant d’aboutir à maturité,  des diri-
geants algériens soit d’amener la Fran-
ce à reconnaitre les crimes du colo-
nialisme et à accepter d’exprimer sa
repentance- quelle que soit la conso-
nance religieuse de ce terme-  de ces
crimes, soit de faire passer une loi in-
terne proclamant que le colonialisme
est un crime contre l’humanité, au
même titre que le génocide des « peu-
ples inférieurs, » par le régime nazi.
On veut bien comprendre qu’on ne
peut pas demander à la cinquième
puissance militaire mondiale de pré-
senter ses excuses au peuple algérien,
et de manifester son remord de l’avoir
traité avec tant de barbarie, jusqu’à
lui faire perdre quasi totalement son
identité, en violation des principes
hautement proclamés de liberté,
d’égalité et de fraternité, gravés sur les
frontons de toutes les mairies colonia-
les- On ne comprend pas pourquoi,
quelles que soient les idéologies qu’ils
affichent et au nom desquelles ils sont
arrivés au pouvoir, les leaders politi-
ques français ont toujours marqué leur
hostilité à ce qui est une simple mani-
festation de la liberté d’expression
auquel  a droit le peuple algérien, sur-
tout quand il s’agit de qualifier une
histoire dont il a été la victime non con-
sentante,-comme ses multiples rebel-
lions contre l’ordre colonial en don-
nent la preuve.

LIBERTÉ D’EXPRIMER SA
HAINE CONTRE L’ISLAM
Pourtant, comme on peut le cons-
tater, cette liberté d’expression se

manifeste sans limites contre l’Islam,
de manière générale, et les Musulmans
de manière particulière. Depuis ces
dernières années, les attaques contre
cette religion et ses croyants n’ayant
pas eu les effets voulus, les tenants de
l’idéologie « islamophobiste »  s’en
prennent directement à son Prophè-
te, en allant jusqu’à utiliser des des-
sins pornographiques pour le repré-
senter. Ces animateurs de la haine et
de l’intolérance religieuse poussent le
cynisme jusqu’à mettre au défi les Mu-
sulmans d’accepter, au nom de cette
valeur absolue occidentale qu’est la
liberté d’expression, que non seule-
ment leur religion soit présentée de
manière caricaturale sur tous les or-
ganes de presse et les médias lourds
occidentaux, jour après jour, soir
après soir, bulletin d’information
après bulletin d’information, mais
qu’ils ne s’en offusquent pas, pour
prouver qu’ils épousent cette valeur
si chère aux cœurs des tenants de la
civilisation dominante.
   Suivant la version de liberté d’ex-
pression qu’on veut imposer aux Mu-
sulmans et à eux seuls, pour être ce
qu’elle doit être, elle doit s’exercer sans
tenir compte des sensibilités des uns
et des autres, sans prendre en consi-
dération les retombées négatives
qu’elles peuvent avoir dans les rela-
tions internationales et les rapports
entre les peuples et les gouverne-
ments, sans se soucier si elle contri-
bue ou pas à la création d’une atmos-
phère d’hostilité pouvant conduire à
des actes de violence. Si telle est la
bonne conception de la liberté d’ex-

pression, pourquoi le Gouvernement
français a-t-il peine  à admettre que
soit passée une loi algérienne quali-
fiant le colonialisme de crime, et à
s’engager à expliquer aux Français
que cette loi algérienne ne ferait que
qualifier cette action violente contre
des peuples sans défense, et à une
loi réciproque interdisant tout com-
mentaire hostile contre cette loi et
poursuivant le crime de négation des
crimes du colonialisme, comme est
poursuivi le crime de négation de
l’Holocauste ?
   Une fois acceptée cette manifesta-
tion de la liberté d’expression du peu-
ple algérien,- et il faudra attendre long-
temps avant qu’elle soit passée, si ja-
mais elle l’est- le gouvernement fran-
çais s’engagerait, évidemment, à
n’exercer des représailles ni contre les
Algériennes et Algériens ayant contri-
bué à rédiger cette loi, ni contre la
communauté algérienne vivant en
France, ni, évidemment, contre le gou-
vernement algérien qui aurait eu le
courage de présenter cette loi à son
parlement. Et comme aurait dit un
ancien président français, commen-
tant les caricatures pornographiques
qui ont fait la célébrité de « Charlie
Hebdo,» et, finalement son  mal-
heur ; «Il y a des Français de France
qui vont être offensés par cette loi.
Dommage pour eux ! Les Algériens
ont aussi droit à la liberté d’expres-
sion, cette valeur occidentale qu’on
les somme d’accepter sans limite,
lorsqu’on les insulte, mais qu’on ne
leur laisse pas le droit d’exercer plei-
nement, lorsqu’ils ne font qu’exprimer
leur rejet d’un crime qui a été commis
collectivement contre eux.»

RENDRE
L’ISLAMOPHOBIE
POLITIQUEMENT
ET CULTURELLEMENT
CORRECTE EN LA LIANT
À LA PERTE, ENCORE
MAL VÉCUE,
DE L’ALGÉRIE
Cette citation de  Gilles Mance-
ron est également d’actualité, car,

lorsque l’on considère la façon dont
a été exploitée cette série d’attaques
barbares , on a la forte impression
qu’elle a été présentée à la fois pour
asseoir la légitimité de l’islamophobie
comme manifestation du rejet d’une
religion présentée comme professant
la violence contre tous ceux qui ne
l’acceptent pas, mais également com-
me  le fait que les préparateurs de ces
crimes à la fois imbéciles et barbares,
seraient des gens étrangers à la socié-
té française, et comme de juste origi-
naires d’un pays avec lequel le con-
tentieux historique peine à être  liqui-
dé, malgré la bonne volonté des diri-
geants algériens . En effet, sans être
un expert en analyse de contenu, et
sans avoir à maitriser toutes les ruses
utilisées par les médias lourds ou lé-
gers pour cacher leurs messages su-
bliminaux, mais néanmoins faciles à
percevoir, tout un chacun  a pu cons-
tater, la répétition ad nauseam, du leit-
motiv, rappelé en toutes langues, que
ces criminels de droit commun étaient
d’origine algérienne. On a voulu  ab-
soudre totalement la société française
de toute responsabilités dans leur
transformation en monstres prêts à
tuer ; on a omis de rappeler- et il ne

s’agit nullement ici de justifier leurs
crimes qui sont injustifiables, quels que
soient les critères de jugements appli-
qués à eux- les conditions de leur vie
de misère et de frustrations, leur  ghet-
toïsation à la fois morale, spirituelle et
matérielle, sans espoir d’y échapper,
et qui les ont conduits à chercher un
exutoire dans une idéologie de des-
truction, et dans la violence totale.
  On a décrit ces tueurs comme des
Algériens ordinaires qui n’auraient fait
qu’obéir aux pulsions criminelles qu’ils
auraient portées eu eux. Du même
coup, on légitime le racisme sournois,
la marginalisation programmée et la
ghettoïsation de la population d’ori-
gine maghrébine de manière généra-
le, et algérienne de manières particu-
lières. On a expliqué par des considé-
rations de caractère raciste leur com-
portement de violence irrationnelle
sans rappeler le contexte sociocultu-
rel et économique qui a constitué la
trame de leur vie ratée et qui s’est
achevée tragiquement.
   Le message politique le plus impor-
tant derrière cette insistance à rappe-
ler que ces meurtriers sans foi, ni loi,
étaient de descendance algérienne, est
de rendre une fois pour toutes illégiti-
me toute demande algérienne de re-
connaitre les méfaits du colonialisme,
comme a été reconnue officiellement
la contribution de ce pays à l’Holo-
causte. Comment les Algériens pour-
raient-ils insister pour que l’ancienne
puissance coloniale accepte la repen-
tance si des descendants du peuple
algérien ont causé autant de mal au
peuple français en s’attaquant à un
organe de presse symbole d’une va-
leur républicaine fondamentale et en
suscitant une attaque de type raciste
contre un magasin, juif en plus ?

ON VEUT FAIRE
DE MARGINAUX
SANS RACINES DES
REPRÉSENTANTS
ATTITRÉS
DE LA COMMUNAUTÉ
MUSULMANE !
On fait d’une pierre deux coups :
on liquide le contentieux colonial

en donnant mauvaise conscience aux
Algériens, et en même temps, on fait
un grand clin d’œil aux Islamopho-
bes qui sont sortis des bois où ils se
cachaient de peur d’être ostracisés, et
qui maintenant font feu « de toutes
armes et munitions »
   IL est, cependant,  à remarquer que
ces tueurs n’étaient ni des personnes
ayant reçu, dés leur jeune âge, une
culture musulmane poussée qui aurait
forgé leur personnalité et aurait prou-
vé que  leurs actes abjects en auraient
été les conséquences directes, ni des
intellectuels de haute volée ayant
poursuivi des études dans un des
foyers de la culture musulmanes, Qa-
rawiine au Maroc, Zitouna en Tunisie
ou El Azhar en Egypte, universités
dans lesquelles ils auraient reçu l’en-
doctrinement pouvant légitimer –
dans leurs esprits du moins- leurs ac-
tes, ni des leaders politiques, anima-
teurs d’un groupe se réclamant de l’Is-
lam, mais des paumés marginaux,
sans culture, sans racines sociales dé-
terminés, repris de justice récidivistes,
purs produits des ghettos et de la mi-
sère sociale à laquelle ils ont été con-
damnés, comme sont condamnés de

nombreux enfants d’émigrés beso-
gneux, sans culture et sans éducation,
esclaves de métiers rejetés par les
autochtones.
   Voici que ces sont transformés en
porte-paroles de la communauté
musulmanes et  que les Musulmans
sont sommés non seulement de recon-
naitre qu’ils les représentent, mais éga-
lement de se désolidariser publique-
ment d’eux, comme s’ils avaient une
part de responsabilité dans leurs ac-
tes de despérados suicidaires !

JACK L’ÉVENTREUR ET
PIERROT LE FOU ÉRIGÉS
EN REPRÉSENTANTS
DE LEURS PEUPLES ET
DE LEURS CROYANCES
RESPECTIVES !
On met sur toute la communauté
musulmane la responsabilité des

actions de ces criminels, marginaux
façonnés par la société française, qui
se sont souvenus de leur descendan-
ce musulmane uniquement pour jus-
tifier leurs crimes et en faire des ac-
tes de foi ! C’est comme si Jack
l’éventreur avait été présenté com-
me l’archétype du Britannique, ou
Pierrot le Fou comme la pierre de
touche du Français moyen.
  A ce compte, si ces déchets de la
société française symbolisent le Mu-
sulman moyen et par leurs actes, jus-
tifient l’interpellation de tous les Mu-
sulmans, même  les Rohynguia, mi-
norité musulmane en voie d’être ex-
terminée par les moins bouddhistes
en Birmanie, devraient accepter leur
sort puisqu’ils seraient tenus de payer
pour les crimes de ces purs produits
de la société française.

MUSULMANS MODÉRÉS
ET MUSULMANS
RADICAUX: DES
DISTINCTIONS QUI
SERVENT À CACHER
UNE ISLAMOPHOBIE
INSTITUTIONNALISÉE
ET BANALISÉE
L’Islamophobie dans l’ex-métro-
pole est devenue la norme cul-

turelle et politique, malgré les paro-
les lénifiantes de dirigeants politi-
ques, dont il reste à analyser avec
attention les mots et les signes non
verbaux comme les gestes pour
juger de leur sincérité, qui font la
distinction entre « Musulmans mo-
dérés ,  »  e t  «  I s l amis tes
radicaux, »ils vont même à se la-
menter du sort de ces malheureux
« Musulmans modérés, »  qui se
trouveraient coincés entre le mar-
teau du fondamentalisme  l’enclu-
me de l’occidentalisation et n’arri-
veraient pas à choisir clairement leur
camps ! Cependant ces mêmes con-
solateurs des Musulmans «désempa-
rés» acceptent, au nom de cette dis-
tinction, comme au nom de cette
sacro-sainte liberté fondamentale que
serait la liberté d’expression, que se
déversent sur la communauté mu-
sulmanes entière les calomnies les
plus mensongères, les insultes les
plus grossières, les caricatures les
plus outrancières, en tous lieux pu-
blics et en toutes circonstances,
sous toutes formes et tous médias,
en contraction avec cette présen-
tation officielle du «Musulman gen-
til», face au «Musulman méchant.»
et la voix de ces personnes «tolé-
rantes» est largement couverte par
les imprécations des islamophobes
«de confession,» qui sont foules et
dont le nombre grossit à vue d’œil.

Quand s’élève le cri de guerre contre un ennemi, les citoyens loyaux qui
s’identifient intellectuellement ou émotionnellement avec le groupe visé se
voient généralement refuser la protection du groupe persécuté et mis en

accusation… Les calomnies (dirigées contre ce groupe) deviennent bientôt
vérités pour la société.
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LE CHANTRE
DE L’ISLAMOPHOBIE
POPULISTE
ET POPULAIRE
Hélas ! Trois fois hélas ! Lors-
que les Islamophobes s’expri-

ment, et le font beaucoup depuis
quelques temps, soit comme com-
mentateurs de médias lourds ou lé-
gers, soit de romanciers, ils ne vont
pas, suivant l’expression familières
avec « le bout de la cuillère.» Ils vi-
sent l’Islam et tous ceux qui adhè-
rent à cette religion, sans distinction
entre» bons musulmans,» et «mau-
vais musulmans.»
  Parmi eux, l’ancien ingénieur agro-
nome Michel Houellebecq représen-
te le nec plus ultra de l’Islamopho-
bie. Il  est, par un curieux hasard qui
explique probablement sa haine pro-
clamée de l’Islam, un Français fils
d’une famille installée en Algérie dans
la période coloniale, devenu, à tra-
vers ses créations romanesques,  le
porte-parole officieux de ce fanatis-
me antimusulman qui n’épargne
dans ses romans à caractère plus ou
moins pornographique- comme on
sait, quand on a des idées perverses
à faire passer, il faut savoir faire ap-
pel aux instinct bestiaux du lecteur
moyen- aucune ignominie aux Mu-
sulmans comme à l’Islam.
   Houellebecq (né en 1958) a certai-
nement des comptes à régler avec les
Algériens, comme fils d’une famille qui
a tout perdu en raison de l’indépen-
dance retrouvée de notre pays, et,
conséquemment, il ne peut qu’en
vouloir à l’Islam, religion qui est la foi
partagée par l’écrasante majorité des
Algériens. On retrouve dans ses livres
cette haine des descendants des pieds
noirs qui ont perdu leur paradis algé-
rien du fait de Musulmans. s’il était
né plus tôt Il aurait sans aucun doute
été un des doctrinaires de l’Action ca-
tholique ou de l’Algérie française, un
de ces tueurs de l’OAS, un de ces tor-
tionnaires de la Bataille d’Alger. Cette
occasion de faire du mal directement
aux Musulmans, de contribuer à leurs
souffrances et à leur  torture, lui est
passé. Il  se défoule sur eux, roman
après roman.
   Ce n’est ni un provocateur, ni un ni-
hiliste qui ne croit en rien, qui n’est
attaché à aucune religion, ni à aucu-
ne nationalité, comme il l’affirme, mais
un idéologue de la haine religieuse,
un Torquemada dans l’âme, un « ma-
tamore» qui, en naissant trop tard, a
raté sa vocation de tueur de Maures
et, évidemment, de Mauresques. Ses
romans sont des tracts politiques qui
se camouflent derrière une trame por-
nographique pour mieux faire avaler
leur message de haine.

UN ISLAMOPHOBE
SPONSORISÉ
PAR LE QUAI D’ORSAY
Que Houellebecq ait reçu, pour
un de ses romans, le prix Gon-

court ne fait que confirmer que l’is-
lamophobie est devenue partie ac-
ceptable de la culture française et que
ce n’était que logique qu’un de ses
laudateurs les plus engagés, islamo-
phobe par conviction religieuse, ra-
ciste de profession, ait trouvé récem-
ment sa place dans à l’Académie
française, cette institution vénérable,
symbole de l’humanisme et de la ci-
vilisation française. Même l’adminis-
tration française n’a pas manqué de
donner son petit coup de pouce pour
rendre les écrits de Houellebecq ac-
ceptables. La Procureur de la Répu-

blique qui a eu à représenter l’état
français à un procès intenté contre
lui pour Islamophobie, a réclamé sa
relaxe, sous prétexte que l’accusation
portée contre lui  visant un acte de
blasphème, crime non reconnu par
la loi française. Cette procureur, fonc-
tionnaire de la hiérarchie judiciaire
recevant ses instructions du ministè-
re de la justice , n’a sans doute fait
qu’obéir aux ordres qui lui avaient
été donnés par le garde des sceaux
de l’époque, car ce serait insulter son
intelligence et son professionnalisme
que d’affirmer qu’elle n’a pas lu le
livre en cause ; intitulé « Plate-for-
me »  dans lequel il utilise des ter-
mes racistes pour qualifier les Musul-
mans et il appelle directement et sans
ambages au génocide des Musul-
mans, se réjouissant de la mort de
femmes et d’enfants palestiniens,
tués par l’armée israélienne à Gaza.

VOICI CE QU’IL ÉCRIT:
« Chaque fois que j’apprenais
qu’un terroriste palestinien, ou

un enfant palestinien, Et une femme
enceinte palestinienne, avait été
abattus par balles dans la bande de
Gaza, j’éprouvais un tressaillement
d’enthousiasme à la pensée qu’il y
avait un musulman en moins.» (p.
357, voir l’analyse de ce roman par
Abdel-Illah Salhi, sur Libération Dé-
bats – http://www.houllebecq.info.
presse.li beration040901.pdf  )
La ruse qui consiste à faire croire qu’il
ne faut pas confondre le héros du ro-
man avec l’auteur ne passe pas,
d’autant que Houellebecq a, à plus
d’une reprise, affirmé sa haine pour
l’Islam, sans compter ses insultes con-
tre le prophète et ses commentaires
sur le Coran qu’il a reconnu tout ré-
cemment qu’il n’avait même pas pris
la peine de le lire.
 Outre l’indulgence de la procureur,,
Houellebecq a bénéficié de la géné-
rosité du ministère français des affai-
res étrangères , qui a financé, en 2006,
la tournée de présentation de la tra-
duction anglaise de son roman «  Pla-
te-forme » aux USA,- présentation
qui a provoqué des manifestations
contre lui pour néo-nazisme et islamo-
phobie,- comme nous l’apprend son
accompagnateur américain, Sam
Lipsyte (voir «  Dans l’attente d’un
mauvais évènement- Waiting for the
Bad Thing- www.believermag.com
Octobre 2006) qui écrit :
    « Derrière moi il y a Sylvie Chris-
tophe, attachée culturelle adjointe
auprès du consulat français à Los
Angeles. Le consulat a payé pour
cette tournée et elle a pris l’avion
pour revenir avec nous… Il y a en
elle une sorte d’impassibilité qui peut
vous sortir de vos gonds.  Il n’est pas
difficile de l’imaginer prés d’une pis-
cine pendant qu’elle donne les coor-
données pour l’attaque par un avi-
on à réaction Mirage sur le village
Chair à Pâté. »
   De « La France Juive » à La
« Soumission » à L’islam
   Son récent roman « Soumission ,
»reprend le thème traité en 1886, par
l’essayiste français dans son ouvra-
ge « La France Juive, » en rempla-
çant la menace juive par la menace
musulmane, actualisant la thémati-
que antisémite qui ne fait plus recet-
te, et est devenue même politique-
ment, judiciairement aussi bien que
commercialement dangereuse. La
France houellebecquisée  retrouve
dans cet ouvrage ses phobies alimen-
tées par l’ignorance,  et qui projet-
tent une évolution politique aux con-
fins du roman fantaisiste sans rela-

tions avec les rapports de force dans
la société française. Houellebecq, par
cet ouvrage de politique-fiction, subs-
titue les Musulmans aux Juifs et re-
noue avec les traditions antisémites
de la fin du XIXème siècle au milieu
du XXème siècle.

UNE FEUILLE PAR QUI LE
SCANDALE ARRIVERA
On retrouve dans la publication
qui a fait l’objet d’une acte cri-

minel, le même fil conducteur histo-
rique d’incitation à  de la crainte et
de la haine de l’étranger, l’exclusivis-
me religieux, telle une de ces multi-
ples publications nazies en toutes lan-
gues européennes, spécialisées dans
la caricatures des Juifs allemands au
beau temps de la dictature hitlérien-
ne. Cette haine a trouvé ses fidèles,
souffrant des frustrations sociales et
des changements de valeurs qui ac-
compagnent la mondialisation, ils
trouvent leur exutoire dans l’Islamo-
phobie, et leurs nouveaux boucs
émissaires dans les Musulmans, qu’ils
soient modérés ou « fanatiques, »
qu’ils ne pratiquent plus leur religion
que comme culture ou qu’ils fréquen-
tent assidument les mosquées, qu’ils
changent leurs habitudes culinaires
ou les préservent, mais qu’on repère
facilement à leurs noms patronymi-
ques et leurs prénoms, ou à leur te-
nue vestimentaire, comme les fem-
mes portant le hijab. Et comme l’a
écrit Houellebecq, selon les Islamo-
phobes, un bon Musulman ne peut
être qu’un Musulman mort. Et beau-
coup approuvent et applaudissent.

UNE PULSION
GÉNOCIDAIRE
ISLAMOPHOBE APPUYÉE
ET ENCOURAGÉE
PAR LES SIONISTES
Il y a foule parmi les prêtres de
« l’Islamophobisme, » devenu

un culte voué à la haine de l’Islam et
des Musulmans, foule formée de
gens venus de tous les horizons in-
tellectuels, du médecin à l’agronome,
du philosophe au commentateur
politique professionnel. Leur trait
commun, en dehors de leur haine
insatiable contre les Musulmans et
l’Islam : ils se retrouvent tous en
communion sur l’appui au Sionisme
et à son entreprise génocidaire et à
admirer Israël, qui, selon eux, est la
seule à ‘représenter les vraies valeurs
occidentales. » Il y a parmi eux des
Juifs, des Chrétiens, des Croyants
comme des athées.
  Il faut reconnaitre que les Sionistes
juifs, et ils se manifestent par des pro-
pos de plus en plus haineux contre
les Musulmans, ne font que défen-
dre ce qu’ils considèrent comme une
cause religieuse. On peut, à la limi-
tes leurs consentir les circonstances
atténuantes, car ils ne font que re-
prendre les enseignements de la Bi-
ble et du Talmud, qui donnerait aux
adeptes de cette religion, non seule-
ment la terre de la Palestine histori-
que, mais également l’ordre d’en
extirper tous les non-Juifs. Considé-
rer, comme ils le font, la Bible com-
me leur histoire, leur géographique
et leur livre cadastral, fait partie de
leur profession de foi. Ceci dit, ils ne
peuvent pas à la fois se réclamer des
valeurs occidentales qui, suivant leurs
défenseurs les plus ardents et les plus
puissants, impliquent la laïcité, c’est-
à-dire la gestion des affaires collecti-
ves sur la base de droits et d’institu-
tions non religieuses, et sur la base
du principe d’égalité entre tous les
citoyens de cette collectivité, et de

l’autre, défendre corps et âme une
idéologie politique qui a des fonde-
ments exclusivement religieux et qui
refuse le vivre-ensemble là où elle
règne en maitresse,
   Houellebecq et Alain Finkielkraut,
maintenant ceint  de l’épée de l’aca-
démicien et qui s’est octroyé un droit
naturel à insulter les émigrés qui ne
partagent pas avec lui la pureté de la
race et la rationalité de la croyance
religieuse, Michel Onfray,  l’autre Isla-
mophobe de profession ignare et hai-
neux, qui se prétend philosophe- et a
sans doute oublié le sens primaire de
ce mot- Emanuel Henry Levy, le gol-
den boy des Islamophobes et le dé-
fenseur acharné des Généraux Mas-
su et Bigeard, grands « humanistes »
devant l’éternel, qui ont même nourri
les crevettes de la baie d’Alger avec
les corps des Algériennes et Algériens
pendant la fausse « bataille d’Alger,  »
une opération de police à la mode du
« Ghetto de Varsovie, » sans oublier
évidemment Eric Zemmour, le défen-
seur de la France éternelle, mais néan-
moins le Goebbels de l’Islamophobie
et qui, à défaut de pouvoir envoyer
nos coreligionnaires français là où on
sait- ce qu’il n’aurait pas manqué  de
proposer un de ces jours, - car tout
un chacun a en mémoire que la pre-
mière solution proposée par Hitler
pour régler le problème juif en Alle-
magne était leur expulsion en masse-
et bien d’autres dont les noms sont
déjà auréolés de la célébrité que leur
haine leur a permis d’acquérir dans
les média de l’Hexagone, tout ce beau
monde, si futé ou si doué soit-il, ne
peut pas faire croire qu’un état qui
proclame haut et fort son droit des li-
quider la population autochtone au
nom de Dieu et de la Bible, qui impo-
se plus de cinq mil règlements poli-
ciers à cette population, qui a des rou-
tes pour Juifs seulement, des villes, des
quartiers, des écoles, des universités
pour Juifs seulement, qui mène une
guerre sans relâche contre ses voisins,
y sème la mort et la terreur, occupe et
assiège plus de un million de person-
nes, qu’il tue à volonté et chaque fois
que ça lui chante, etc., etc. puisse se
prévaloir de valeurs occidentales : on
peut parfois douter de leur existence
ou de leur valeur universelle ; mais,
elles n’ont sont pas moins respectées
et garanties dans les pays qui s’en pré-
valent. Il n’y a nul doute que chacun
de ces « grands esprits, » pétris
« d’humanisme occidental, » n’ont
en vue que de justifier la politique
génocidaire d’Israël, lorsqu’ils jettent
leurs torrents de boue sur l’Islam, son
prophète et ses adeptes. Notre religion
ne les intéresse que comme repous-
soir pour mieux asseoir la légitimité
religieuse d’Israël, état fondée sur une
interprétation génocidaire de la Bible,
que nombre de Juifs n’acceptent pas
et ont même en horreur.

EN CONCLUSION
On a assisté à une opération de
récupération particulièrement

réussie , car elle a rassemblé non seu-
lement la population et les dignitaires
locaux, mais également le Gotha du
monde entier venu apporter son sou-
tien moral et politique à l’occasion de
cette épreuve, baptisée pompeuse-
ment second 11 Septembre et décrite
comme une attaque directe contre la
civilisation occidentale. On ne pouvait
pas imaginer que la cinquième puis-
sance militaire du monde pouvait être
ébranlée, dans un contexte de polari-
sation islamophobe intense, par des
crimes commis par des déracinés sans
foi, ni religion, sans moralité, ni intel-

ligence politique, et que, malgré cela,
certains tiennent à présenter comme
les seuls porte-paroles légitimes et lea-
ders des Musulmans, alors qu’ils ap-
partenaient à la couche la plus déchue
de la société  française, qui les a for-
mées et maturés, et sur laquelle ils se
sont vengés de tous les humiliations
qu’elle leur a fait subir, dans leur chair,
dans leur esprit, comme dans les
membres de leurs famille, .
   AU plus haut sommet de l’Etat,
il est sûr qu’on a délibérément lais-
sé se développer la gangrène isla-
mophobe popu de futurs desseins,
et  que cette mobilisation autour
d’un thème porteur a intégrés dans
son équation politique les  évène-
ments du « Moyen Orient, » et plus
spécifiquement cette déferlante in-
croyable du Daesh, (ISIS en anglais)
qui a apparu armée jusqu’aux dents
quasiment du jour au lendemain, et
dont, étrangement, un candidat po-
tentiel à Présidence des Etats-Unis ne
cesse de chanter les louanges depuis
qu’il est revenu d’une visite d’adou-
bage obligatoire en Israël. On n’a nul
besoin d’être un habitué des chan-
celleries pour voir derrière cette mo-
bilisation populaire pour le droit à
l’expression sans limite de l’Islamo-
phobie la plus abjecte et où un chef
de gouvernement génocidaire en
profite pour faire avancer ses projets,
pour comprendre que pointe à l’ho-
rizon une intervention plus décisive
contre la Syrie, déjà meurtrie au-delà
du réparable, état laïc ,s’il en fut,
tout comme l’Iraq de Saddam Hos-
sein, et où règne, maintenant le fa-
natisme religieux et l’intolérance
confessionnelle.
  On omet  de mettre le blâme là
où il est mérité, essentiellement cette
politique de destruction systématique
des Etats, certes imparfaits, mais qui
au moins garantissaient un minimum
de bien être, de liberté religieuse et
de paix à la population locale, et dont
les peuples ont été transformés en
refugiés à travers le monde , et en
victimes des passeurs clandestins, et
en cadavres alimentant les poissons
de la Mer Méditerranée. On estime
que le régime en place à Damas ne
s’est pas effondré suffisamment ra-
pidement, ce qui a compliqué la tâ-
che des « Musulmans modérées, »
mais néanmoins terroristes, qu’on
avait lancé, sous le couvert du prin-
temps arabe, à l’assaut de Damas.
On veut mettre les bouchées doubles
pour le liquider rapidement, car cet-
te lenteur à mettre fin à ce régime,
gênant pour la politique exclusive-
ment pro-sioniste, a créé des situa-
tions politiques, religieuses, militaires,
humanitaires et économiques de plus
en plus difficiles à maitriser et dont
les conséquences risqueraient  d’être
à l’opposé de l’objectif visé : asseoir
une fois pour toutes l’hégémonie sur
la région, avec comme fer de lance
Israël et régler le problème palesti-
nien en liquidant leur présence en
Palestine.. Cela ne pouvait pas se
faire sans une mobilisation totale de
la population de l’Hexagone et des
autres puissances concernées autour
du slogan de la lutte contre le fana-
tisme religieux qu’on entretient et
qu’on arme à quelques heures de
vols de chez soi. Cela peut expliquer
pourquoi le chef d’Etat d’une très
grande puissance s’est abstenu de
faire le déplacement. La ficelle aurait
été trop grosse et trop visible et la
liaison entre cette réunion au som-
met et la suite de l’évènement en
Syrie aurait été trop transparente.

M. B.
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A. Boudrouma

La visite que vient de consacrer,
à la ville de Skikda, le wali M.

Faouzi Benhasshine, aura permis
de se rendre compte, de visu, de
l’avancement de certains projets
de développement. Cela a permis
de relever l’existence d’un certain
nombre de lacunes qui entravent
l’avancement des travaux, parti-
culièrement, dans certains chan-
tiers auxquels la wilaya attache
une importance particulière. Ain-
si le Conservatoire de Skikda, an-
cienne philharmonie de Skikda,
qui fait l’objet d’une opération
d’étude et de restauration pour
une enveloppe globale de
18.256.538,74 DA et un délai de
réalisation de 10 mois, à compter
du 22/07/2010, a fait retenir l’at-
tention du wali qui a tenu à ap-
porter certaines précisions au su-
jet de l’objectif recherché par le
lancement de ce projet. Il s’agit
de travaux spécifiques de restau-
ration pour restituer, à l’ouvrage,
tous ses attributs et non d’une
banale opération de rénovation,
ce qui nécessite une certaine qua-
lification des intervenants. C’est
pour cette raison qu’il a décidé de
confier le dossier de la restaura-
tion de l’immeuble à la direction
de la Culture de la wilaya. Le
second projet visité est celui des
38 logements AADL, situés à la
Cité de l’Espérance, en voie
d’achèvement, dont le lancement
des travaux date de 10 ans déjà,
et qui a fait l’objet d’une contes-
tation bruyante des bénéficiaires
qui ont exigé la  remise des clefs.
Le wali a fixé un «ultimatum» au
mois de mars, de l’année en
cours, pour la réception des loge-
ments, ce même délai a été rete-
nu pour l’achèvement des travaux
du tunnel de la future trémie de
l’Avenue Bachir Boukadoum, qui
ont accusé un retard en raison de
diverses contraintes. Au lotisse-

Tahar Mansour

C’est un constat positif fai
sant ressortir une nette di
minution de la criminalité

qui a été fait par le lieutenant-co-
lonel Rédha Boukhenfouf, com-
mandant le groupement territorial
de la Gendarmerie nationale de la
wilaya de Blida, lors de la présen-
tation du bilan de l’année 2014.
En effet, le nombre d’affaires trai-
tées par les différentes brigades de
la Gendarmerie, au cours de l’an-
née écoulée a diminué de 35% par
rapport à l’année précédente et
certains points dangereux ont été,
entièrement, sécurisés grâce, no-
tamment, au démantèlement de
nombreuses bandes de malfaiteurs
qui agressaient les citoyens et à
une présence accrue des gendar-
mes par le biais de patrouilles, de
jour comme de nuit et des opéra-
tions ‘coup de poing’. D’ailleurs le
tronçon de l’autoroute Est-Ouest
traversant la wilaya de Blida et où
sévissaient de nombreux malfai-
teurs a été nettoyé et aucune agres-
sion n’y a été enregistrée depuis des
mois. Ainsi, durant l’année 2014,
les différentes unités de la Gendar-
merie nationale de la wilaya de Bli-
da ont eu à traiter 2.016 affaires
dans le cadre du crime ordinaire et
265 relevant du crime organisé et
qui ont entraîné l’arrestation de
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Un programme portant sur la
mise en terre de 60.000 oli-

viers sur une superficie de 150 ha,
vient d’être lancé, dans la  wilaya
de Souk Ahras, a-t-on appris d’un
responsable de la direction des
Services agricoles (DSA). La pre-
mière opération a vu, en début de
semaine dernière, au titre d’une
première phase, la plantation de
19.000 arbres sur une superficie
de 50 ha, dans la commune de
Drea, a précisé M. Mohamed-Ka-
mel Hamza, chef du service or-
ganisation de la production et
soutien technique à la DSA. Le
programme de plantation oléico-
le ciblera, également, les commu-
nes de Heddada, Taoura, Sidi Fre-
dj, Merahna, M’daourouch, Oued
Keberit, Bir Bouhouche et Safel
El Ouiden, a-t-il indiqué. La cam-
pagne de cueillette d’olives de la
saison agricole 2013-2014, qui se
poursuivra jusqu’à la fin du mois
en cours, a donné lieu, à ce jour,
une quantité de 2.800 quintaux
sur une surface de 3.700 ha, se-
lon la  même source qui a souli-
gné que la superficie réservée à

SKIKDA  
Des chantiers à la traîne

ment de «Oued El Ouahch», le
projet d’assainissement des eaux
pluviales d’un montant de
4.5021.185,33 DA, a fait l’objet
de réserves de la part du wali qui
a demandé au bureau d’études
d’augmenter le diamètre de la
canalisation pour le porter à 400
mm, au lieu de 300 mm prévus
initialement, afin de faire face à
de fortes précipitations. Additive-
ment, le site a bénéficié de 2
autres opérations de viabilisation,
d’une valeur de 110 millions de
DA, pour le réseau routier et 80
millions de DA pour les travaux
d’aménagement. Plus en aval, à
la cité Salah Boulekroua, le pro-
jet d’aménagement d’une
 ‘Chaâba’, dont le coût s’élève à
87.669.153 DA, semble connaî-
tre un certain retard puisque le
taux de réalisation a atteint à pei-
ne 25%, alors que le délai de li-
vraison est prévu pour le mois de
mai 2015. Cet important ouvra-
ge devrait permettre de protéger
la partie basse des crues cycliques
qui la caractérisent. A la cité Ze-
ramna, le wali a visité les réser-
voirs 2 x 1.000 m³ qui attendent,
depuis l’année 1996, date de leur
réalisation, leur mise en fonction.
La raison invoquée étant les ris-
ques de glissement du talus sur
lequel ils ont été érigés ce qui a
poussé le chef de l’exécutif à de-
mander un traitement de ce talus
pour éliminer ces risques et met-
tre en service les ouvrages, dans
les meilleurs délais.
  D’autres haltes ont ponctué la vi-
site d’inspection du wali, notam-
ment, le marché de proximité de
la Cité Salah Boulkeroua, de 400
places dont 100 locaux couverts
et le reste en plein air et celui de
la cité des ‘700 logements’ d’un
taux de réalisation de 5% pour un
montant de 30.863.406 DA. Ils
permettront de libérer les espaces
de la ville squattés par les com-
merçants de l’informel.

SOUK AHRAS
150 hectares pour les oliviers

ce fruit, dans cette wilaya, a aug-
menté pour passer de 3.985 ha,
en 2013 à 7.737 ha, en 2014. La
filière a connu, ces dernières an-
nées, dans la wilaya de Souk
Ahras, un «développement remar-
quable» dû, essentiellement, à
l’exécution des programmes du
Fonds national de Développe-
ment rural (FNDR) et du Haut
commissariat au Développe-
ment des steppes (HCDS), en
plus de la concrétisation des pro-
jets de proximité de développe-
ment rural intégré (PPDRI), a
souligné la même source. L’en-
couragement des agriculteurs à
l’extension de l’oléiculture, à tra-
vers l’ouverture de pistes agri-
coles, le suivi de l’itinéraire tech-
nique,  les bonnes conditions cli-
matiques et les campagnes de sen-
sibilisation, organisées avec la col-
laboration de l’Institut technique
de l’Arboriculture de Skikda, tou-
chant, ces dernières années, plus
de 700 agriculteurs, figurent, éga-
lement, parmi les facteurs ayant
favorisé ce développement, a
ajouté le même responsable.

BLIDA

La Gendarmerie sur le qui-vive
1.757 personnes (dont 669
écrouées), pour crime ordinaire et
413 (dont 310 écrouées) pour le
crime organisé. Le trafic de stupé-
fiants a été de loin le crime le plus
présent dans le volet crime organi-
sé et ce, avec la saisie de plus de 21
kg de kif traité et de 785 compri-
més de psychotropes. Quant aux
autres affaires, elles ont trait à l’im-
migration clandestine, trafic de faus-
se monnaie, trafic de véhicules  et
contrebande. Les crimes et délits
concernant la législation spéciale
ont été au nombre de 1.036 dont
971 économiques, 62 ont concer-
né la préservation de l’environne-
ment et 3 la législation douanière.
   Dans le traitement de ces affai-
res, les gendarmes ont procédé à
la saisie de 3 véhicules, 18.315 li-
tres de gasoil 1.625 pétards et 648
fumigènes. Les 62 affaires liées à
la protection de l’environnement
ont trait, essentiellement, aux
constructions illicites et à l’extrac-
tion illégale de sable. Durant l’an-
née 2014, les différentes brigades
dépendant du groupement territo-
rial de Blida ont effectué 18 opé-
rations ‘coup de poing’ qui ont
permis de contrôler 18.527 per-
sonnes et 15.927 véhicules divers,
ce qui a entraîné l’arrestation de
138 individus faisant l’objet de
poursuites judiciaires et la saisie de
kif traité, de comprimés de psycho-

tropes, de 2.387 bouteilles de bois-
sons alcoolisées, de vêtements
pour une valeur de 38 millions de
centimes, de 9 camions et de 4
pelles excavatrices.
   Toujours au courant de l’année
2014, la Gendarmerie nationale
de la wilaya de Blida a enregistré
745 accidents de la circulation qui
ont entraîné le décès de 96 per-
sonnes et des blessures à divers
degrés de gravité à 1.333 autres.
Les causes de ces accidents sont
dues pour près de 94% de cas, au
facteur humain. Afin de tenter de
réduire un tant soit peu, le nom-
bre d’accidents enregistrés sur nos
routes, la Gendarmerie nationale
a décidé d’introduire des voitures
et des motos banalisées qui circu-
lent à travers les routes afin de si-
gnaler tous les contrevenants,
comme l’utilisation du téléphone
au volant, les dépassements dan-
gereux et l’excès de vitesse. Dans
le cadre des différents contrôles ef-
fectués, les différents services de la
Gendarmerie ont procédé au retrait
de 38.581 permis de conduire et
dressé plus de 60.000 procès-ver-
baux. Enfin, nous apprenons que
les brigades de la Gendarmerie
nationale d’Ouled Slama, Sohane
et Djebabra seront ouvertes, dans
un proche avenir, et porteront le
taux de couverture du territoire de
la wilaya, à 100 %.

Rabah Benaouda

C’est un total de pas moins de
49 projets de raccordement de

865 foyers au réseau de l’électricité,
touchant un grand nombre de com-
munes de la wilaya de Médéa, qui
ont été réalisés, durant la seule an-
née de 2014 qui vient de s’achever,
pour une enveloppe  financière, très
conséquente, de 46 milliards de cen-
times. Des projets réalisés, en coordi-
nation étroite, par la direction de dis-
tribution de l’Electricité et du Gaz et
celle de l’Energie et des Mines (DEM)
locales. »  C’est ce que nous dira, en
préambule à l’entretien que vient de
nous  accorder, M. Mohamed Iflah,
directeur de la distribution de l’Elec-
tricité et du Gaz de la wilaya de Mé-
déa, qui nous précisera : « Ces pro-
jets réalisés entrent, faut-il le souligner,
dans le cadre de la mise en applica-
tion du Plan quinquennal 2010/2014,
au profit de la wilaya de Médéa. Des
projets qui ont déjà touché 12 com-
munes sur les 25 prévues, entre rura-
les, semi-urbaines et urbaines, aux-
quelles s’ajoutent d’autres situées
dans la région des Hauts Plateaux.»
La wilaya de Médéa compte, pour
rappel, un total de 64 communes,
pour les 19 daïras existantes, dont la
population actuelle approche les
900.000 habitants. Et ce responsable
d’ajouter: «Pour ce qui est de la troi-

MÉDÉA
L’électricité, les créances et les entraves

sième tranche de ce Plan quinquen-
nal 2010/2014, les travaux sont en
cours, à travers les 37 projets lancés
et qui vont bénéficier à 1.239 foyers
répartis à travers les différentes com-
munes de la wilaya de Médéa.» En
effet, de la lecture détaillée du com-
muniqué de presse émanant de la
cellule concernée de cette institution
locale, chargée de la distribution de
l’Electricité et du gaz, il ressort que
les 12 premières communes bénéfi-
ciaires ont vu un total de 363 foyers
raccordés au réseau de l’électricité,
pour 17 projets réalisés, avec une en-
veloppe financière totale, élevée à 19
milliards de centimes. Pour ce qui est
de la région des Hauts Plateaux, c’est
un total de 502 foyers qui ont été rac-
cordés, au même réseau, pour 32
projets réalisés, avec une enveloppe
financière totale, élevée à 27 milliards
de centimes. Et M. Mohamed Iflah
d’aborder ensuite ce «sempiternel et
récurrent» problème relatif aux créan-
ces impayées dont sont responsables
les «mauvais» clients : «Elles se sont
élevées, au 31/12/2014, à 13,3 mil-
liards de centimes qui sont, cependant
recouvrables, d’une manière ou d’une
autre, comme par le biais de notre ac-
cord pour des échéanciers de paie-
ment avec des clients, l’engagement
pris par d’autres clients ainsi que la
voie de la justice pour les clients ré-
calcitrants, entre autres solutions.» Et

notre interlocuteur de poursuivre: «A
ces créances impayées, qui restent re-
couvrables comme je viens de le dire,
s’ajoutent malheureusement celles
que je qualifierai d’irrécupérables, au
grand dam de notre institution, car
elles concernent des clients ayant quit-
té définitivement leurs domiciles pour
des destination inconnues, ou enco-
re d’autres clients dont les domiciles
n’existent plus car faisant partie de bi-
donvilles qui ont été rasés dans le
cadre des opérations de relogement
lié à la résorption de l’habitat précai-
re (RHP). Des créances non recou-
vrables qui s’élèvent malheureuse-
ment à plus de six (06) milliards de
centimes» Et, pour conclure, M. Mo-
hamed IFLAH abordera le problème
relatif aux difficultés et autre entraves,
rencontrées sur le terrain pour la réa-
lisation des différents projets de rac-
cordement des foyers au réseau de
l’électricité:« C’est le fait de certains
propriétaires terriens qui nous font
opposition lors de l’installation de nos
différents chantiers en nous interdisant
l’accès sur leurs terres.

  Ce comportement entrave mal-
heureusement notre travail, ce qui se
répercute inévitablement sur les re-
tards dans l’avancement de nos pro-
jets dont ceux entrant justement dans
le cadre de la mise en application de
la feuille de route de ce plan quin-
quennal 2010/2014.»

AIN DEFLA
Opération «coup de poing»

Une opération inopinée de lutte
contre la criminalité  urbaine a

été lancée, par les services de sécuri-
té, dans la ville d’El Abadia (Aïn De-
fla), a-t-on appris auprès de la Sûreté
de wilaya. Plusieurs endroits de la ville
ont constitué le point de mire des ser-
vices de sécurité, lors de cette opéra-
tion ‘coup de poing’, à l’instar, no-
tamment, des quartiers, An Nasr, Sid
Saâd, les places publiques et la gare

routière de la ville, a-t-on indiqué de
même source. Les services de sécuri-
té ont procédé à la vérification de
l’identité de 62 personnes et au con-
trôle de nombreux véhicules, au cours
de cette opération qui a duré 3 heu-
res, lancée jeudi à 17 h, a-t-on préci-
sé. Cette opération a, notamment,
permis, selon la même source sécuri-
taire, l’arrestation de 3 jeunes hom-
mes âgés entre 21 et 28 ans, faisant

l’objet de bulletins de recherches mi-
litaires, en raison de leur refus d’ef-
fectuer le Service national. Les trois
jeunes ont été dirigés vers la brigade
de Gendarmerie de la même ville en
vue de procéder aux formalités d’usa-
ge, en pareille circonstance, a-t-on si-
gnalé. L’opération à laquelle ont pris
part 100 policiers, a été favorable-
ment accueillie par les citoyens de la
ville, a-t-on noté.

«
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Trois individus, âgés de
23, 24 et 30 ans, ont

été appréhendés, ces der-
niers jours, en possession
de comprimés psychotro-
pes, et ont été placés en
détention préventive, lors
de leur présentation, le 15
janvier dernier, devant les
procureurs de la Républi-
que, territorialement
compétent. Selon un
communiqué de la cellu-
le de communication de
la Sûreté de wilaya, trans-
mis, hier, à notre rédac-
tion, il est précisé qu’une
enquête, menée par les
éléments de la police ju-
diciaire de la sûreté de
wilaya, s’est soldée, le 14
janvier 2015, par l’arres-
tation d’un dealer de psy-

Douze sites de bidon-
villes situés dans le

tissu urbain de Constan-
tine seront éradiqués
« avant f in janvier
2015 », a  affirmé diman-
che le directeur de l’Offi-
ce de promotion et de
gestion immobilière
(OPGI), Abdelghani Dib.
Les familles occupants
ces sites insalubres seront
relogées dans des appar-
tements neufs qui leurs
seront attribués au titre
d’un premier quota de
quelque 1.500 logements
publics locatifs (LPL) de-
vant être réceptionnés
« dans quelques jours »,
a indiqué à l’APS le
même responsable. Il

A. Mallem

Le débat qui s’est dérou-
lé hier sur le plateau de
l’émission hebdomadai-

re « le Forum de la radio » sur
le thème de la propreté et l’hy-
giène dans la ville de Constan-
tine qui se prépare à l’accueil
des invités étrangers qui vont
par ticiper à l ’évènement
« Constantine, capitale de la
culture arabe 2015 », a été
fort animé. « Nous allons
tout droit vers une catastro-
phe car nous n’arriverons ja-
mais à réparer en trois mois
ce que des années de laisser-
aller et de laxisme ont engen-
dré. Et c’est plus de cinquante
ans d’indépendance qui vont
être mis sur la balance », a
considéré un auditeur. Au
comble de la colère, un autre
a estimé que « les services
de la commune ont montré
largement leurs carences
dans ce domaine parce que
nos élus se contentent de se
cantonner dans leurs bureaux
en croisant les bras à longueur
d’année », dira-t-il.
  L’inquiétude et le désarroi des
citoyens, pour exagérés qu’ils
soient, ont été néanmoins ren-
dus évidents par la situation
hygiénique et sanitaire dans
laquelle demeure encore plon-
gée l’agglomération constanti-
noise à cause du cafouillage
(du bricolage dira un auditeur)
qui est apparu au grand jour

A. E. A.

Le siège de la mairie centrale
de Constantine était hier

plongé dans le noir à telle en-
seigne que des affiches étaient
colées au niveau de l’entrée
protocolaire et de l’entrée prin-
cipale de service, expliquant
aux citoyens qu’ils ne peuvent
être reçus à l’hôtel de ville pour
cause de coupure d’électricité.
Les différents services du siè-
ge de l’APC de la ville des
ponts ne peuvent ni accueillir
ni satisfaire les diverses doléan-
ces et prestations des citoyens
administrés de la municipalité.
En effet, la direction de Cons-
tantine de la société de distri-

A. Mallem

Les deux derniers
jours ont vu le retour

du froid et des intempé-
ries dans la région de
Constantine, avec la chû-
te de pluies et surtout de
neige, sur les hauteurs.
La baisse des températu-
res et le retour de la nei-
ge sur les hauteurs ont
provoqué de sérieuses
perturbations dans les dé-
placements des citoyens
ainsi que des accidents de
la circulation routière. Le
phénomène a été visible,
particulièrement, dans les
zones rurales et monta-
gneuses où les informa-
tions que nous avons re-
çues ont indiqué que des
populations de quelques
mechtas ont été consi-
gnées chez elles, bloquées
par la neige qui, par cer-
tains endroits, a atteint
une couche de 20 cm.
   C’est le cas dans la dai-
ra de Ain Abid où les
écoliers n’ont pas pu re-
joindre leurs classes à
cause de l’épaisse cou-
che de neige qui a blo-
qué les routes.

La propreté et l’hygiène
de la ville inquiètent

dans l’organisation pour la pri-
se en charge de ce volet. Et ce
n’est pas la toute nouvelle en-
treprise d’assainissement, l’en-
treprise de wilaya de l’hygiène
et de la santé publique, calquée
sur l’entreprise Netcom d’Alger,
dont les responsables ont an-
noncé qu’elle sera opération-
nelle à la fin de ce mois de fé-
vrier, qui y changera quelque
chose, indique-t-on. Cette nou-
velle arrivée sur le « champ de
bataille » de l’assainissement,
a indiqué son directeur M. Kan-
foud, est une Epic qui a été
créée par une décision intermi-
nistérielle au début de l’année
passée, mais son montage ad-
ministratif et organique a duré
une année.
  Quelle est sa place dans le
paysage, est-ce qu’elle a un
programme de travail, quels
seront ses rapports avec la
commune et la direction de
l’environnement, autant de
questions qui ont été posées à
son responsable et ce dernier
a vite fait de reconnaître que
son entreprise n’a pas encore
de plan de travail ! « Néan-
moins, dira-t-il, elle constitue-
ra un outil d’intervention sup-
plémentaire aux côtés des
autres opérateurs, la commu-
ne et les petites entreprises des
jeunes issues des dispositifs de
l’emploi ». Deux de ces der-
niers, invités à l’émission,
n’ont fait que confirmer le ca-
fouillage en vogue. Ils ont an-

noncé en effet que la quaran-
taine d’entreprises engagées
par la mairie sont en cessation
d’activité parce que leurs con-
trats n’ont pas encore été re-
nouvelés par la municipalité à
cause, semble-t-il, d’un malen-
tendu entre le maire et le wali
sur la formalisation de leur re-
lation avec l’APC. Ceci d’une
part, d’autre part, elles n’ont
obtenu aucun sou pour le tra-
vail qu’elles ont effectué durant
l’année 2014. « Depuis un
mois et en dépit de l’interven-
tion du wali en personne, les
services financiers de la mairie
nous font balader d’un orga-
nisme à l’autre et ils viennent
de nous annoncer dernière-
ment que notre argent se trou-
ve au niveau du trésor », ré-
vélera un jeune entrepreneur.
  De son côté, la représentante
de la direction de l’environne-
ment a indiqué que le rôle de
son institution se limite à ren-
forcer les opérations par la
fourniture des moyens maté-
riels et par l’orientation. Et
d’évoquer la mise en place,
prochainement, dans la ville
de Constantine d’un ensem-
ble de 125 bacs enfouis. A
une question sur la réouver-
ture de la décharge sur la rou-
te de Aïn Smara, cette respon-
sable a répondu que sa direc-
tion est foncièrement contre la
réouverture de cette décharge
parce qu’elle a porté atteinte à
l’environnement.

Les jeunes se doivent de re-
doubler d’efforts pour assu-

rer la prospérité du pays et pé-
renniser sa stabilité, a déclaré, di-
manche, le ministre des Moud-
jahidine, Tayeb Zitouni, au se-
cond jour de sa visite de travail
dans la wilaya de Constantine.
Le ministre, qui s’exprimait sur
les lieux de la bataille de Oued
Boukerker, dans la daïra de Zi-
ghoud Youcef, où le martyr Di-
douche Mourad est tombé au
champ d’honneur il y a 60 ans,
a précisé que «la balle est désor-
mais dans le camp des jeunes gé-
nérations». Après avoir estimé
que le progrès du pays requiert
une «union sacrée de tous les Al-
gériens», M. Zitouni a souligné,
à ce propos, que les jeunes gé-
nérations doivent se «nourrir des
valeurs de Novembre 1954, de
l’engagement des chouhada et

Zitouni plaide pour une «union sacrée»
de leurs immenses sacrifices».
Evoquant le chahid Didouche
Mourad, le ministre a indiqué
que le parcours de ce martyr,
premier responsable de zone à
trouver la mort au champ d’hon-
neur, est un exemple de la vo-
lonté inflexible du peuple algé-
rien de recouvrer sa souveraine-
té. M. Zitouni avait entamé le se-
cond jour de sa visite à Cons-
tantine par un déplacement à
douar Souadek, à 12 km de la
commune de Didouche Mourad,
où il a déposé une gerbe de fleurs
au pied de la stèle commémora-
tive surplombant l’Oued Bouke-
rker, avant de se rendre au siège
de la wilaya II historique où des
explications lui ont été fournies
sur les différentes réunions te-
nues par les membres du com-
mandement de cette wilaya. Le
ministre a également présidé

l’ouverture du colloque sur la vie
de Didouche Mourad, organisé
à l’université des Sciences isla-
miques Emir Abdelkader où des
prix ont été remis aux élèves lau-
réats du concours du meilleur
exposé sur un martyr.
   Au cours des travaux du collo-
que, le professeur d’histoire et de
civilisation et président du comi-
té de la recherche scientifique de
l’université Emir Abdelkader,
Smaïl Samaï, a indiqué que 63
témoignages ont été recueillis
auprès de moudjahidine, de
moussebiline et de fidayîn dans
le cadre de la convention de coo-
pération  liant l’université à la
direction des moudjahidine. Il a
ajouté, dans ce contexte, qu’un
comité s’attelle à l’élaboration
d’un règlement devant présider
à l’exploitation de ces témoigna-
ges enregistrés sur CD.

L’APC de Constantine dans le noir
bution de l’électricité et du gaz
de l’Est (SDE) a encore privé
la municipalité d’énergie élec-
trique plongeant ses différents
services du siège de l’APC cen-
trale dans le noir. Et cela mal-
gré le fait, est-il souligné sur les
mêmes affiches, que la mairie
a payé toutes ses redevances
à la société d’électricité et du
gaz de l’Est.
  Mieux encore, il est à rappe-
ler que l’APC de Constantine
avait intenté une action en jus-
tice contre la même SDE et ce,
pour de précédentes et répé-
tées coupures de courant pour
défaut de payement de plu-
sieurs factures demeurées im-
payées, dont  la mairie a con-

testé la véracité et le verdict a
été en faveur de l’hôtel de vil-
le. La décision de justice a été
complètement satisfaisante, si
bien qu’elle a ordonné à la so-
ciété d’électricité (SDE) de ré-
tablir le courant, mais en lui
imposant également de payer
une amende, en cas de refus
d’exécution. Amende qui se
monte à 3.000 dinars pour
chaque jour de retard après la
date de parution de la décision
de justice en question. A plu-
sieurs reprises nous avons ten-
té de prendre contact avec la
direction de la SDE Constanti-
ne pour avoir sa réaction et
plus d’informations sur ce su-
jet, mais en vain.

Neige, mechtas isolées
et accidents de la route

« Des mechtas entières
ont été, totalement, blo-
quées ce matin », nous
ont expliqué, hier, des
citoyens de Ain Abid.
Toutefois, ces derniers
n’ont pas manqué de
noter que les pluies et la
neige sont les bienve-
nues, en cette période de
l’année « car leur apport
est bénéfique pour l’agri-
culture ». Malgré les per-
turbations survenues
dans le monde rural,  les
fellahs sont tout sourire et
estiment que « l’espoir
est permis, maintenant,
de prévoir une saison
abondante, comme ce
fut le cas pour l’année
dernière ». Toutefois, au
rayon des inconvénients
enregistrés, sur les routes
et dans les périmètres
urbains des vil les, le
groupement de la Gen-
darmerie de la wilaya de
Constantine a annoncé,
hier matin, avoir recen-
sé, durant les dernières
24 heures, 3 accidents
qui se sont produits dans
différents endroits, cau-
sant un total de 12 bles-
sés, à différents degrés, et

qui ont été rapidement
évacuées vers les struc-
tures de soins les plus
proches. Selon l’officier
chargé de la communica-
tion de ce corps de sécu-
rité, une dizaine de véhi-
cules automobiles ont été
impliqués dans ces acci-
dents dont les causes
sont au facteur humain.
Et il a cité à cet égard le
défaut de rétrogradation
de vitesse, dans les vira-
ges alors que les chaus-
sées étaient rendues glis-
santes par les eaux de
pluie, ou le non respect
des marges de sécurité
entre les véhicules en
mouvement.
   Et d’indiquer, pour ter-
miner que la Gendarme-
rie nationale a mis en pla-
ce un programme d’ac-
tion visant à renforcer sa
présence, la surveillance
et le contrôle de la circu-
lation automobile sur les
routes à grande circula-
tion et dans les points
noirs, réputés dange-
reux, à la circulation à
cause de la fréquence des
accidents mortels qui s’y
produisent.

12 sites de bidonvilles éradiqués
avant la fin du mois

s’agit, a-t-il souligné,
d’extraire ces familles des
conditions difficiles dans
lesquelles elles vivent,
mais également d’amé-
liorer l’image de la ville de
Constantine appelée à
devenir, dès avril pro-
chain, capitale de la cul-
ture arabe.
   Une partie de ce quota
de logements implantés à
Ali-Mendjeli sera attri-
buée aux occupants des
habitations menacées par
des glissements de ter-
rain, a également précisé
M. Dib précisant que la
désignation des bénéfi-
ciaires prendra en comp-
te les pré-affectations
déjà délivrées par l’admi-

nistration locale.
  Environ 1.500 autres lo-
gements du même seg-
ment seront également
réceptionnés « avant fin
mars 2015 », a fait savoir
le directeur de l’OPGI en
rappelant que la livraison
de ces habitations, égale-
ment implantées à Ali-
Mendjeli, n’attend plus
que l’achèvement des tra-
vaux de VRD (voirie et
réseaux divers).
   Ce programme d’habi-
tat social s’inscrit dans le
cadre de la construction
de 18.000 logements at-
tribués à la wilaya de
Constantine au titre du
plan quinquennal 2010-
2014, a rappelé M. Dib.

Trafic et consommation de
psychotropes, trois mandats de dépôt

chotropes, âgé de 30 ans,
au centre-ville de Cons-
tantine, en possession de
40 comprimés de ‘Rivo-
med’. L’enquête a révélé
l’implication d’un compli-
ce, âgé de 23 ans, qui a
été arrêté, dans un quar-
tier de la ville, en posses-
sion d’un important arse-
nal d’armes blanches de
différentes formats. Les
deux dealers ont été mis
en détention préventive,
lors de leur présentation
devant le procureur de la
République, près le tribu-
nal de Constantine, sous
le grief de « possession et
commercialisation illéga-
le de psychotropes, et
port d’armes blanches
prohibées ».

   De leur côté, les servi-
ces de la sûreté urbaine
extra muros de « Massi-
nissa » (daïra d’El
khroub), ont reçu des in-
formations révélant la
présence d’un individu,
âgé de 24 ans, en posses-
sion d’une quantité de
drogue. L’intervention
survenue, le 14 janvier
2015, a permis l’arresta-
tion de cet individu en
possession de 16 com-
primés de psychotropes
de différentes marques
ainsi  qu’un f lacon
d’Isoptil (liquide). L’in-
dividu, après avoir tout
avoué, a été présenté, le
15 de ce mois en cours,
devant le procureur de la
République près le tribu-
nal d’El Khroub sous l’ac-
cusation de possession et
consommation de drogue
et placé en détention
provisoire.               R. C.

28 rabie el aouel 1436

Horaires des prières pour Constantine et ses environs
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El Chergui Nouba, 82 ans, Carteaux

Soudani Halima, 69 ans, Sénia

Cherifi Mouloud, 92 ans, Maraval

Benamar Mahmoud, 81 ans, El Derb
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De sources bien informées… de
sources proches de la «Déci
sion», il paraît que, cette an
née, tout le monde va être

remboursé au dernier centime. Et tout
le monde va reprendre son argent de-
puis sa naissance à ce jour. Cela cons-
titue une somme, substantiellement,
importante, et fera de chacun de nous
un richissime citoyen. Du jamais vu
dans le bled. Tous les Algériens seront,
du coup, aussi riches que Crésus.
   Au diable la paupérisation ! Et avec
tous ces dinars récupérés, qu’est-ce
qu’on ne va pas devenir. Un citoyen al-
gérien qui n’aura plus besoin de loge-
ment social. Non, il ne s’agit pas de
remboursement de la caisse sociale. Un
citoyen algérien qui ne sera plus « dé-
muni » attendant la soupe de Ramad-
han pour « apaiser » sa faim. Un ci-
toyen algérien qui ne fera plus la chaî-
ne ni dormir à la belle étoile devant les
ambassades pour se faire délivrer un
visa. Et encore, nous serons tous des

rien qui n’aura plus besoin de ses res-
sources minières, ni rester esclave de
la fluctuation du baril de pétrole qui
nous joue des tours et protester con-
tre le l’extraction et l’exploitation du
gaz de schiste.
   Nous aurons tous des bolides flam-
bant neufs. Et quant à l’usine de voitu-
res de Tlélat, celle-ci peut prendre son
temps, car nous serons tous riches
pour nous en passer d’une voiture al-
gérienne. Avec les remboursements an-
noncés, nous partirons tous sur le
même pied d’égalité.
   Depuis le temps que les impôts sont
prélevés directement de la source, les
travailleurs seront donc gâtés, cette
année… Alors soutenons l’idée de
l’amnistie fiscale pour que l’on soit
tous remboursés et repartir, tous, à
zéro. Pour arriver à nulle part. Mais il
reste, parait-il, de régler le cas de ceux
qui n’ont jamais cotisé… et qui vont,
pour le moindre petit bobo au fessier,
se faire soigner au frais.

Par El-Guellil

Algériens aisés, à l’abri du besoin. La
précarité et l’indigence ne seront
qu’un mauvais rêve. Un citoyen algé-

Nouvelles

Sofiane M.

La tension monte parmi ces malheureux
souscripteurs qui assiègent depuis plu
sieurs jours le siège de la direction ré-

gionale Ouest de l’agence AADL pour exi-
ger, selon leurs propos recueillis hier matin,
la «libération illico presto de leurs ordres de
versement ». Les souscripteurs en colère ont
tenté hier matin à plusieurs reprises d’enfon-
cer les portes de cette Direction. Les servi-
ces de sécurité dépêchés sur les lieux ont
certes réussi à maîtriser un tant soit peu la
contestation, mais la situation demeurait fra-
gile. Les responsables de l’agence avaient
décidé de fermer les portes et de suspendre
la réception des souscripteurs, ce qui n’a pas
été sans provoquer la colère de dizaines de
personnes venues dès les premières heures
de la matinée pour s’enquérir de l’avance-
ment de leurs dossiers. Seuls les détenteurs
de convocations pouvaient y accéder pour
retirer leurs ordres de versement, mais ces
derniers avaient trouvé de grandes difficul-
tés pour se frayer un chemin parmi la foule
en colère. De nombreuses personnes que
nous avons rencontré hier matin ont dénon-
cé l’«anarchie dans le traitement des dossiers
de ce programme». «Cette agence donne
l’accord favorable à des célibataires alors que
nous, des pères de familles avec plusieurs
enfants à charge, nous avons été écartés»,
lance en colère cet homme qui affirme qu’il

K. Assia

Le nombre des interven
tions menées par les élé-

ments du groupement de la
Gendarmerie ont été intensi-
fiées, en 2014 avec 71 opé-
rations contre 67, en 2013.
Ces actions sont initiées dans
le cadre de la lutte contre la
criminalité, sous toutes ses
formes, de sorte que plusieurs
foyers ont été éradiqués, a in-
diqué le lieutenant-colonel
Taheri, commandant du
groupement de la Gendar-
merie d’Oran. Ces services
opèrent, conformément, à un
plan d’action et une stratégie
étudiée, dans cette lutte, sans
merci, lancée depuis plusieurs
mois, à travers les communes
et localités qui relèvent de ce
corps sécuritaire. Ces opéra-
tions ‘coup de poing’ ont ci-
blé les zones extra-muros, soit
tous  les endroits et places
publiques. L’objectif est de sé-
curiser les biens et les person-
nes. L’opération d’identifica-
tion s’est révélée positive
pour 223 individus. Ces iden-
tifications positives sont en
hausse, comparativement, à
l’année 2013 où, seulement,
194 cas ont été signalés. Idem
pour le cas des véhicules qui
ont été soumis à des opéra-
tions de fouille. Les gendar-
mes ont enregistré 105 cas de
conduite en état d’ivres-
se, 139 cas de port d’armes
prohibées et 190 affaires de
détention de stupéfiants. En
se basant sur des applications

Salah C.

L’afflux des citoyens soucieux de leur
courrier au centre de tri de St Charles

prend de l’ampleur et tous leurs cris de dé-
tresse semblent n’avoir aucun effet sur les
centres de décision d’Algérie Poste. Le nom-
bre de quartiers dépourvus de distributeurs
de courrier ne cesse d’augmenter et même
les rares à être couverts, souffrent d’une ré-
gularité criarde. Pour en savoir plus sur cet-
te défaillance qui perdure, notre démarche
auprès du directeur de wilaya d’Algérie
Poste n’a pas abouti étant donné qu’une
instruction a été donnée par la direction
générale aux responsables locaux de ne
pas se prononcer, sans autorisation préa-
lable de la part de la DG. Un spectacle
qui frôle le ridicule, dans ce centre pris
d’assaut par des citoyens mais aussi des
nouveaux postulants au programme AADL.

M. B.

Les enseignants et parents
d’élèves de l’école primai-

re Akid Lotfi 1 ont observé en
fin de semaine écoulée une
demi-journée de protestation
contre le manque d’hygiène
et la prolifération des rats
dans l’établissement. Ils me-
nacent de recourir une nou-
velle fois à la protestation si
la situation persiste. Les pro-
testataires craignent pour la
santé des enfants et aussi
pour leur santé en l’absence
des conditions d’hygiène ap-
propriées. Selon une corres-
pondance adressée à notre
rédaction et accompagnée
d’une pétition signée par les
enseignants, cette école qui a
ouvert ses portes en 2014 se
trouve sans femme de ména-
ge. «Malgré les nombreuses
correspondances adressées à
qui de droit, rien n’a été fait».
L’absence d’une femme de
ménage a eu des effets néfas-
tes. Les sanitaires se trouvent
dans un état déplorable et
constituent un véritable dan-
ger pour les enfants. Le pire,
assurent les protestataires,
c’est la prolifération des ron-
geurs, notamment les rats,
une autre menace pour les
élèves. «Face à une telle situa-

Plus de 70 opérations ont été menées
par la Gendarmerie

Plusieurs foyers de la
criminalité éradiqués

qui leur permettent d’intro-
duire toutes les informations
pour, ensuite, les projeter sur
une cartographie, les gendar-
mes ont réussi à élaborer une
cartographie détaillée de la
criminalité. Grâce à cette
identification des points noirs
de toutes les activités dont la
criminalité, l’insécurité rou-
tière ou autres et l’exploitation
de toutes les données, les
gendarmes peuvent donc dé-
gager les mesures qui s’impo-
sent et intervenir, ensuite, sur
le terrain, a précisé le respon-
sable. Ce plan repose, dans sa
globalité, sur la formation de
l’élément humain, sa dotation
en moyens matériels et surtout
sur une stratégie étudiée et sur
l’efficacité, dans les enquêtes
et les données. Autant d’élé-
ments qui ont permis, selon le
commandant du groupement,
de revoir, à la baisse, le taux
de la criminalité. Pas moins
de 3.774 affaires de crimes et
délits ont été traitées en 2014
contre 4.053 enregistrées et
solutionnées en 2013. Con-
trairement à la baisse consta-
tée dans le nombre d’affaires
enregistrées, les gendarmes
ont arrêté plus d’individus
soit 3.740 personnes appré-
hendées en 2014 con-
tre 3520, en 2013. Cette di-
minution s’explique par le
renforcement du dispositif de
sécurité, à travers l’occupa-
tion du terrain, et la multipli-
cation des interventions de
police pour éradiquer les
foyers de la criminalité.

Absence d’hygiène
à l’école Akid Lotfi 1

 Les enseignants
et les parents d’élèves

protestent
tion, nous n’avons d’autre
choix que de protester pacifi-
quement», assurent les ensei-
gnants qui ont le soutien des
parents. «Tout les services
concernés ont été informé de
la situation, mais jusqu’à pré-
sent aucune femme de ména-
ge n’a été affectée à notre
école» ajoutent les mêmes in-
terlocuteurs. Outre le problè-
me d’hygiène, les enseignants
et les parent d’élèves soulè-
vent le problème du chauffa-
ge aux écoles Akid Lotfi 2 et
3 ainsi que la nouvelle école
Akid Lotfi. En cette période
d’hiver, les enfant n’arrivent
plus à assimiler les cours. Les
classes ne sont pas chauffées
et les élèves grelottent de
froid. Selon les parents d’élè-
ves, la Sonelgaz lors de son
inspection il y a plus d’un
mois avait émis des réserves
concernant l’installation des
chauffages mais la DTNM ne
s’est pas manifestée pour le-
ver ces réserves. La situation
est restée bloquée. Ce sont les
élèves qui en subissent les
conséquences. «Cela fait plus
de quatre années que cette
situation persiste, les installa-
tions ont été posées et les élè-
ves attendent toujours le rac-
cordement au réseau du gaz»,
concluent les enseignants.

Couverture postale
Aucune solution en vue

pour la distribution du courrier
Ces derniers s’interrogent sur le choix de
cette structure pour l’affichage des listes des
futurs souscripteurs alors qu’elle ne présen-
te, nullement, les conditions d’accueil. L’AA-
DL pouvait opter pour les secteurs urbains
et leurs annexes qui, non seulement, pré-
sentent des avantages de proximité, mais
aussi de commodités.
   Concernant le sempiternel problème du
manque de facteurs, les quelques-uns ren-
contrés affirment qu’ils sont contraints de
faire plusieurs quartiers, à la fois, d’où l’ir-
régularité de leur mission tant dénoncée par
les citoyens. Un d’eux nous déclare : «il est
impensable que je sois recruté en tant que
facteur depuis 8 ans et que je reste encore
contractuel comme si cette mission était
temporaire». Ce témoignage reflète le man-
que de volonté flagrant de la part des res-
ponsables centraux d’AP d’ouvrir les van-
nes du recrutement et adopter une politi-

que efficace en matière de couverture pos-
tale qui ne peut, en aucun cas, se limiter à
la réalisation de nouveaux bureaux de pos-
tes, mais d’offrir, à l’usager, une meilleure
prestation, à domicile tel le retour du paie-
ment à vue des retraités âgés ou des mala-
des grabataires. Il est vrai que les risques
d’agression ont été la raison qui a contraint
AP de suspendre cette prestation, mais des
solutions existent pour peu que la volonté
l’est aussi, affirment plusieurs retraités qui
souffrent le 22 de chaque mois. A Oran, les
extensions urbaines et la naissance de nou-
veaux ensembles immobiliers, à grande
densité de population, n’ont pas été prises
en considération par les responsables du
seul et unique opérateur postal, et qui par
sa position de monopole, semble s’installer
dans une situation de suffisance malgré un
statut d’EPIC, un statut synonyme de re-
cherche permanent de la performance.

Ils assiègent depuis plusieurs jours la direction régionale à Oran

Les « oubliés » du programme AADL 2
s’impatientent

réside avec sa famille depuis plusieurs an-
nées dans un bien locatif. Il estime que les
pères de famille devaient avoir la priorité
dans ce programme. Un avis partagé par
plusieurs personnes qui font le pied de grue
devant les portes fermées de cette agence.
Les citoyens ont aussi dénoncé le manque
de communication de cette agence qui n’a
rien entrepris, selon eux, de concret pour les
orienter. Après plusieurs heures d’attente
devant le portail de cette direction, un jeune
cadre est sorti pour rassurer les souscripteurs.
«Vous êtes venu inutilement à la direction.
Le 20 janvier les résultats du traitement des
dossiers en instance seront mis en ligne sur
le site internet de l’AADL».
  Ces déclarations rassurantes n’ont cepen-
dant pas apaisé les esprits des contestatai-
res. Des voix s’élèvent: «Vous nous avez déjà
promis que les résultats seraient mis en ligne
dimanche (18 janvier 2015), mais il n’y a
rien eu». «Nous voulons nos convocations
maintenant… laissez nous entrer !». Les
échanges entre les deux parties ont basculé
rapidement vers un dialogue de sourds. La
persévérance des souscripteurs a finalement
était payante. Les agents de l’AADL ont été
contraints d’ouvrir les portes pour réception-

ner par vague les souscripteurs. Dans une
déclaration à l’APS hier, le directeur régio-
nal de l’AADL avait indiqué que près de
4.000 souscripteurs, sur un total de 30.000
à Oran, n’ayant pas reçu les convocations
qui leur permettent de retirer les ordres de
versement de la première tranche, seront
convoqués via Internet.  « Afin de ne pas
pénaliser les souscripteurs qui n’ont pas reçu
leurs  convocations, pour une raison ou une
autre, ces derniers seront convoqués par
voie d’Internet avant la fin de la semaine »,
a souligné à l’APS Abdelwahab Senouci,
précisant que les souscripteurs peuvent im-
primer les convocations à partir du site In-
ternet et se présenter à la Direction régiona-
le de l’AADL pour retirer les ordres de ver-
sement. D’autre part, concernant les dossiers
incomplets, M. Senouci a indiqué que leur
nombre s’élève à 10.000.  « Ces souscrip-
teurs seront également convoqués pour com-
pléter leurs dossiers. Quelque 3.000 convo-
cations ont déjà été envoyées et le reste le
sera dans les jours qui viennent », a indi-
qué le même responsable en assurant que
nul ne sera pénalisé et que « les souscrip-
teurs fassent preuve  de patience. Nous al-
lons répondre à tout le monde ».

Après plusieurs mois de
l’enclenchement de

l’opération de convocation
des souscripteurs du

programme AADL 2 pour
le versement de la 1ère

tranche du prix des
logements, les «oubliés»

de ce programme
commencent

peu à peu à perdre espoir.
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Rachid Boutlélis

Des hectares du domaine public et
forestier, essaimés à travers le ter-

ritoire de la daïra d’Aïn El-Turck, ont
été allègrement détournés de leur vo-
cation initiale pour abriter des bidon-
villes de plus en plus nombreux et en-
core plus immenses. En effet, cette ré-
gion côtière, qui aspire, ironie du
sort, à promouvoir le tourisme, son
principal poumon économique, est
durement confrontée au phénomène
des constructions illicites et ce, au point
d’être complètement défigurée. Cette
infraction n’a pas outre mesure épar-
gné les kilomètres de plage de cette
côte où, au cours de la saison estiva-
le notamment, l’informel, qui s’iden-
tifie à travers les extensions illicites,
s’installe en maître à la faveur de la
complaisance des uns et de l’indiffé-
rence des autres. Hormis les quelques
plages privées, la presque totalité des
falaises longeant cette côte a été cri-
blée pour le besoin de construction,
sans aucune autorisation, d’abris de
bateaux qui sont loués par la suite à
des estivants, parfois des suspects fai-
sant l’objet de recherches. «Nous
sommes souvent confrontés à des dif-
ficultés pour localiser des malfaiteurs,
qui ont élu domicile intentionnelle-
ment dans ces garages à bateau», a
fait remarquer au Quotidien d’Oran
un enquêteur de la police judiciaire
de la sûreté de daïra d’Aïn El-Turck.
Il importe en effet de noter qu’un
nombre indéterminé d’interventions
des forces de police et de la Gendar-
merie nationale a été opéré dans des
garages à bateau de cette partie de la
wilaya d’Oran pour débusquer de dan-
gereux malfaiteurs armés jusqu’aux
dents et pour libérer des jeunes filles,
qui y ont été séquestrées pour être vio-
lentées. Le Quotidien d’Oran a rappor-
té plusieurs cas de ce genre d’affai-
res de crime, qui ont suscité la cons-
ternation de la population. Ce mal-
heureux état de fait n’a hélas toujours
pas contribué à actionner la sonnet-
te d’alarme à travers une véritable
opération d’assainissement à même
de mettre un terme à cette situation
de déliquescence, qui tend à prendre
des proportions démesurées. Tou-
jours est-il qu’en ce qui concerne les
constructions illicites, que nul n’igno-
re en réalité que cette transgression
à la loi a donné naissance à de véri-
tables réseaux, qui se sont spéciali-
sés dans les transactions de  lopins
de terre et/ou de masures au sein de
ces bidonvilles. Selon des sources con-
cordantes, un lot de terrain est propo-
sé à partir de 10 millions de centimes
alors qu’une baraque est cédée à par-
tir du double. En effet, en dépit des
efforts consentis par les autorités loca-
les pour tenter d’endiguer ce phéno-

K. Assia

Ces retraits s’expliquent gé
néralement par l’excès de
vitesse, les dépassements

dangereux, le non-respect du
stop et l’utilisation du portable,
entre autres. Autant d’infractions
que sanctionne la loi sur la sécuri-
té routière. Pas moins de 10.829
infractions au code de la route ont
été aussi enregistrées dont 1.891
à Oran et 8.812 véhicules ont été
mis en fourrière pour transport il-
licite de voyageurs. D’autre part,
3.576 accidents de la route ont été
enregistrés durant cette période
contre 3.658 en 2013. Ceux-ci ont
fait 4.149 blessés et 256 morts.
Parmi les causes les plus répan-
dues figurent en première position
le facteur humain, avec l’excès de
vitesse et le non-respect du code
de la route. Le dispositif mis en
place pour lutter contre la crimi-

J. Boukraâ

Vu la forte demande sur les
différents services des passe-

ports biométriques, toutes les
daïras de la wilaya  seront do-
tées d’un nouveau matériel pro-
chainement. Selon des sources
proches de la wilaya, le but de
cette opération est  de répondre
à la demande croissante sur le
passeport biométrique. Dans ce
cadre, une consultation a été lan-
cée par le service du budget de
la direction de l’administration
locale, pour l’acquisition de ce
matériel informatique, qui vise à
renforcer les différentes stations
biométriques des daïras d’Oran.
Ce nouveau matériel devrait aug-
menter les capacités de produc-
tion   et alléger la pression sur les
daïras. Ces mesures permettront
aussi de réduire les délais et de
rattraper le retard enregistré du-
rant les derniers mois dans le trai-
tement des dossiers et la délivran-
ce des passeports. Surtout que
dans le cadre de la modernisa-
tion et de la sécurisation des do-
cuments de voyage, le passeport
sous la forme actuelle ne sera
plus valide au-delà du 24 novem-

Le phénomène prend de l’ampleur
à Aïn El-Turck

Les constructions illicites
envahissent le patrimoine

forestier et les plages
mène, de véritables îlots de masures
continuent au fil des jours à défigurer
encore plus les paysages de cette ré-
gion côtière. Une certaine extension de
ces groupements de baraques fait son
apparition du jour au lendemain dans
les quatre communes côtières, relevant
de ladite daïra. Ce malheureux cons-
tat s’additionne malheureusement aus-
si aux bidonvilles répertoriés à l’inté-
rieur du tissu urbain de ces commu-
nes. L’infraction relative au branche-
ment illicite sur le réseau de l’électricité
et celui de l’AEP par les occupants de
ces masures est devenue courante avec
le temps et ce, avec tous les désagré-
ments et autres graves dangers encou-
rus. Les décharges sauvages, qui ont fait
leur apparition autour de ces groupe-
ments de baraques, résultant des amas
d’ordures ménagères déposés par leurs
occupants, ajoutent encore une touche
noire supplémentaire à ce triste tableau.
En réalité également, c’est un secret de
Polichinelle pour tout un chacun, le fait 
que des familles venues de différentes
contrées du pays espèrent composter un
ticket, qui leur ouvre le supposé droit
de figurer sur la liste des bénéficiaires
de logements sociaux et/ou de ceux de
la résorption de l’habitat précaire. Se-
lon les mêmes sources, les membres des
réseaux cités plus haut font miroiter,
sournoisement, ce prétendu avantage
dans le but évident de convaincre leurs
potentielles victimes à acheter une ba-
raque ou une parcelle de terre dans ces
bidonvilles. Ce trafic semble avoir en-
core de beaux jours en se référant à la
prolifération vertigineuse de ces grou-
pements de constructions illicites.
   Le constat est visible dans les locali-
tés de St Roch, Paradis-Plage, Claire
Fontaine et même en plein cœur de la
commune d’Aïn El-Turck, sur une su-
perficie qui abritait les ex-Galeries, mi-
toyenne à la cité des 350 logements
sociaux ou encore dans le village Fi-
laoucène, communément appelé El
Qaria, sur le territoire de la commune
de Bousfer, où une rivière (oued na-
mousse) a été carrément obstruée par
des masures au détriment de la culture
maraîchère ou encore dans le bourg
Ouadite, dans cette même municipali-
té, à El Ançor et à Mers El-Kébir. Il im-
porte de signaler aussi que même les
biens communaux essaimés à travers
cette daïra n’ont pas été épargnés par
ce phénomène. «Ces constructions il-
licites sont devenues avec le temps 
une véritable monnaie d’échange pour
un logement. Certains bénéficiaires les
cèdent aussitôt après en avoir acquis
d’autres, encore plus nombreux, les
proposent pour une sous-location», a
fait remarquer un retraité de la com-
mune d’Aïn El-Turck. Des déclarations
encore plus lourdes de sens ont été for-
mulées par des personnes bien au fait
de ce volet sensible.

Inspection régionale de la police

38.699 permis retirés
à l’Ouest en 2014

nalité de la route est toujours ap-
pliqué, selon les services concer-
nés. Des actions de prévention et
de sensibilisation sont initiées pour
minimiser les pertes et surtout aux
contrôles opérés pour lutter con-
tre cette nouvelle forme de crimi-
nalité de la route. Dans le cadre
de l’application de ce dispositif,
24.226 barrages routiers ont été
dressés au niveau des 12 wilayas
de l’Ouest dont 9 pour Oran, a-t-
on appris auprès du responsable
chargé de la sécurité routière.
Quelque 830.553 véhicules ont
été soumis à un contrôle de
vérification et 968 opérations de
radars ont été également menées.
La lutte contre cette nouvelle cri-
minalité a incité les services con-
cernés à instaurer tout un dispo-
sitif de prévention contre ce phé-
nomène. Dans ce cadre, un fichier
englobant les chauffards de la rou-
te, des chauffeurs clandestins et

Pour faire face à la forte demande dans les daïras

De nouveaux équipements
pour les services des passeports

bre 2015 par décision de l’Orga-
nisation de l’aviation civile inter-
nationale (OACI). Le directeur de
la réglementation et de l’adminis-
tration générale de la wilaya
d’Oran a déclaré auparavant que
la daïra d’Oran traite quotidien-
nement près de 400 dossiers.
Nombreux sont les citoyens de-
mandeurs qui n’ont aucunement
besoin du passeport car ils n’ont
programmé aucun voyage à
l’étranger. Il s’agit pour de nom-
breux d’entre eux d’une simple
formalité. Preuves à l’appui, près
de 2.500 passeports établis n’ont
pas été récupérés par les deman-
deurs. Toutefois, cette affluence
pénalise les citoyens qui ont vrai-
ment besoin de ce document.
Selon une source de la daïra, les
passeports établis ont un délai de
six mois pour la délivrance, une
fois ce délai dépassé, la commis-
sion peut se réunir pour procé-
der à la leur destruction. Depuis
le début de ce mois de janvier,
le timbre fiscal du passeport est
passé de 2.000 à 6.000 dinars au
lieu de 10.000  dinars comme
prévu dans la loi de finances
2015. Pour rappel, la wilaya a gé-
néralisé la délivrance des passe-

ports biométriques à toutes les
daïras. L’opération a permis une
meilleure décentralisation, de
sorte que les habitants de toutes
les  daïras n’auront plus à se dé-
placer vers d’autres centres pour
accomplir cette formalité. Etant
une des daïras pilotes pour la
délivrance des passeports et car-
tes d’identité biométriques, le
service relatif à cette opération est
opérationnel dans la wilaya
d’Oran depuis avril 2010. Ces
passeports répondent aux nor-
mes internationales exigées par
l’Organisation internationale de
l’aviation civile. Ces passeports,
de production 100% algérienne,
sont produits par le Centre na-
tional de production des docu-
ments d’identité et de voyage.
Les passeports biométriques sont
établis à Alger, l’opération est
centralisée au niveau du centre
sis à Bab Ezzouar qui reçoit par
réseau les données des deman-
deurs collectées par les services
de la daïra, lors du dépôt des
dossiers de demande de passe-
port biométrique. Cette centrali-
sation est d’ailleurs à l’origine de
la lenteur de l’établissement des
passeports biométriques.

Publicité

Houari Barti

Des logements promotionnels sans
gaz, ni eau potable ni voirie. Voilà le tris-

te constat dressé aujourd’hui par les bénéfi-
ciaires du projet des 128 logements de Hassi
Ameur, réalisé par la CNEP. Un projet qui avait
fait couler beaucoup d’encre avec des tra-
vaux entamés au cours des années 80, soit
il y a plus de 25 ans.
   Ces logements, qui étaient destinés au
départ aux travailleurs de Sontrach, une
fois achevés, sont restés plusieurs années
inoccupés, ce qui les a exposés à l’usure
du temps et aux actes de vandalisme et
de pillage. Ils ont fini par être finalement

Cité des 128 logements de Hassi Ameur

Le cri de détresse
des bénéficiaires

attribués mais sans disposer des commo-
dités les plus basiques comme l’AEP et le
gaz.  Si  l ’alimentation en gaz paraît
aujourd’hui comme une tâche surmontable
pour Sonelgaz -le réseau existe bel et bien. Il
suffit juste de le connecter à la cité et instal-
ler les compteurs- l’AEP, en revanche, se ré-
vèle problématique, selon les bénéficiaires.
En effet, affirment les mêmes sources, «la
SEOR refuse d’utiliser le réseau souterrain
existant devenu obsolète». Les bénéficiaires
lancent ainsi un appel aux autorités loca-
les, et à leur tête le wali d’Oran, M. Ab-
delghani Zaâlane, pour instruire les servi-
ces concernés pour veiller à alimenter la
cité en eau et gaz et viabiliser la voirie.

Les services de l’Inspection régionale de la police de l’Ouest ont
procédé au retrait de 38.699 permis de conduire en 2014

dont 8.642 pour la seule wilaya d’Oran et ce, pour différentes
infractions liées au non-respect du code de la route.

des récidivistes a été mis en place
par les services de la sûreté de la
wilaya d’Oran. Une nouvelle
banque de données qui permet-
tra aux services de la voie publi-
que d’identifier en temps précis
tous les contrevenants au code de
la route. A vrai dire, la prise en
charge de ce dossier s’est traduite
par l’urgence de recourir à ce fi-
chier de personnes ayant déjà à
leur actif plusieurs accidents de la
route, des conducteurs clandestins
déjà interpellés par les services de
la police et d’autres personnes
dont le permis de conduire a été
confisqué pour des excès de vi-
tesse répétés ou autres infrac-
tions. L’opération généralisée à
l’ensemble des sûretés de wi-
laya, notamment dans les gran-
des villes du pays, a pu quand
même donner de bons résultats
en matière de lutte contre cette
criminalité routière.
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Khaled Boumediene

Les premiers flocons de 2015 ar-
rivent. De Béni Hédiel (Ain
 Ghoraba), en passant par Ter-

ny, Mafrouch, Tell Terny, Ahfir, Feraou-
na, et Djebel Nador et Motas, les sec-
teurs les plus touchés. La neige est ve-
nue doucement blanchir tous les pay-
sages montagneux de forte altitude
(plus de 1200 mètres) des communes
de Tlemcen. Mansourah, Béni-Snous
et Sebdou, au sud du chef-lieu de la
wilaya, ont une épaisseur de neige al-
lant jusqu’à 20 centimètres. En effet,
au matin de samedi dernier, ces locali-
tés enneigées semblent dormir profon-
dément, pendant que le brouillard gris
recouvre la ville de Tlemcen et ses pro-
ches environs. C’est l’hiver. Les mai-
sons sont recouvertes d’un épais man-
teau blanc. La neige est tombée sur
les arbres, les champs et les voitures.

Hadj Mostefaoui

Consacrée à l’évaluation des investissements publics  ain-
si qu’à la consommation des crédits, la dernière réunion

du conseil de l’exécutif présidée par Mr Mohamed Laid Khel-
fi, premier responsable de la wilaya, a mis en évidence la
situation des opérations inscrites et leur état d’avancement. A
ce titre, il y a lieu de noter que la wilaya a bénéficié de pas
moins de 1108 opérations inscrites entre le PCD et le PSD
pour une enveloppe financière globale d’un montant de 96.
256.487.000 DA dont 640 inscrites dans le cadre du PSD pour
93.611.468.000 DA et 468 autres pour un montant global de
2.645.019 DA. Des sommes colossales destinées à sortir l’en-
semble des 22 communes de la wilaya de leur léthargie habi-
tuelle. En matière de consommation des crédits, on note qu’au
terme du mois de septembre de l’année écoulée le taux de
consommation des crédits était de l’ordre de 20,38 % pour

Mohamed Bensafi

L’Office du tourisme d’Aïn-Temou-
 chent (OTAT) a organisé ce sa-

medi une journée d’étude ayant pour
thème «le workshop» à l’adresse de
professionnels du tourisme de la wi-
laya, particulièrement des jeunes por-
teurs de projets dans des créneaux
liés au secteur. La manifestation qui
s’est tenue à la maison de l’artisanat
a été encadrée par deux spécialistes
en la matière, à savoir MM. Benah-
med-Daho Omar, chercheur à l’Uni-
versité de La Rochelle (France) et de
Ykhelef Hadj, enseignant et cher-
cheur en sociologie au centre de re-
cherche de Tlemcen qui, tous deux,
prodiguent conseil et assistance à un
envol de l’OTAT. La matinée a été
consacrée aux communications ba-
sées surtout sur le côté technologique.
Tandis que l’après-midi a été réservé
aux différents ateliers, quatre au to-
tal. Des travaux pratiques ayant pour
but de mieux cerner le sujet.
  Le «workshop» constitue une forme
d’expérimentation collective qui invi-
te chacun à se re-positionner et à re-
considérer sa place et ses savoirs.

Hadj Mostefaoui

La mauvaise nouvelle est tom-
bée comme un couperet et

perçue telle une douche écossai-
se par plus de cinquante d’ensei-
gnants stagiaires du cycle pri-
maire à qui il a été signifié par
leur chefs d’établissements res-
pectifs de  quitter définitivement
les écoles car la tutelle les a ex-
clus du corps de l’enseignement
sans aucune autre forme de pro-
cès. Pourtant ils ont été recru-
tés depuis le mois d’octobre

Abbad Miloud

Le commandant du groupe-
 ment de wilaya de la Gen-

darmerie nationale a animé ce
jeudi une conférence de presse
où il a présenté les diverses ac-
tivités de l’exercice 2014 dans
un bilan marqué par une analy-
se approfondie.
   La totalité des affaires rele-
vant du crime dit ordinaire a
atteint 1502 contre 1940 en
2013, soit une diminution de
438 affaires. Les crimes et dé-
lits contre les personnes occu-
pent la première place avec 767
affaires (13 crimes et 754 délits)
dont la majorité sont dus aux
coups et blessures volontaires et
trouvent origine dans les conflits
opposant des familles et des in-
dividus qui font usage de violen-
ce au lieu de recourir à la justice.
   Cette diminution s’explique
par les efforts fournis par les
structures relevant du groupe-
ment, leur présence continue et
permanente sur le terrain en vue
d’assurer la sécurité du citoyen,
arrêter les criminels et les pré-
senter devant la justice. Le nom-
bre de personnes arrêtées a at-
teint 1057 dont 196 ont été
écrouées et 861 ont bénéficié
d’une liberté provisoire.
   Concernant le crime organisé,
un seul cas de falsification de
monnaie a été traité. Les deux
personnes arrêtées ont été
écrouées et la monnaie falsifiée
saisie. Pour les documents des
véhicules, le nombre a atteint 3
affaires. Trois véhicules ont été
saisis et l’enquête est toujours en
cours. Comparativement aux an-
nées précédentes, la diminution
est sensible et s’explique par la
ferme volonté de neutraliser les
bandes spécialisées. Pour la con-
sommation et la commercialisa-
tion de la drogue, le nombre d’af-
faires inscrites en 2014 a atteint
126 contre 104 en 2013.
   Pour 2014, 162 personnes
ont été arrêtées dont la majori-
té en flagrant délit. 131 ont été
placées sous mandat de dépôt
et les 31 autres ont bénéficié
d’une liberté provisoire. Il a été
également saisi une quantité de
188,505 kg de kif traité et 106
boîtes de psychotropes.
   Des saisies qui renseignent
clairement de l’existence de ré-
seaux notamment dans l’ache-
minement, le transport, la dis-
simulation et surtout la commer-
cialisation.
   S’agissant de la lutte contre la
contrebande, les unités de la Gen-
darmerie nationale ont procédé
à la saisie de 16450 bouteilles de
boissons alcoolisées de différen-
tes marques, 8262 paquets de ci-
garettes, 30 portables et d’autres
objets. La valeur de la marchan-
dise saisie a été estimée à plus de
4 milliards de centimes.

  Concernant les accidents de la
route, le facteur humain demeu-
re la principale cause avec
93,1%. Le nombre d’accidents a
connu une diminution par rap-
port à l’exercice 2013. Durant
l’année 2014, il a été dénom-
bré 477 accidents qui ont cau-
sé la mort de 111 personnes et
des blessures à 875 autres con-
tre 783 accidents en 2013,
ayant causé la mort de 117 per-
sonnes et des blessures à 1360
autres. En terme de nombre
d’accidents de la route, la wilaya
de Chlef était classée à la 4e po-
sition au niveau national en
2012, en 2013 à la 9e position et
en 2014 à la 32e place.
   Cette diminution s’explique par
la poursuite des actions préven-
tives, la multiplication des barra-
ges routiers, notamment sur les
routes nationales numéro 4, 11
et 19, l’utilisation du radar sur les
routes citées et sur l’autoroute.
Elle s’explique aussi par les me-
sures coercitives sévères.
   Les opérations d’identification
ont touché 445572 personnes et
58672 véhicules qui se sont sol-
dées par l’arrestation de 2083 in-
dividus qui étaient activement re-
cherchés. Tous ont été présentés
devant la justice. Le premier res-
ponsable du groupement a évo-
qué l’efficacité du numéro d’ap-
pel vert (1055) qui a eu l’effet
d’un catalyseur quant à la respon-
sabilisation du citoyen.
   Les brigades de la Gendarme-
rie nationale existent dans 30
communes sur les 35 que comp-
te la wilaya. « La brigade de
Benaïria dont les travaux sont
sur le point d’être achevés,
ouvrira ses portes dans trois ou
quatre mois ».
   Les quatre communes qui res-
teront sont à la phase étude. En
terme de ratio, on compte 1 gen-
darme pour 600 habitants con-
tre 1 gendarme pour 974 en
2013. « Notre objectif est d’at-
teindre à terme un gendarme
pour 300 habitants et nous l’at-
teindrons », devrait préciser le
commandant du groupement qui
a mis en exergue les nombreuses
actions préventives menées par
les différentes structures pour ar-
river à diminuer le nombre des
crimes et des délits.
  Cette amélioration est sensible
ces dernières années et même en
comparaison avec d’autres wi-
layas. Il a tenu à souligner que
tous les moyens matériels et hu-
mains seront mobilisés et les ef-
forts nécessaires déployés en vue
d’une application stricte de la ré-
glementation en vigueur avec
toute la rigueur nécessaire et ce,
afin de diminuer d’une manière
encore plus sensible les diffé-
rents crimes et délits ainsi que
les accidents de la route pour
une meilleure protection des
biens et des personnes.

CHLEF
La criminalité

en baisse

2013 et aucun d’eux n’a perçu
de salaire à ce jour. Affectés of-
ficiellement en qualité d’ensei-
gnants stagiaires après des cy-
cles de formation durant les va-
cances d’automne et de prin-
temps, voilà qu’ils voient leurs
rêves brisés par une mesure
qu’ils qualifient d’incompréhen-
sible. Ils devront prendre leur
mal en patience et, en atten-
dant, ils ont tenu à ne pas lâ-
cher prise et observer un sit-in
devant le siège de la direction de
l’éducation de la wilaya.

EL-BAYADH
Des instituteurs
exclus en colère

Cette méthode de travail horizontale
vise à réunir un ensemble de condi-
tions et d’individus autour d’un pro-
jet (artistique ou autre), moteur du
processus de création. Pour El-Me-
rerbi Kamel, président de l’OTAT, ce
premier workshop sur les méthodes
du travail collaboratif, organisé par
l’Office de tourisme de Aïn-Temou-
chent, a pour vocation d’accompa-
gner l’Office ou un groupe de pro-
fessionnels du tourisme dans sa ré-
flexion sur la mise en place de mé-
thodes et d’outils permettant de dé-
velopper les pratiques collaborati-
ves de ses membres et conseillers.
Ce mode d’organisation du travail
a, entre autres, pour but de fluidi-
fier la communication entre les per-
sonnes, d’améliorer leurs méthodes
de travail en commun et de faciliter
la coordination des activités et des
acteurs dans les initiatives. Dans
cette intention, le workshop sur les
méthodes du travail collaboratif
proposera des outils mais également
des pistes théoriques et méthodo-
logiques sur la mise en œuvre du
travail collaboratif afin que l’Office
de tourisme de Aïn-Temouchent

puisse anticiper les questions et les
défis à venir dans le cadre de leurs
projets. L’objectif de ce workshop
est donc d’expliciter un chemine-
ment à suivre propice à la mise en
place du travail collaboratif de ma-
nière à ce que l’Office puisse dis-
poser de points de repère s’il sou-
haite se lancer dans ce mode d’or-
ganisation du travail collectif.  Un
workshop est ainsi découpé en 3 ac-
tions ou parties : proposer un état
des lieux autour de la notion et des
outils de travail collaboratif, analyser
l’organisation du travail de l’Office en
mode «projet» afin de mettre en lu-
mière les perspectives visées par une
appropriation du travail collaboratif
et, enfin, expliquer la démarche con-
duisant à une mise en œuvre effecti-
ve des méthodes et outils de travail
collaboratif par l’OTAT.
    Une journée pleine d’enseigne-
ments clôturée par une sympathique
collation offerte aux participants. Les
membres de l’OTAT, qui ont mis en
place un vaste plan de formation
s’étalant sur les cinq prochaines an-
nées, espèrent trouver au plus vite un
siège social permanent.

AÏN-TEMOUCHENT
Le travail collaboratif à l’étude

EL-BAYADH
Les projets de développement

passés sous la loupe

Les forêts sont toutes blanches. Dans
les rues et jardins, les enfants jouent
dans la neige. Ils préparent des bou-
les de neige. C’est amusant, mais ils
sont trempés et frigorifiés. Sauf que
les joies de la neige ne s’apprécient
qu’à certaines conditions. En effet, les
habitants sont tenus de déneiger de-
vant chez eux. La circulation sur les
axes routiers de ces agglomérations est
évidemment délicate. Elle est restée
bloquée durant un bon moment. Les
routes verglacées font glisser les voi-
tures, qui ont du mal à rouler, et de
nombreuses voitures se sont embour-
bées dans la neige. Dans la côte Béni
Hédeil, les voitures roulent au pas.
Certaines patinent, d’autres sortent
carrément de la piste (juste un peu de
tôle froissée), d’autres enfin s’arrêtent
pour attendre le dépannage.
  Heureusement, des camions munis de
lames, des chasse-neige de la direction

des travaux publics sont mobilisés pour
racler la neige des principaux axes rou-
tiers. Tout un dispositif de déblaiement
des chaussées et de secours a été mis
en place afin de venir en aide aux auto-
mobilistes au moment où la neige tom-
be de plus en plus fort. La circulation
est délicate sur la route nationale 22
menant à Sebdou et la route de wilaya
de Béni-Snous. La situation est tou-
jours sous surveillance à cause de la
neige. Il faut dire qu’en hiver, les chu-
tes de neige sont très abondantes dans
ces localités culminant à plus de 1000
mètres et où la couche de neige peut
atteindre facilement un mètre. Ce sont
donc les premières perturbations liées
à la neige. Les automobilistes sont in-
vités à faire preuve de la plus grande
prudence et à ne plus s’aventurer dans
ces zones de montagne où certaines
routes sont impraticables et d’autres
particulièrement glissantes.

TLEMCEN
Les premiers flocons

de 2015 arrivent

le PSD, soit 34. 218.034.742,87 DA et 7.163.450.819,86
DA pour le PCD, soit un taux de 37,09 %. Des taux de con-
sommation similaires à ceux de l’exercice 2013, ce qui tra-
duit aisément les contraintes rencontrées dans les secteurs
clés notamment ceux des travaux publics, de l’habitat et de
l’urbanisme et enfin celui des équipements publics, ayant à
leurs charges de véritables fardeaux, des chantiers titanes-
ques mais qui ne trouvent que difficilement preneur, surtout
lorsqu’on sait que les entreprises intéressées par ces créneaux,
certes très juteux, ne dépassent pas les doigts d’une main et
rares sont celles qui sont dotées de moyens matériels adé-
quats et performants ou disposant d’un encadrement techni-
que expérimenté, capable de suivre des chantiers très éloi-
gnés les uns des autres dans des conditions climatiques très
rigoureuses. Des circonstances atténuantes qu’il faudrait ac-
corder sans parti pris aux responsables de ces quatre sec-
teurs chargés de la réalisation de projets structurants de base.
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AVEC LA COLLABORATION DE

AUTO
MOBILE

Toyota devrait garder
sa place de
numéro 1
mondial

Toyota devrait garder son titre de
premier groupe automobile mon-

dial en 2014, avec plus de 10,20 mil-
lions de véhicules vendus, affirme le
quotidien économique Nikkei qui pré-
dit cependant le sacre de l’allemand
Volkswagen dès cette année 2015.
   Le constructeur japonais aurait at-
teint son objectif annuel de 10,22
millions (+ 2 % par rapport aux ven-
tes de 2013), malgré une contraction
des résultats au Japon, en s’ap-
puyant sur l’ensemble de ses mar-
ques (Toyota, gamme luxe avec
Lexus, mini-véhicules Daihatsu,
poids lourd Hino), selon le journal.
Le géant, numéro un depuis 2012,
n’a pas confirmé l’information, ren-
voyant à la publication des chiffres
officiels en fin de mois.              K. N.

Voiture de l’année
2015: les 7 finalistes
connuesRenault Algérie a vendu 91 800 vé-

hicules en 2014, dont 52 056
véhicules pour le compte de la
 marques Renault et 39 741

autres pour Dacia. Un total qui permet au
groupe français de progresser de 0.7% par
rapport à 2013 et de s’imposer largement
à la tête des ventes par groupe avec une
part de marché de 26,9%. Faut-il préci-
ser, à l’occasion, que c’est la neuvième
année consécutive que Renault termine à
la première marche du marché algérien.
En 2014, il a encore nettement creusé
l’écart avec le second, en l’occurrence So-
vac avec 57 778 unités, alors que le grou-
pe Elsecom se retrouve en troisième posi-
tion après avoir écoulé 43 015 véhicules.
   Et pour que le leadership soit total, la
filiale au losange a récupéré la première
place par marque quelle avait cédée en 2013
au profit de Peugeot. En 2014, la marque
Renault s’est donc vendue à 52 056 exem-
plaires, s’offrant ainsi une première place
à la quelle elle s’était habituée des années
durant avant la rupture de 2013. Derrière
Renault, c’est Peugeot qui occupe la se-
conde position. Quant à la troisième posi-
tion, elle est revenue à la surprenante
Dacia avec un total de 39 741 ventes. Un
bel exploit de la marque roumaine du grou-
pe Renault qui, à l’occasion, voit sa loco-
motive Logan, remporter le titre de voiture
la plus vendue en Algérie en 2014.
Ce bilan, plus que satisfaisant, de Renault
Algérie est synonymes d’objectifs atteints,
comme le soulignera le DG de l’entrepri-
se, Guillaume Josselin. «  Nous avons at-
teint l’objectif que nous nous étions tracé
en début d’année 2014 », dira M. Josse-
lin lors d’une conférence de presse ani-
mée dimanche et consacrée au bilan

C’est une belle année 2014 qu’Audi
Algérie vient de clôturer. Une an-
née durant laquelle la marque re-

présentée par Sovac a vendu plus de 2
200 unités, se classant, à l’occasion, en

Marché algérien 2014 :
Renault poursuit son leadership

2014, une belle année pour Audi Algérie

Par Lyès Ibalitène

Par Rachid Beldi

2014. « Nous sommes premier par grou-
pe pour la neuvième année consécutive,
nous sommes premier par marque et nous
avons réussi à hisser la marque Dacia à
la troisième place du podium », se réjoui-
ra le premier responsable de  Renault Al-
gérie, préciser que la marque au losange
domine également l’ensemble des seg-
ments VP et VU. M. Josselin reconnaîtra
toutefois le recul accusé par Renault dans
le segment C, représenté par la Megane. «
Nous comptons nous rattraper en 2015
avec le lancement de nouvelles finitions
sur ce modèle », promettra-t-il.

Top 10 par marque

01 - Renault: 52 059 (-30%)
02 - Peugeot: 41 802 (-44%)
03 - Dacia: 39 741 (+7%)
04 - Hyundai: 39 333 (+18%)
05 - Volkswagen: 26 686 (-13%)
06 - Kia: 25 200 (+13%)
07 - Toyota: 24 685 (-23%)
08 - Seat: 17 806 (-23%)
09 - Suzuki: 12 877 (-27%)
10 - Nissan: 12 545 (+12%)

Dacia Logan en tête des ventes par modèle

La VW Golf élue Voiture
de l’année aux Etats-Unis

La Volkswagen Golf a été élue Voi-
ture de l’année 2015 aux Etats

Unis (North American Car of the
Year). Une distinction qui intervient
chaque début d’année à l’occasion du
Salon de Détroit. La compacte alle-
mande a récolté 256 points, devan-
çant la Ford Mustang avec 232 points
et la Huyndai Genesis (110 pts).
Avec la Golf, c’est la cinquième fois
qu’une voiture européenne reçoit le
titre américain. Toutefois, l’élection
de la compacte allemande constitue
une petite surprise au vu des ventes
relativement faibles de VW aux
Etats-Unis. En fait, la Golf doit sa
distinction en bonne partie à son of-
fre complète, versions sportives, et
l’arrivée prochaine aux Etats-Unis
des GTE (hybride rechargeable) et e-
Golf (électrique).                       R. B.

Les 7 modèles fi-
nalistes pour le

trophée de « Voitu-
re de l’année 2015
» en Algérie sont
connus. Il s’agit
des Audi A3 Limou-
sine (Sedan), Mercedes
Classe C, Citroën C4 Cactus, Opel
Corsa, Peugeot 308, Suzuki Ciaz et
Skoda Rapid Spaceback. Après la
première liste de 24 véhicules neufs
publiée dernièrement, le Club des
Journalistes Automobile Algériens
(CJAA) a procédé à la désignation des
sept (07) finalistes pour le Trophée
de «Voiture de l’année 2015". Une
sélection effectuée sur la base de
critères établis préalablement dont
la sécurité, la consommation et le
respect de l’environnement, le desi-
gn et l’habitabilité, la qualité et fini-
tion ainsi que le prix. Les véhicules
ayant cumulé le plus grand nombre
de points ont été retenus.

tadine du constructeur coréen prend de vi-
tesse plusieurs modèles habitués au Top 3
et s’installe dans une confortable troisième
position après avoir totalisé 13 958 exem-
plaires vendus, en progression de 12%. Au
passage, la Picanto aura terminé l’année 2014
dans le statut de leader de sa catégorie.

Top 10 par modèle

01 - Dacia Logan 24 469 (-8%)
02 - Hyundai Accent 23 596 (+80%)
03 - KIA Picanto 13 958 (+12%)
04 - Renault Symbol 13 200 (-18%)
05 - Peugeot 208 12 587 (-28%)
06 - Toyota Hilux 12 522 (-26%)
07 - Seat Ibiza 11 809 (-40%)
08 - VW Polo 11 483 (-22%)
09 - Renault Kangoo 11 325 (+15%)
10 - Renault Clio 4 9 505 (-52%)

tête des ventes du segment premium. Au
passage, Audi s’est offert 60% de parts
de marché d’un segment qui représente
1,5% de part du marché global. Un seg-
ment quasiment orphelin de la marque
BMW qui, faut-il le rappeler, attend un
nouveau représentant en Algérie depuis

de nombreux mois. Une situation qui per-
met à la marque aux anneaux de récupé-
rer à son compte un bon potentiel d’ac-
quéreur de la marque compatriote mais
néanmoins concurrent numéro 1.
   Mais, avec ou sans BMW, Audi Algé-
rie ne semble pas prêt de s’arrêter en si
bon chemin et compte poursuivre sa
progression en 2015. C4est en tous les
cas ce qui ressort en substance des dé-
clarations faites par son DG Patrice
Frank. «  Nous avons atteints nos ob-
jectifs pour 2014 et nous comptons
poursuivre sur cette dynamique de pro-
gression en 2015 », dira M. Frank lors
d’une rencontre avec la presse.
   Pour expliquer les bons résultats réa-
lisés en 2014, le premier responsable
d’Audi Algérie évoquera notamment « la
disponibilité des modèles qui permet de
satisfaire les demandes des clients dans
les délais ».
   Côté service après-vente, Audi Algérie
a également marqué des points supplé-
mentaires en 2014, alors que pour 2015,
quatre nouveaux points SAV dédiés sont
attendus chez le représentant de la mar-
que allemande.

Reine des ventes en Algérie pour
le compte 2013, la Dacia Lo-
  gan l’a été également en 2014.

La berline roumaine du groupe Re-
nault comptabilise 24 469 unité écou-
lées pour l’année qui vient de s’ache-
ver et succède à elle-même à la plus
haute marche du podium des ventes
sur notre marché, tous modèles con-
fondus. Derrière la Logan, c’est l’inu-
sable Hyundai Accent qui se class en
seconde position avec 25 369 ven-
tes, soit une progression formidable
de 80% pour le compte de la toujours
best seller de HMA.
   Surprise à la troisième place du clas-
sement des ventes par modèles. Une
surprise nommée Kia Picanto. La ci-

Par Karim Nouar
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Une équipe de chercheurs
américains vient de mettre

au point un test de glycémie
nouvelle génération : un patch
à coller directement sur la peau.
Moins désagréable et moins in-
vasif que le test traditionnel, le
concept est novateur. C’est un
rituel bien connu de tous les dia-
bétiques : le test de glycémie.
Quotidiennement (jusqu’à 4
fois par jour pour les diabéti-
ques de type 1, selon les recom-
mandations de la Haute Auto-
rité de Santé), les quelques 3
millions de Français touchés par

Si vous êtes en train de lire
cet article depuis votre

smartphone vous souffrez peut-
être de nomophobie, le syndro-
me d’angoisse à l’idée d’être
séparé de votre téléphone por-
table. En effet, selon une
étude menée par des cher-
cheurs américains de l’univer-
sité du Missouri et publiée par
le site Science Daily, un éloi-
gnement forcé de son smart-
phone aurait un impact néga-
tif sur la concentration. «Pour
certains, l’iPhone est devenu
une extension de l’être, à tel
point que lorsqu’ils en sont sé-
parés, certains utilisateurs se
sentent comme ‘diminués’;
s’en suit un état physiologique
négatif», explique Russel Clay-
ton, doctorant à l’école de jour-
nalisme du Missouri et direc-
teur de l’étude, cité par Le Fi-

José Mujica dit «Pépé», con-
nu pour son peu de goût

pour le protocole, s’est arrêté
avec son épouse pour prendre
en autostop un employé d’usi-
ne. Un homme qui faisait de
l’autostop sur une route du
Sud-Ouest de l’Uruguay a eu
la surprise d’être pris par un
véhicule dans lequel circu-
laient le président du pays,
José Mujica, et son épouse,
rapporte vendredi le journal El
Observador.  Le 5 janvier, Ge-
rhald Acosta, employé à l’usi-
ne de cellulose de Montes del
Plata, s’est vu interdire l’entrée
sur le site, car ses papiers
d’identité étaient périmés. Il est
alors rentré chez lui en tendant

Ce n’est pas seulement pour
leur faire plaisir que nous

lisons des histoires à nos bam-
bins le soir. Ce rituel participe
à tout un processus de cons-
truction personnelle. Pourquoi
lire des histoire s  ?  L’enfant
aime particulièrement ce mo-
ment où l’un de ses parents est
totalement présent à lui. Or, si
la lecture est faite le soir, c’est
au moment de la séparation
d’avec le monde et de la plon-
gée solitaire dans la nuit, laps
de temps où peuvent s’infiltrer
la peur ou des petites angois-
ses fort naturelles. Mais, c’est
un temps de partage. L’adulte
lit une histoire que l’enfant
aime ou qu’il veut découvrir.
Les mots qu’il entend se trans-
forment en images dans sa tête,
accompagnées  des émotions,

Pakistan
Un mouvement citoyen pour

«reprendre» les mosquées radicales

Diabète : un patch pour remplacer
les tests de glycémie

cette pathologie doivent s’y sou-
mettre : ils glissent un doigt dans
l’appareil, une aiguille les pique,
et la goutte de sang ainsi récol-
tée est analysée. Un test désa-
gréable, parfois douloureux.
Une équipe de chercheurs de
l’University of California vient -
peut-être - de mettre au point le
test de glycémie du futur : il
s’agit d’un patch ultra fin, hy-
poallergénique et flexible qui se
colle sur la peau, comme un
autocollant. Le principe ?
D’après l’étude, parue dans la
revue scientifique Analytical

Chemistry, le patch contient un
petit capteur, qui, grâce à une
réaction électrochimique, va
mesurer le taux de glucose dans
le sang en permanence.
   Les informations sont ensuite
envoyées par wifi dans un boi-
tier d’analyse, et les résultats
du test sont produits quasi
instantanément. Moins inva-
sif, moins douloureux et (sur-
tout) moins contraignant que le
test de glycémie traditionnel, ce
procédé est actuellement à
l’étude outre-Atlantique. Une
innovation à suivre !

Lecture
Cet immense service qu’on rend

à ses enfants !

des sensations que la voix
transporte. Il est attentif aux il-
lustrations qu’il a plaisir à re-
garder et à revoir, et il pose
parfois des questions qui expri-
ment son ressenti. Moment pri-
vilégié pour un dialogue qui
trouve difficilement sa place
dans l’agitation de la journée.
On lit des histoires, même si
l’enfant sait déjà lire, parce que
c’est un moment de complicité
parent/enfant, et que cela im-
porte dans la relation, dans le
développement affectif.
   La lecture faite à l’enfant l’as-
siste dans son développement,
l’aide - grâce au fait qu’il inves-
tit les situations racontées, qu’il
s’identifie à certains personna-
ges - à «reconnaître» ses pro-
pres émotions, à les nommer.
Les histoires lui permettent de

mettre de la cohérence dans ses
émotions, ses ressentis, son
vécu. De travailler sa percep-
tion de la réalité. Ce qu’il faut
savoir aussi sur l’importance de
la lecture partagée (au moins
jusqu’à huit ans) est qu’elle est
l’activité principale pour un ap-
prentissage réussi de la lecture
et le développement de l’inté-
rêt pour le livre.
   Ouvrir un livre, le parcourir
avec l’enfant, c’est éveiller sa cu-
riosité, laquelle est déterminan-
te pour l’éveil de l’intelligence,
c’est lui offrir un savoir : lieux,
gens, animaux, plantes, choses.
On nomme. On met des mots
sur des images réelles ou rêvées,
fantasmées. Ainsi il comprend
le monde : ce qu’il voit et ce qui
lui est totalement inconnu (loin
dans l’espace et le temps).

Le smartphone et le syndrome
d’angoisse

garo. Les scientifiques ont fait
croire à 208 étudiants en jour-
nalisme qu’ils allaient tester un
nouveau tensiomètre sans fil.
Ils ont donc été invités à dres-
ser la liste de tous les états des
Etats-Unis pendant qu’une
équipe mesurait leur pression
sanguine et leur tension arté-
rielle. Mais, après avoir com-
mencé à compléter la liste,
l’équipe a demandé aux étu-
diants de déposer leurs iPho-
nes à l’entrée de la salle, pour
ne pas créer d’interférence
avec le matériel médical, avant
de reprendre le test. Pendant
qu’ils étaient concentrés sur
leur feuille, les chercheurs ont
fait sonner chaque téléphone,
l’un après l’autre. Les partici-
pants ont tous avoué avoir res-
senti un sentiment de panique
et une augmentation du niveau

de stress à l’idée de ne pas pou-
voir décrocher. Les données de
santé et les résultats du test le
confirment : après avoir été
séparés des iPhones, les étu-
diants ont été déconcentrés.
Les chercheurs précisent que
l’étude a été menée sur les
iPhones, mais que les conclu-
sions concernent n’importe
quel smartphone. «Les utilisa-
teurs d’iPhone devraient éviter
de garder leur mobile avec eux
en permanence. Certaines si-
tuations quotidiennes requiè-
rent une grande dose d’atten-
tion et de concentration et le
caractère anxiogène d’une sé-
paration ‘forcée’ entre un utili-
sateur et son iPhone impacte
négativement la performance
lors de tâches intellectuelles,
c’est très inquiétant», commen-
te Russel Clayton.

Uruguay
Pris en stop par le président

de la République !
le pouce. Sous le soleil, en plein
été austral, «j’ai marché un
moment, 25 ou 30 voitures
sont passées, mais aucune ne
s’est arrêtée», a-t-il raconté El
Observador. Puis soudain, une
camionnette avec une plaque
officielle suivie d’une autre voi-
ture ont stoppé. Le conducteur
de la voiture lui a demandé où
il se rendait. «Je lui ai dit que
j’allais à Juan Lacaze. Il m’a
répondu qu’il pouvait m’avan-
cer jusqu’à Anchorena (où se
trouve une résidence présiden-
tielle) et m’a dit d’aller dans la
camionnette. Quand je suis
monté, je me suis dit (à propos
de la conductrice) : cette fem-
me, je la connais. C’était Lucia

(Topolansky, sénatrice et épou-
se de «Pépé» Mujica), avec leur
chienne Manuela, et Pépé était
assis devant». «Le voyage a été
court, mais ils ont été très aima-
bles», a commenté Gerhald
Acosta, qui a posté sur Face-
book des photos de ses chauf-
feurs inattendus. Célèbre pour
son peu de goût pour le proto-
cole et son style de vie modes-
te, le président Mujica cédera
son poste le 1er mars après
cinq ans de mandat au cours
desquels il s’est aussi distingué
par son langage familier et sa
simplicité, comme la fois où il
a été aperçu dans une quin-
caillerie en train d’acheter une
lunette de toilettes.

Au Pakistan, l’attaque taliba
ne contre une école de Pes
hawar, fatale à 150 person-

nes, a sonné le réveil de citoyens
qui cherchent à «reprendre» le
contrôle du pays et de ses mos-
quées. Là où les islamistes para-
dent parfois en scandant «Mort à
l’Amérique», ils tiennent, à la
tombée de la nuit, leurs veillées à
la bougie dans les grandes villes
du pays, et s’activent sur les mé-
dias sociaux pour convaincre le
plus grand nombre de la nécessi-
té d’un changement.
   Depuis la fin des années 70, les
écoles coraniques pullulent au
Pakistan, deuxième pays musul-
man le plus peuplé derrière l’In-
donésie, avec près de 200 mil-
lions d’habitants. Les leaders re-
ligieux conservateurs, y compris
ceux qui inspirent les mouve-
ments islamistes les plus radicaux,
tiennent le haut du pavé, forçant
la gauche laïque et les progres-
sistes à se taire. Mais l’attaque de
Peshawar, dans le nord-ouest du
pays, a sonné le réveil de cette
gauche plus habituée aux soirées
en comité qu’aux manifestations
publiques dont les islamistes et les
partis politiques ont le secret au
Pakistan. Lors de l’attaque, fata-
le à 150 personnes, dont 134
écoliers, «j’ai été submergé par
l’émotion, je me sentais pathéti-
que comme être humain, comme
musulman, comme Pakistanais»,
raconte Muhammad Jibran Na-

sir, un avocat de 27 ans, devenu
un des piliers du mouvement «Re-
prenez vos mosquées», aussi bap-
tisé «Reprenons le Pakistan». Aux
lendemains de cette attaque, l’ar-
mée a intensifié ses raids contre
les talibans, le gouvernement a
levé son moratoire sur la peine
de mort dans les cas de terroris-
me, a commencé à faire rouler
les têtes, et donné le feu vert à
la création de tribunaux militai-
res antiterroristes. Le mouve-
ment citoyen «Reprenez vos
mosquées» s’est, lui, rapidement
formé pour tenter de convaincre
le pouvoir de sévir contre les ins-
titutions religieuses liées à la mou-
vance talibane.
 Muhammad Gibran Nasir a ain-
si dirigé une première manifesta-
tion en décembre devant la mos-
quée Rouge d’Islamabad, dont le
dirigeant, le mollah Abdul Aziz, a
refusé de condamner l’attaque de
Peshawar et avait mené en 2007
une insurrection islamiste dans le
coeur de la capitale.
  Ces premières manifestations
ont mené à une victoire symboli-
que: la réouverture de procédu-
res judiciaires et l’émission d’un
mandat d’arrêt contre ce chef re-
ligieux. Mais dans un pays où les
chefs religieux jouissent de sym-
pathies au sein de l’appareil
d’Etat et mobilisent leurs ouailles
en un claquement de doigts, la
police a pour l’instant préféré ne
pas arrêter le controversé mollah

tout en disant poursuivre son en-
quête sur lui. Muhammad Gibran
Nasir a, lui, reçu des menaces par
les sympathisants du mollah Ab-
del Aziz et des messages télépho-
niques du Jamaat-ul-Ahrar, une
faction des talibans pakistanais,
le priant de cesser son activisme
s’il ne voulait pas en payer le prix.
Musulman pratiquant, Muham-
mad a refusé de plier, car las de
voir les radicaux prendre en ota-
ge sa foi. «Je lis beaucoup sur ma
religion, je fais des recherches, et
je n’arrive pas à réconcilier les
enseignements de l’imam et ceux
du coran», dit-il.
  Mais ce mouvement naissant
est-il limité aux jeunes bobos pa-
kistanais éduqués dans les gran-
des universités étrangères? Le
mouvement, qui a fait boule de
neige sur Facebook et gagné La-
hore et Karachi, les deux plus
grandes villes du pays, parvient
à mobiliser une centaine de per-
sonnes pour chacun de ses ras-
semblements. «Nos idées réson-
nent au-delà des élites (...). Les
gens se disent: +il faut faire quel-
que chose quand ce sont jus-
qu’aux enfants qui sont atta-
qués+», estime Sundas Hoorain,
une jeune avocate de Lahore. «Si
nous ne prenons pas position,
nous allons peut-être rester en
vie, mais nous allons perdre no-
tre humanité en restant assis à ne
rien faire comme des fainéants»,
renchérit Taimur Khan, la mi-tren-
taine.

Ils marchent devant les
mosquées les plus radicales,

bravant les menaces des
fondamentalistes.



Pluie
Max.13-Min.7

Pluie
Max.12-Min.8

Pluie
Max.11-Min.7

Pluie
Max.10-Min.4

Légère pluie
Max.7 -Min.3

Averses éparses
Max.14-Min.5

Légère pluie
Max.9-Min.2

Nuageux
Max.13-Min.3

Peu nuageux
Max.12-Min.1

Peu nuageux
Max.18 -Min.6
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MÉTÉO
 AUJOURD’HUI           DEMAIN

ANNABA

CONSTANTINE

ALGER

BÉCHAR

CHLEF

TIARET

MASCARA

TLEMCEN

MOSTAGANEM

ORAN

Légère pluie
Max.13-Min.6

Légère pluie
Max.12-Min.5

Peu nuageux
Max.11-Min.6

Pluie
Max.8-Min.3

Légère pluie
Max.5-Min.0

Légère pluie
Max.10-Min.4

Ensoleillé
Max.14-Min.3

Légère pluie
Max.13-Min.5

Peu nuageux
Max.12-Min.-1

Plutôt ensoleillé
Max.17-Min.7

TRAIN

ALGÉRIEALGÉRIE
FERRIES

DÉPART     ARRIVÉE

ORAN / ALICANTE

Mer 21 - 18h00 Jeu 22 - 07h00

Lun 26 - 18h00 Mar 27 - 07h00

Ven 30 - 18h00 Sam 31 - 07h00

ALICANTE / ORAN

Jeu 22 - 19h00 Jeu 23 - 07h00

Mar 27 - 19h00 Mer 28 - 07h00

ORAN / MARSEILLE

Dim 18 - 12h00 Lun 19 -14h00

MARSEILLE / ORAN

Mar 20 - 12h00 Mer 21 -14h00

Ven 30 - 12h00 Sam 31 -14h00

Départ Arrivée
ORAN - ALGER

06h25 11h29
08h00 12h30
12h30 17h39
15h00 19h30

ALGER - ORAN
06h25 11h29
08h00 12h30
12h30 17h39
15h00 19h30

ORAN -  MAGHNIA
07h30 11h05
12h50 16h22
16h00 19h42

MAGHNIA - ORAN
04h45 08h09
08h50 12h22
14h05 17h26

ORAN - RELIZANE

17h15 18h47
RELIZANE - ORAN

05h25 07h17
ORAN - BECHAR

20h30 05h46
BECHAR - ORAN

20h00 05h00
ORAN - CHLEF (AUTORAIL)

16h15 18h22
CHLEF - ORAN (AUTORAIL)

06h50 09h11
ORAN - TÉMOUCHENT

08h10 09h11
17h02 18h03

TÉMOUCHENT - ORAN

06h15 07h14
15h05 16h05

ORAN - SBA

17h00 18h22
SBA - ORAN

05h40 06h58

Janvier Concert Jazz

DUO AIRELLE
     Mardi 20 janvier à 18h00 au conservatoire

    municipal Ahmed Wahby d’Oran
     Mercredi 21 janvier à 18h à l’IF de Tlemcen

Avec Airelle Besson - Trompette et Nelson Veras -
Guitare, Musiciens au lyrisme raffiné et à la virtuo-
sité retenue, Airelle Besson et Nelson Veras se lan-
cent dans l’exercice du duo peu habituel trompet-
te-guitare avec une grande délicatesse.

———————————————————
Conférence

Une histoire
de la langue de bois

     Samedi 24 janvier à 16h30 à l'IF d'Alger
     Dimanche 25 janvier à 16h00 à la Chambre

de Commerce et d’Industrie de l’Oranie
     Lundi 26 janvier à 18h00 à l’IF de Tlemcen

Par Christian Delporte . Les Allemands parlent de lan-
gue de béton, les Chinois de langue de plomb, les
Cubains du tac-tac...
Quel que soit le nom coloré qui la désigne, la langue
de bois prospère sous toutes les latitudes. Comme si
elle était devenue, à nos yeux fatigués, l’expression
même de la politique.

———————————————————
Musiques actuelles

 BLIND DIGITAL CITIZEN
     Dimanche 25 janvier à 18h à l’IF d'Annaba
     Mercredi 28 janvier à 18h00

au Conservatoire Municipal Ahmed Wahby
     Jeudi 29 janvier à 19h30 à l'IFd'Alger

Nouvelle scène française. La musique de Blind Digi-
tal Citizen semble vouloir se déployer sans limites...

Janvier

THÉÂTRE RÉGIONAL D’ORAN
     Mardi 20 janvier  à 15h au TRO

«El Assad Ouel Hattaba»
Auteur : Mourad Senouci

Mise en scène : Samir Bouanani    (TRO)
———————————————————

     Mercredi 21 janvier  à 10h au TRO
     Jeudi 22 janvier  à 10h au TRO

Colloque régional
sur la chanson patriotique

(Maison de la culture d’Oran)
———————————————————

     Vendredi 23 janvier  à 10h au TRO
     Mardi 27 janvier à 15h au TRO

«Ma assghara Meni»
Auteur : Cheggag Safia

Mise en scène : Cheggag Safia
 et Boualem  Abdelhafid   (TRO)

———————————————————
     Vendredi 23 janvier à 16h au TRO
«Maya oua Rassam»

Auteur et Mise en scène : Houari bouchebat
(Ass Ibn Badis)

———————————————————
     Samedi 24 janvier à 16h au TRO

«Ana Nel Aab»
Auteur et mise en scène : Mohamed Mihoubi

(Ass/Amel)
———————————————————

     Mercredi 28 janvier  à 10h au TRO
Journée d’étude
des traducteurs

La chambre régionale des traducteurs
———————————————————

     Vendredi 30 janvier à 10h au TRO
«El Assad Ouel Hattaba»

Auteur : Mourad Senouci
Mise en scène : Samir Bouanani   (TRO)

Cotations hebdomadaires des billets
de banque et des chèques de voyage

Billets Achat Vente

1 USD 85,31 90,52

1 EUR 105,54 112,01

1 CAD 74,90 79,50

1 GBP 133,30 141,49

100 JPY 71,53 75,91

1 SAR 22,73 24,12

1 KWD 292,46 310,54

1 AED 23,23 24,65

100 CHF 8.767,83 9.307,34

100 SEK 1.136,66 1.206,45

100 DKK 1.418,30 1.505,21

100 NOK 1.216,09 1.291,33
 Chèques
de voyage Achat Vente

1 USD 86,18 90,52

1 EUR 106,61 112,01

1 CAD 75,66 79,50

1 GBP 134,65 141,49

100 JPY 72,25 75,91

100 CHF 8.856,84 9.307,34

100 SEK 1.148,20 1.206,45

COURRIER EXPRESS
KAZI - TOUR

Alger : 021.49.70.84/0770.91.38.05
Oran: 041.58.77.56/0770.61.65.31

Mostaganem:045.21.96.92/0770948973
Tlemcen: 043.26.10.28/0770.87.96.36

El-Eulma : 0772.96.28.68
Sétif : 0770.97.62.02

TRANSPORTEUR SAFIR
Oran - Alger: 061.20.20.45
 Constantine: 072.45.78.62

El Eulma: 072.90.40.89
El Eulma - Sétif: 071.43.61.49

ANDERSON NATIONAL EXPRESS
Groupage marchandises

Oran :070.32.59.29 / 070.94.69.31
070.92.87.28 - Alger:021.51.33.44

Fax: 021.51.47.27

BRYA EXPRESS
Alger : 021.45.21.60
Oran : 041.32.33.46

Hassi. Messaoud : 0661.25.75.64

BRYA EXPRESS

Tunis/ Oran       Oran / Tunis
Arrivée Départ

Lundi / Jeudi
09h45 10h30

AIR ALGÉRIE
------------------- LUNDI ------------------

Vol Départ
Oran - Alger 07h00
Oran - Alger 11h20
Oran - Alger 15h45
Oran - Alger 19h35
Oran - Adrar 09h00
Oran - Annaba 15h30
Oran - Béchar 15h45
Oran - Constantine 18h35
Alger - Oran 09h30
Alger - Oran 13h20
Alger - Oran 12h00
Alger - Oran 17h45
Alger - Oran 20h30
Adrar  - Oran 12h05
Annaba - Oran 18h10
Béchar - Oran 13h05
Constantine - Oran 16h00

--------------------- MARDI --------------------

Vol Départ
Oran - Alger 07h15
Oran - Alger 10h50
Oran - Alger 15h30
Oran - Alger 19h00
Oran - Adrar 09h00
Oran - Constantine 15h30
Alger - Oran 09h00
Alger - Oran 13h20
Alger - Oran 15h15
Alger - Oran 17h10
Alger - Oran 20h30
Adrar - Oran 12h05
Constantine - Oran 17h50

INTERNATIONAL
---------------- LUNDI ---------------

Vol Départ
Oran - Paris-Orly 08h00
Oran - Toulouse 08h50
Oran - Marseille 09h00
Oran - Paris-CDG 14h00
Oran - Casablanca 14h00
Oran - Alicante 15h15
Oran - Medine 22h45
Vol Arrivée
Paris-Orly - Oran 14h10
Toulouse - Oran 12h50
Marseille - Oran 18h20
Paris-CDG - Oran 20h10
Casablanca - Oran 18h00
Alicante - Oran 18h15
Madrid - Oran 12h00
---------------- MARDI---------------

Vol Départ
Oran - Paris-Orly 08h00
Oran - Toulouse 08h50
Oran - Marseille 09h00
Oran - Paris-CDG 14h00
Oran - Lyon 14h45
Oran - Alicante 15h15
Oran - Istanbul 20h00
Vol Arrivée
Paris-Orly - Oran 14h10
Toulouse - Oran 12h50
Marseille - Oran 13h35
Paris-CDG - Oran 20h10
Lyon - Oran 20h00
Alicante - Oran 18h15
Istanbul (+1) - Oran 04h30

VOL           DEP/ARR
Lun

Paris-Orly - Oran 16h00/17h25
Lun/ Mer/ Ven

Paris-CDG - Oran 15h15/16h45
Lun/ Mer/ Ven

Lyon- Oran 09h00/10h05
Lun/Mar/Mer/Jeu/Ven

Marseille - Oran 09h00/09h40
Lun

Oran - Paris-Orly 18h25/21h45
Lun/Mar /Mer / Jeu / Ven

Oran - Marseille 17h45/20h20

Cinémathèque d’Oran
     Dimanche 18 janvier

-14h30 : «Indiana Jones et le royaume du crâne
 de Cristal» De Steven Spielberg/Usa 2008
-16h30 : «Coup de foudrea notting Hill»
De Roger Michell (UK/1999)

     Lundi 19 janvier
-14h30 : «Duel» De Steven Spielberg (USA/1973)
-16h30 : «L’associé du diable»
de Taylor Hackford (USA/1997)

     Mardi 20 janvier
-14h30 : «Coup de foudrea notting Hill»
De Roger Michell/Grande Bretagne 1999
-16h30 : «Fadhma N4soumer»
de Belkacem Hadjaj/Alg 2014

     Mercredi 21 janvier
-14h30 : «Les aventures de l’Arche Perdue»
De Steven Spielberg/USA 1981
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Dans ce groupe de la
mort, ce sont le
Ghana et le Sénégal

qui ouvriront le bal avec
comme objectif de récolter
le maximum de points
d’autant que la suite de la
compétition ne s’annonce
guère tout repos avec com-
me adversaires l’Algérie qui
est cité comme le favori du
groupe et l’Afrique du Sud
qui a fait bonne impression
lors des éliminatoires en fai-
sant une victime le Nigeria.
Présent dans le dernier car-
ré des quatre dernières édi-

Le Gabon a parfaitement
débuté la CAN-2015 en

dominant 2-0 le Burkina
Faso, vice-champion d’Afri-
que, alors que la Guinée
équatoriale, le pays organi-
sateur, a été tenue en échec
d’entrée par le Congo de
Claude Le Roy (1-1), same-
di à Bata. Les Panthères
peuvent dire un grand mer-
ci à Pierre-Emerick Auba-
meyang, auteur du premier
but à la 19e minute, Evou-
na doublant la mise à la
72e. L’attaquant de Dort-
mund, sur le podium pour
la distinction du joueur
africain de l’année rem-
portée par l’Ivoirien Yaya
Touré, était particulière-
ment attendu dans ce choc
du groupe A. Il n’a pas
fai l li et voilà le Gabon
d’emblée en tête de la pou-
le. De quoi voir la suite des
évènements avec sérénité,
les prochains adversaires
des Gabonais, la Guinée
équatoriale et le Congo,

Kamel Lezoul

Si on se focalise unique
ment sur la position de

l’équipe au classement gé-
nérale en se référant à son
positionnement au classe-
ment, soit à la cinquième
place à l’issue de la phase
aller, on peut dire que la
JSMT a réussi un parcours
honorable. Mais en prenant
en considération les gros
moyens mis à la disposi-
tion de l’équipe, l’objectif
assigné en début de saison
s’est quelque peu éloigné
même si quarante cinq
points restent en jeu lors
de la phase retour.
   Lors de la première pha-

Fouad B.

En chutant à Sétif devant
une équipe des Grenats

toute griffes dehors en atten-
dant la mise à jour de leurs
calendrier, l’IRBB a confir-
mé sa baisse de régime. Une
défaite de trop en somme
pour les gars de Berhoum
qui cèdent ainsi du terrain
sur le nouveau leader l’USB
Douala, aux commandes du
groupe et ce à la faveur de
sa victoire nette et sans ba-
vure aux dépens de l’AS
Bordj Ghedir et combiné au
nul de l’ex-leader, le RCB
sur ses terres. Les Kabyles,
s’offrent ainsi sur le fil le ti-
tre symbolique de champion
d’hiver, avec une unité
d’avance sur son dauphin le
RCB qui a été accroché con-
tre toute attente à domicile

Un match reporté celui
devant opposer le

NAHD à l’USMB, un forfait
inattendu du WA Boufarik à
Bordj Bou Arréridj ont mar-
qué cette 15 e journée où la
logique fut respectée. En
somme, ce round a tourné
à l’avantage du leader, l’US
Sétif qui s’est défait sans for-
cer du CSMBB Ouargla. Les
Sétifiens qui ont évolué à
l’économie maintiennent le
cap devant l’IR Bordj Bou
Arréridj qui a tiré profit du
forfait du WAB pour des rai-
sons financières croit on sa-
voir pour augmenter son

Le tournoi, deuxième du
genre, qu’a abrité la vil-

le de Mostaganem et Hassi
Mamèche a été bénéfique
au leader le NR Bordj Bou
arréridj qui a creusé l’écart
sur ses poursuivants dont
son dauphin, l’Etoile Séti-
fienne qui accuse désormais
quatre longueurs de retard
après sa défaite lors de la
seconde journée face au
chef de file. L’autre bénéfi-

Inter-régions Centre-Est
L’US Beni Douala vire en tête,

le CAK lanterne rouge
par l’E Sour Ghozlane. Pour
sa part, le CRB Ain Djasser,
victorieux difficilement du
MB Rouisset, termine cette
phase aller au pied du po-
dium en attendant mieux.
De son côté , l’OM Ruisseau
, qui compte un match en
moins , a réalisé une bonne
opération en revenant de Bir
El Arch avec le plein de
points face au FCBEA, alors
que le CRB Ouled Djellal
s’est contenté du nul à Aza-

zga face à la JZA qui fait du
surplace dans la zone des
turbulences. Dans cette par-
tie basse du tableau, le WA
Rouiba a du se surpasser
pour battre après un match
à rebondissements le RC
Bougaâ et cède la lanterne
rouge au CA Kouba . Ce
dernier a été défait par le
NRB Achir qui a pris un as-
cendant psychologique en
prévision de leurs retrou-
vailles en coupe d’Algérie.

Basket-ball - Superdivision
Round perturbé et logique

respectée
capital points. Pour sa part ,
le GS Pétroliers qui compte
quatre matches en retard, a
dû puiser dans ses réserves
pour se défaire d’une accro-
cheuse formation du NB
Staoueli . A mettre en exer-
gue aussi pour le compte de
cette 15e journée, le sursaut
d’orgueil du CRB Dar El
Beida à Constantine après

sa défaite à domicile contre
l’US Sétif. Les banlieusards
renouent avec la victoire et
chassent le doute en atten-
dant mieux pour la suite. A
Batna, l’O B local est venu
à bout de l’OMS Miliana et
se donne ainsi un peu d’air
au moment où l’AB Skikda
était forcé au repos.

 Fouad B.

Volley-ball - Nationale 1A
Le NRBBA accentue son avance

ciaire de ce tournoi n’est
autre que le GS Pétroliers
qui a fait le plein de points,
soit trois victoires pour re-
venir à trois points de l’ES
Sétif. Pour sa part, le Ma-
châal Béjaïa, au pied du po-
dium a cédé de nouveau du
terrain sur les pétroliers, soit
cinq points à combler après
sa défaite face au leader
lors de la dernière journée
du tournoi. De son côté,

l’OMK El Milia reste dans le
vente mou du classement
avec deux victoires et une
défaite contre le GSP, alors
que le WA Tlemcen et le
POC Chlef comptabilisent
trois défaites et demeurent
dans les profondeurs du
classement en compagnie
de l’O.El Kseur, lequel s’est
contenté d’un succès au tie-
break face à l’EF Ain Azel.

Ali Sadji

JSM Tiaret
Loin des espérances

se du championnat, les ca-
marades de Maârouf n’ont
ramené que huit points
hors de leur base face à
des équipes en difficultés
à l’exception de l’OM Ar-
zew. Toujours est-il, les di-
rigeants ne perdent pas es-
poir de voir leur équipe se
relancer dans la course à
l’accession en renforçant
l’effectif avec trois joueurs
dont le transfuge du CRB
Tadjenanet, Tayebi qui a
rejoint Tiaret Toutefois,
dans le camp des suppor-
ters, on demeure pessimis-
te quant à voir la JSMT re-
lever le défi.
   Sous le coup de la dé-
ception, les fans du club

ont fait entendre des ver-
tes et des pas mûres aux
joueurs et aux dirigeants
lors du dernier match de
la phase aller au stade Ait
Abderrahim face au e RCB
Oued R’hiou.
   Les fans pensent déjà à
la saison prochaine esti-
mant que l’équipe phare
des hauts plateaux de
l’ouest à trop végété dans
les divisions inférieures et
selon eux , le club qui a
enfanté e des joueurs de
la trempe de Tahar Benfe-
rhat, Laribi Abdelkrim (dit
Krimo), Mourad Ardjaoui,
Khaled Benyamina , les frè-
res Banus et bien d’autres ,
mérite mieux.

CAN 2015 - Groupe C aujourd’hui à 17h00
Ghana - Sénégal

Bras de fer entre deux
postulants

tions de la CAN, le Ghana
qui reste sur un décevant
Mondial a fait appel au sé-
lectionneur Avram Grant
dans le but d’arriver à bon
port et pourquoi décrocher
un cinquième titre. Pour la
bonne gestion du groupe, le
technicien israélien a fait le
ménage en écartant Sulley
Muntari et Kevin-Prince
Boateng pour indiscipline
tout en se passant des ser-
vices de deux cadres, Essien
pour méforme et Kadwo
Asamoah pour blessure.
Comptant sur une ossature
avec les frères Ayew, Asa-
moah Gyan, Agyemang

Badu, John Boye, Jona-
than Mensah, Mubarak
Wakaso), le Ghana sera
d’entrée face une dure ad-
versité représentée par cet-
te équipe du Sénégal qui ne
manque pas elle aussi
d’ambition sous la coupe
d’Alain Giresse.
   Ce dernier a réussi en un
laps de temps à bâtir une
équipe solide avec des
atouts en attaque avec
Moussa Sow et Papiss Cis-
sé qui peuvent faire la dif-
férence à tout moment aux
côtés de la pièce maîtresse
Sadio Mané si ce dernier est
rétabli de sa blessure.

CAN 2015 - Groupe A
Le Gabon s’affiche,
le pays hôte contré

étant largement à leur por-
tée. Le Burkina Faso a lui
été victime du manque de
réalisme de Jonathan Pi-
troipa, désigné meilleur
joueur de l’édition 2013, et
devra absolument se ressai-
sir sous peine de connaître
une cruelle désillusion.
   La Guinée équatoriale
aura de son côté sans dou-
te beaucoup de mal à refai-
re le coup de 2012 et at-
teindre les quarts de fina-
le. L’hôte de la CAN, re-
pêché in extremis il y a à
peine deux mois après le
retrait du Maroc pour cau-
se de virus Ebola, ne s’est
pas facilité la tâche en con-
cédant le nul sur une éga-
lisation de Bifouma dans
les ult imes minutes du
match d’ouverture (87e).
Le Nzalang Nacional avait
pourtant fait le plus dur
dès la 17e minute avec un
but rapide signé Nsue, lan-
cé à la limite du hors-jeu par
Kike Boula. Mais il s’est li-

quéfié en fin de partie. La
route du Top 8 est donc
encore très loin et passera
par deux exploits contre le
Burkina Faso et le Gabon
d’Aubameyang. Le pays,
qui a changé de sélection-
neur il y a à peine 11 jours
avant la nomination en ca-
tastrophe d’Esteban Bec-
ker, champion d’Afrique
en 2012 à la tête de l’équi-
pe nationale féminine, a
ainsi touché du doigt ses
limites. Sans la défection
du Maroc, la Guinée équa-
toriale n’aurait d’ailleurs
pas pu prendre par t  à
l’épreuve puisqu’elle avait
été disqualifiée lors du
tour prél iminaire pour
avoir aligné un joueur non
qualifié. Le Congo a lui pu
compter sur la magie de
Claude Le Roy. Pour sa 8e
Coupe d’Afrique, un re-
cord, le Français n’est pas
passé loin d’un coup de for-
ce à la tête d’une formation
pourtant assez limitée.

R é s u l t a t s
USM Sétif ................ - ........ IRB Berhoum.............2-0
JS Azazga ................ - ........ CRB Ouled Djellal .....1-1
NRB Achir ............... - ........ CA Kouba ..................2-1
FC Bir El-Arch ......... - ........ OM Ruisseau .............0-1
RC Boumerdès ........ - ........ ES El-Ghozlane ......... 0-0
USB Douala ............ - ........ AS Bordj Ghedir ........2-0
WA Rouiba .............. - ........ RC Bougaâ ................ 3-2
CRB Aïn Djasser ...... - ........ MB Rouissat ..............2-1

R é s u l t a t s
O. Batna .................. - ........ OMS Miliana ........ 67-61
US Sétif ................... - ........ CSMBB Ouargla ... 54-39
GS Pétroliers ........... - ........ NB Staouéli .......... 74-70
CS Constantine ........ - ........ CRB Dar El-Beïda 58-69
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Kamel Mohamed

C’est avec l’esprit de gagner tous
les matches et décrocher le ti
tre continental que l’équipe na-

tionale de football entamera la CAN-
2015 ce soir , à l’occasion de son
match contre son homologue d’Afri-
que du Sud, à Mongomo.

L’Algérie qui affrontera lors du pre-
mier tour de la CAN 2015 successi-
vement le Ghana et le Sénégal, est
tenue de débuter le tournoi par une
victoire, sachant que les trois matches
du premier tour s’apparentent à des
finales, pour reprendre les propos de
Yacine Brahimi. A la veille de cette
rencontre décisive, le sélectionneur
national Christian Gourcuff, se dit
«très serein» et «optimiste». Sa séré-
nité est justifiée par une infirmerie
quasi-vide d’autant plus que Gour-
cuff  a récupéré Ghoulam et Halli-
che qui étaient blessés. Les deux
joueurs devraient être alignés ce soir,
le compartiment défensif souffrant du
forfait de Belkalem,  alors que Ca-
damuro manque de confance. Le re-
tour de Ghoulam et Halliche donne-
ra davantage de confiance et de sé-
rénité au groupe et à Gourcuff, lequel

Adjal Lahouari

En football, et des variantes près,
les préparations se ressemblent,

l’objectif  étant de permettre aux
joueurs d’être au top. Les différences,
c’est au niveau tactique qu’elles rési-
dent.  En raison d’abord du «vécu»
de chaque sélection, ensuite, en fonc-
tion des principaux acteurs les plus
aptes à appliquer sur le terrain les con-
ceptions de leurs entraîneurs. En ce
qui concerne l’équipe nationale, son
entraîneur est un adepte convaincu
du 4-4-2, le système le plus rationnel
a ses yeux quand on joue la zone, car
il permet d’occuper la largeur du ter-
rain, tout en facilitant le jeu de cou-
loirs, soit par les joueurs du milieu,
où, à défaut par les « plongées » des
défenseurs latéraux comme ont su le
démontrer Mandi et Goulam.
D’ailleurs, ces deux éléments ont fait
l’unanimité auprès des supporters de
l’EN et des analystes étrangers. En
principe, et d’après ses déclarations,
l’équipe nationale est appelée à im-
poser son style, avec une défense
avancée vers la ligue médiane avec
le double objectif de ne pas subir et

Echos
Tirer profit des enseignements de la CAN-2013Tirer profit des enseignements de la CAN-2013Tirer profit des enseignements de la CAN-2013Tirer profit des enseignements de la CAN-2013Tirer profit des enseignements de la CAN-2013
   A la veille du match contre l’Afrique du Sud, les joueurs et le
staff technique ont toujours cette hantise de la CAN-2013, quand
l’Algérie a été éliminée au premier tour. Forts de cette expérience,
les joueurs restent concentrés et vigilants, de crainte de rater une
nouvelle fois ce rendez-vous continental   

Une première pour bon nombre de joueursUne première pour bon nombre de joueursUne première pour bon nombre de joueursUne première pour bon nombre de joueursUne première pour bon nombre de joueurs
    Mahrez, Bengale, Brahimi, Mandi, Taider…disputeront leur  pre-
mière coupe d’Afrique des nations et découvriront ainsi l’ambian-
ce et les aléas d’une compétition qui se déroulera au cœur du
continent noir. Toutefois, tous les noms suscités bénéficient de l’ex-
périence des grands rendez-vous dans la mesure où ils ont tous
participé au Mondial 2014  au Brésil.

Séance vidéo avant le match d’ouvertureSéance vidéo avant le match d’ouvertureSéance vidéo avant le match d’ouvertureSéance vidéo avant le match d’ouvertureSéance vidéo avant le match d’ouverture
   Les joueurs de l’équipe nationale ont été retenus par le
sélectionneur national, samedi après-midi, pour la séance de
visionnage vidéo. Ils ont décortiqué le jeu de l’Afrique du Sud
avec les membres du staff technique. Par la suite, ils ont été
libérés par Gourcuff afin d’assister au match d’ouverture,
chacun dans sa chambre .    

Une séance d’entrainement légèreUne séance d’entrainement légèreUne séance d’entrainement légèreUne séance d’entrainement légèreUne séance d’entrainement légère
   Le sélectionneur national a prévu une séance d’entrainement plutôt
légère, hier à la veille du match contre l’Afrique du Sud. Il a estimé
que les joueurs avaient fourni assez d’efforts et le dispositif tactique
final contre l’Afrique du Sud a été travaillé à Sidi Moussa. De ce fait,
les entrainements à Mongomo ont été limités à des séances d’appli-
cation, moins chargées et moins intenses que celles d’Alger.    K. M.

L’Algérie figure parmi les plus
grands favoris de la coupe

d’Afrique des nations qui se dé-
roule actuellement en Guinée
équatoriale. L’Algérie bénéficie du
statut de numéro un en Afrique,
soit avec une confortable 18e pla-
ce au classement mondial de la
FIFA. Tous les observateurs et les
analystes voire les équipes parti-
cipantes à la CAN-2015 considè-
rent que l’Algérie est un favori en
force. Un pronostic logique comp-
te tenu de la prestation de l’Algé-
rie au Mondial brésilien où elle
s’était qualifiée au deuxième tour
du Mondial. Mieux encore, les Al-
gériens avaient été éliminés par
les futurs champions du monde
après prolongations. La FIFA a
également qualifié l’Algérie, sur
son site internet, de favori de la
compétition. Cependant ce statut

L’attaquant international
algérien Islam Slimani,

intéresse le club anglais de
Tottenham (Premier League
de football) qui souhaiterait
le recruter à l’occasion du
mercato d’hiver, a rapporté
la presse locale. Le club
londonien lorgne le buteur
des Verts et du Sporting
Lisbonne  (Div 1, Portugal)
pour remplacer l’Espagnol
Roberto Soldado, qui n’a
pas convaincu depuis son
arrivée chez les Spurs lors
de l’été 2013, selon la
même source.  Slimani, qui
a participé cette saison à 20
matchs de son équipe
toutes  compétitions
confondues avec à la clé 9
buts et 5 passes décisives,
avait rejoint la formation
lisboète en août 2013 pour
un contrat de quatre ans. Il
avait déclaré récemment
qu’il n’était pas pressé de
changer d’air. L’ex- buteur
du CR Belouizdad (Ligue 1,
Algérie), se trouve actuelle-
ment  avec la sélection
algérienne en Guinée
équatoriale pour participer à
la 30e  édition de la Coupe
d’Afrique des nations qui a
débuté samedi et se poursui-
vra  jusqu’au 8 février

Les spécialistes et observateurs unanimes
L’Algérie parmi les grands

favoris du tournoi
semble gêner les responsables de
la FAF qui tentent de protéger les
joueurs contre cette forte pres-
sion. Le président de la fédéra-
tion, Mohamed Raouraoua, a fait
savoir que l’objectif assigné à
Christian Gourcuff reste  les demi-
finales de ce tournoi.
   Un discours qui contraste avec
les prévisions de nombreux tech-
niciens et observateurs. Il faut ce-
pendant relativiser le discours de
Raouraoua, sachant que le prési-
dent de la FAF a signifié aux
joueurs qu’ils ont les moyens de
remporter le titre. Mieux encore,
il a exigé d’eux le trophée tout en
leur promettant des primes allé-
chantes. La balle se trouve à pré-
sent dans le camp des joueurs qui
sont tenus de ne pas décevoir les
millions de supporters algériens.

K. M.

Angleterre
Slimani sur les tablettes de

Tottenham

CAN2015 - Aujourd’hui à 20 h 00 Algérie-Afrique du Sud

Justifier d’entrée son statut
de favori

a déjà fait savoir qu’il fera confiance
à l’équipe ayant disputé les matches
de qualification. Autrement dit, il ne
faut pas s’attendre à des surprises ou
des chamboulements. Gourcuff
compte sur l’expérience des joueurs,
mais aussi sur l’homogénéité du
groupe. Il s’agit pour lui d’aligner
les joueurs qui ont l’habitude d’évo-
luer ensemble en sélection. Pour ce
qui est de l’adversaire de l’Algérie,
Gourcuff a commencé à préparer ce
match depuis le début du stage à
Alger. Il est convaincu que la ren-
contre de l’Afrique du Sud demeure
la clé du tournoi pour l’équipe natio-
nale. En ce sens, Gourcuff n’a rien
laissé au hasard et a visionné plusieurs
fois les matches amicaux et officiels
de l’Afrique du Sud.

Le sélectionneur national mise
beaucoup sur la rencontre de ce soir
car son résultat reste déterminant
quant à la suite de la compétition.
L’adversaire de l’Algérie a effectué une
bonne préparation avec plusieurs
matches amicaux. L’Afrique du Sud
s’était imposée devant la Zambie (1-
0), a fait match nul contre le Came-
roun (1-1) et a étrillé le Mali (3-0).
C’est dire que l’Afrique du Sud de-

meure une équipe coriace qui peut
surprendre l’Algérie. A cet effet,
Gourcuff a concocté un dispositif tac-
tique basé sur un jeu et une relance
rapides. Il a expliqué aux joueurs que
la rapidité dans l’exécution et la re-
lance est le seul moyen à même de
juguler les contre-attaques sud-africai-
nes. Il a demandé aux joueurs de se
replacer rapidement après la perte du
ballon pour fermer les espaces à l’ad-
versaire. Gourcuff compte ainsi ren-
forcer le milieu de terrain pour em-
pêcher l’adversaire de construire son
jeu et de mener des contres rapides.
En ce sens, le sélectionneur national
n’a pas caché ses appréhensions
quant à la défense. Il compte ainsi sur
le milieu défensif, qui va constituer le
premier rideau pour contrer les Sud-
Africains et les empêcher de dévelop-
per leur jeu. Pour Gourcuff, la meilleu-
re défense c’est d’attaquer, ce qui ex-
plique l’option de mettre en place un
dispositif tactique basé sur l’offensive
avec deux joueurs en pointe, Brahi-
mi et Slimani. La victoire reste le maî-
tre-mot pour les Algériens qui ne doi-
vent pas décevoir des millions de sup-
porters, notamment après un Mondial
réussi. Le défi est donc lancé.

Les certitudes de Gourcuff
de faire tomber les attaquants adver-
ses dans le piège du hors-jeu. Au ni-
veau de l’animation offensive, Gour-
cuff préconise la réduction des espa-
ces pour favoriser la circulation col-
lective du ballon. L’ancien professeur
de matchs a beaucoup observé de
grands entraîneurs étrangers, et no-
tamment Arrigo Sacchi, l’homme qui
a révolutionné le calcio, englué dans
son conservatisme où la primauté
était donnée à la protection des bois,
grâce au Catenaccio et aux contres
individuels. Assurément, nous som-
mes de ceux qui estiment que Gour-
cuff, en raison de l’importance des
éliminatoires de la CAN 2015, n’a
pas eu le temps matériel pour mettre
en application sa conception, même
si des signes attestent qu’il est sur la
bonne voie. Avoir sous la main des
sélectionnés pour quelques jours seu-
lement ne lui permet pas d’aller à la
cadence voulue dans la recherche des
automatismes. En Guinée équatoria-
le, le coach français aura des problè-
mes différents à résoudre en fonction
des spécificités de l’adversaire. On ne
s’organise pas contre les Bafanas - Ba-
fanas de la même manière que face

au Ghana. Ceci pour citer un exem-
ple. Ce qui est certain, c’est qu’il a
convoqué les joueurs qu’il estime ap-
tes à mettre en application ses consi-
gnes, en s’attardant sur un paramètre
essentiel, à savoir la complémentari-
té. Il est certain que des joueurs vala-
bles sur le plan technique sont restés
sur le carreau. Mais on ne saurait en
vouloir à Gourcuff qui cherche à pré-
senter le meilleur onze alors des gens
auraient souhaité qu’il prenne les onze
meilleurs. Ce qui est totalement diffé-
rent, puisque le football est un sport
collectif où les qualités des uns et des
autres doivent être obligatoirement
complémentaires. Partant de ce princi-
pe cardinal, l’équipe type, à un élément
près, est dans la tête de Gourcuff, com-
me il l’a déclaré à maintes reprises. Ceci
à moins d’un fait nouveau. Aussi, on
suppose que le onze de base de l’EN
sera le suivant : M’Bolhi, Mandi, Ghou-
lam, Medjani, Halliche, Lacen, Benta-
leb, Ferghouli, Brahimi, Slimani, Ma-
hrez. Il reste, bien entendu que des élé-
ments comme Soudani, Taïder, Cada-
muro, Djabou peuvent apporter leur
contribution grâce à leur expérience
acquise au sein de l’E.N.
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L’Espagne et la Croatie ont en
core éprouvé des difficultés lors

de la deuxième journée du Mondial-
2015 messieurs de handball, same-
di à Doha, mais leur qualification
pour les huitièmes de finale ne fait
déjà plus aucun doute.    L’Espa-
gne, championne du monde en ti-
tre, a encore été longuement con-
testée, cette fois-ci par le Brésil (29-
27). Vendredi, c’est le Bélarus qui
lui avait résisté (33-38).
   Les Espagnols ont attaqué pied
au plancher, avec Joan Canellas (9
buts) et Valero Rivera (7 buts), pour
mener 10-4 après un quart d’heu-
re. Mais la machine s’est ensuite
enrayée. Revenus à la pause (14-
15), les Brésiliens se sont accrochés

Chelsea, porté par son duo Cos
ta-Oscar, a retrouvé sa vitesse

de croisière à Swansea (5-0) same-
di . Depuis leur défaite à Tottenham
(5-3) le 1er janvier, quatre jours
après un nul frustrant à Southamp-
ton, les Blues viennent d’enchaîner
trois victoires sans encaisser de but,
dont l’une synonyme de qualifica-
tion en 16e de finale de Coupe
d’Angleterre. Samedi, les joueurs de
Mourinho ont commencé pied au
plancher au Pays de Galles, Oscar
ouvrant la marque d’entrée avant
de s’offrir un doublé à la 36e minu-
te. Entre-temps, l’avant-centre Cos-
ta, qui n’avait plus marqué plus d’un
but en un match depuis son triplé
réalisé à l’aller mi-septembre, lui

La belle série continue pour
Lyon qui a remporté sa sixiè-

me victoire consécutive en L1. Cel-
le-là, sur un terrain indigne de ce
niveau à Amiens, ne restera pas for-
cément dans les mémoires. La ban-
de d’Hubert Fournier a été bous-
culée en début de rencontre avant
d’exploiter les erreurs individuelles
lensoises. C’est d’abord Jean-Phi-
lippe Gbamin qui a marqué du ta-
lon contre son camp: le joueur est
maudit, déjà auteur d’une grosse
bourde lors de la défaite contre
Guingamp le week-end dernier (2-
0). Puis c’est Boubacar Sylla qui a
offert à l’OL un penalty pour une
main. «On a oublié que Noël était
passé, les cadeaux il faut arrêter.»,
a résumé Antoine Kombouaré, en-
traîneur nordiste dégoûté. Son pré-
sident Gervais Martel faisait grise
mine en tribunes. Il avait une nou-
velle fois assuré devant la presse que
son club finirait la saison sur le plan
financier. Mais avec une 19e place,
c’est la L2 qui menace. Lyon, de
son côté, essaie de ne pas trop pen-
ser à la possibilité d’un titre de
champion en fin de saison, comme

Un doublé de Cristiano Ronal
do et un but de Gareth Bale

ont permis au Real Madrid de s’im-
poser facilement dimanche (3-0) sur
la pelouse de Getafe, lors de la 18e
journée du championnat d’Espagne
dont il boucle la première moitié en
tête. Le Real, qui s’était incliné en
Coupe d’Espagne il y a trois jours
conte l’Atletico Madrid, s’est bien
relancé. «La première moitié de la
saison a été très bonne. On a dé-
buté avec quelques problèmes, puis
nous sommes bien revenus. Les
joueurs ont montré qu’ils avaient à
coeur de gagner cette compétition
et je pense que l’on est bien posi-
tionné», a commenté l’entraîneur,
l’Italien Carlo Ancelotti. «Je pense
que toute l’équipe a bien joué, mais
la passe décisive de Karim (Benze-
ma) nous a ouvert le jeu. C’était
extraordinaire», a t-il ajouté. «J’ai
tout de même apprécié la perfor-
mance, parce que l’équipe a joué

France
La belle série continue

pour Lyon
le dit Fournier avec une métaphore
cycliste: «Comme sur un vélo, on
ne va pas se retourner, c’est le
meilleur moyen de tomber ou de
se faire rattraper». Alexandre Laca-
zette ne s’est pas fait prier pour ins-
crire son 20e but en L1, en conver-
tissant le penalty, ce qui consolide
son statut de meilleur buteur du
championnat et fait parler de lui en
Europe. On parle de Lyon, Mar-
seille, Saint-Etienne, Paris SG , mais
il ne faudrait pas oublier Monaco,
5e à 9 points de l’OL, qui a signé
son dixième match sans défaite tou-
tes compétitions confondues en bat-
tant Nantes (1-0).
   Dans les autres matches de sa-
medi, Lille, qui restait sur trois suc-
cès toutes compétitions confon-
dues, sans prendre de but, est tom-
bé à Lorient (1-0). Bastia a concé-
dé le nul a Toulouse (1-1). Deux
autres matches ont été plus riches
en buts: Caen-Reims (4-1) et Metz-
Montpellier (2-3). Dimanche, le
PSG, qui a réintégré Lavezzi et
Cavani, recevra Evian , tandis que
Marseille accueillera Guingamp et
que Saint-Etienne ira à Rennes.

Espagne

Le Real garde la tête
avec intelligence, et bien mieux en
seconde période», a-t-il expliqué.
Avant-hier , un but d’Alvaro Negre-
do en fin de partie a donné une pré-
cieuse victoire à Valence 3 à 2 de-
vant Almeria. Dans la première ren-
contre de samedi, David Moyes a
enregistré sa première défaite de-
puis son arrivée à la tête de la Real
Sociedad. Et ironie du sort, c’est
Manucho, un ancien attaquant de
Manchester United, l’équipe qu’il
avait dirigée après le départ à la
retraite de Sir Alex Ferguson, qui a
donné la victoire au Rayo Valleca-
no 1 à 0. De son côté, Villarreal a
consolidé sa 6e place en battant
l’Athletic Bilbao 2-0 et ne compte
plus qu’un point de retard sur le FC
Séville, 5e, qui accueille Malaga di-
manche. L’Espanyol a arraché un
succès important à la dernière mi-
nute devant Celta Vigo 1-0 (but de
Caicedo, son 5e en Liga), lui per-
mettant de grimper au 9e rang.

L’AS Rome n’a pris qu’un point
contre un très bon Palerme (1-1),

samedi en match avancé de la 19e
journée du Championnat d’Italie, et
laisse un boulevard à la Juventus Tu-
rin. La Roma ralentit sensiblement
avec ce troisième nul en quatre jour-
nées, pour une victoire à l’Udinese.
Elle n’a pas profité du fléchissement
de la Juve entre décembre et janvier
pour prendre les commandes de la Se-
rie A. Mais l’équipe de la capitale a eu
maille à partir avec un bon Palerme,
porté par son joyau, Paulo Dybala,
auteur de son dixième but de la sai-
son dès l’aube du match . Emprun-
tée, la Roma a mieux joué en secon-
de période et égalisé par Mattia Des-
tro. Destro, le seul joueur de surface
de Rudi Garcia, aligné avec parcimo-
nie et mécontent de son temps de jeu,
a profité de ce match pour marquer
son cinquième but en quinze bouts de
rencontres. Dans le premier match de
la journée, l’Inter n’a pas réussi à ali-
gner une seconde victoire de rang de-
puis l’arrivée de Roberto Mancini et a
été tenu en échec à Empoli (0-0). Les
Intéristes restent neuvièmes, à égalité
avec les «cousins» de l’AC Milan, bat-

Italie
L’AS Rome freinée,

Naples sur le podium
tus à domicile par l’Atalanta Bergame
. Naples à remporté chez la Lazio
Rome (1-0) le duel pour la troisième
place du Championnat d’Italie et s’ins-
talle sur le podium, à huit bonnes lon-
gueurs toutefois du deuxième, l’AS
Rome . Naples devance grâce à une
meilleure différence de buts la Sam-
pdoria , vainqueur à Parme qui ferme
la marche au classement.
   Décimé par les blessures, l’aigle ro-
main a laissé filer son adversaire di-
rect pour les barrages de la Ligue des
champions, s’inclinant sur une frappe
de Gonzalo Higuain, battant d’un tir
à angle fermé le gardien remplaçant
de la Lazio, l’Albanais Etrit Berisha.
Avec ce but de «Pipita» les quatre
meilleurs buteurs de Serie A viennent
d’Argentine: Carlos Tevez (Juventus)
avec 11 buts, Paulo Dybala (Palerme),
Mauro Icardi (Inter) et Higuain avec
10 buts. L’entraîneur de la Lazio, Ste-
fano Pioli, était privé de plusieurs ti-
tulaires, Federico Marchetti dans les
buts, Stefan de Vrij en défense, Se-
nad Lulic, le capitaine Stefano Mauri
et surtout l’homme en forme Felipe
Anderson, cinq buts et cinq passes sur
les cinq derniers matches.

L’Espagne et la Croatie au forceps
pendant encore quinze minutes (23-
23, 45e), avant de progressivement
lâcher prise.
   Portée par un Dragan Gajic -
l’ailier droit de Montpellier - venu
d’une autre planète (15 buts, à 15
sur 17 aux tirs), la Slovénie a éga-
lement signé un deuxième succès
de rang, devant le Bélarus (34-29).
Le Qatar, victorieux du Chili (27-
20) grâce aux 11 buts de l’ailier
droit Zarko Markovic, est également
invaincu dans ce groupe A. Com-
me l’Espagne, la Croatie, médaillée
de bronze en 2013, n’a pas vrai-
ment brillé face à la Tunisie (28-25).
Les Croates n’ont fait la différence
que dans les dix dernières minutes,
en grande partie grâce à leurs ailiers

Ivan Cupic (8 buts) et Manuel Str-
lek (7 buts). Ils n’auront cependant
aucune difficulté à se qualifier dans
cette poule. L’Autriche a également
pris une option sur la qualification
en dominant la Bosnie (23-21). La
Macédoine de Kiril Lazarov (9 buts),
victorieuse de l’Iran (33-31), est elle
aussi bien lancée.

Aujourd’hui
Groupe A :

(15h00) Bélarus - Brésil
( 15 h 00) Espagne - Chili
(17h00) Slovénie - Qatar

Groupe B :
(17h00) Bosnie - Macédoine

(17 h 00) Croatie - Iran
(19h00) Autriche - Tunisie

Angleterre

Chelsea impressionne

avait montré la voie en inscrivant
ses 16e et 17e buts (20, 34) de la
saison. Le meilleur buteur de Pre-
mier League les a même agrémen-
tés d’une passe décisive. Le rem-
plaçant Schürrle (79) a ensuite
achevé de dégoûter des Swans (9e)
inexistants qui pourraient regretter
en deuxième partie de saison la
vente de Bony à Manchester City.
 Manchester United (4e), remonté
provisoirement sur le podium dans
l’après-midi en battant laborieuse-
ment QPR (2-0), en a de nouveau
été éjecté quand Southampton (3e),
son bourreau il y a une semaine, a
confirmé à Newcastle (11e) grâce
à un doublé de son nouvel ailier Elia
(2-1), qui lui a donné deux points

d’avance (42 contre 40). Cette sep-
tième défaite d’affilée de QPR (19)
contre Manchester United, la pre-
mière à domicile depuis le 19 octo-
bre, pourrait fragiliser un peu plus
la situation de son entraîneur Harry
Redknapp, qui a crié au complot
cette semaine. Liverpool, lui, a long-
temps cru pouvoir remonter à la
sixième place grâce à sa victoire (2-
0) à Aston Villa (14e), mais c’était
sans compter sur l’habituel réalis-
me tardif (2-1) de Tottenham con-
tre Sunderland (16e). En bas de
tableau, Crystal Palace (12e), mené
2-0 par Burnley (17e), a trouvé
l’énergie pour renverser la vapeur
(3-2). Avec trois victoires depuis son
arrivée, l’effet Pardew joue à plein.

M. A.

Quel est le principal ensei
gnement à tirer de cette
seconde sortie de notre

sept national au Mondial 2015
qu’abrite la capitale du Qatar,
Doha depuis jeudi dernier,  si ce
n’est que les camarades de Berkous
ont bien réagi face à l’Islande, mais
c’était insuffisant pour espérer
mieux en terminant toutefois la
première période à leur avantage
avec un but d’avance (13/12) ?
 Les Verts qui restaient sur une dé-
route face à l’Egypte ont prouvé

Handball - Mondial 2015

L’Algérie concède sa seconde
défaite face à l’Islande

hier que leur entrée en matière ne
fut qu’un simple accident de par-
cours en montrant un meilleur vi-
sage et ce malgré la défaite sur le
score de 24 à 32.
   La sélection nationale qui devait
une revanche à ses fans a bien en-
tamé la rencontre en cueillant à
froid son vis-à-vis qui fut surpris par
la vivacité des protégés de Zeguili
lesquels ont survolé les débats en
prenant une avance de cinq buts
au bout de huit minutes de jeu.
C’était donc bien parti pour les
Verts lesquels, faute de concentra-
tion tout en multipliant les fautes

techniques par la suite, ont don-
né l’occasion aux Islandais de re-
faire leur retard pour regagner la
pause avec moins de dégât avant
de se révolter en seconde pério-
de. Une seconde période qui
nous a révélé une bonne équipe
d’Islande qui a fait parler son
métier pour prendre l’ascendant
sur les Verts qui ont baissé pa-
villon dans les ultimes minutes de
la rencontre. Avec deux défaites en
autant de rencontres, la sélection
nationale sera de nouveau en ap-
pel demain face à la Suède qui n’est
plus à présenter.
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Vds F4 - RDC L.V. pour Bureau Bd Benzerdjeb à côté
de l'hôpital ORAN - Tél. 0795.41.18.09

ORAN. V. Nouvelle : Vds F5. 1er étage. 3 Faç. 140 m².
T. bien situé S/Gde place. Convient surtout Groupe méde-
cins ou autres - Prix après visite - Tél. 0774.54.93.15 -
0554.96.24.41

Ag. Immo. Mon Rêve - 0557.10.29.94 - Vend - Loue
plusieurs Apparts et Villas à ORAN

Vds villa 500 m². R+2. Actée. Grand Bd Oran - RDC 500
m² commerce 3 rideaux - 1er 500 m² - 2ème 500 m² -
Habitation - Toutes Activités ou Promoteur - Tél :
0771.52.73.25/24 - 0560.34.10.34

Location F2 - 5ème et dernier étage - aménagé luxe -
clim - cuisine équipée - Akid Lotfi - Tél : 0554.93.74.18

A vendre F3. RDC. 3 façades - Acté - Maraval - ORAN
- Tél : 0790.51.10.78

Cherche Achat Appart à SIG - Les environs de
MOSTA - Contacter le 0771.92.90.61 -
0672.54.42.12 - à partir de 18 H 00

Affaire à Saisir - Vends F3 (Désist.) Cité 22 Logts. 2ème
étage - GDYEL - face Autoroute. Refait à neuf - Libre de
suite - Prix 385 millions - Tél : 0661.25.09.18

A louer F3 C. SDB, très bien aménagé, toutes commo-
dités (Electricité - Eau - Gaz) dans un endroit très calme "
Grande Terre " Dar El Beïda - ORAN - 7ème étage - Tél :
0775.38.83.55

Vends F3 au 1er étage au 36, Rue CHERIET Ali Cherif
- Cavaignac - ORAN - Tél: 0773.03.63.21

Vds Appart F5 au 4ème étage Cité Yaghmoracen. Bien
ensoleillé - à côté de Chahrazad - Bon voisinage - Chauf-
fage central - Tél : 0778.50.67.46 - 0555.48.73.88 - Le prix
après visite - Accepte Promesse de vente

Vends ou Loue F3 - 2ème étage Haï Zitoune en face
Bahia - Tél : 0792.75.12.95

Vente Appart à Mobilart T4 + Appart Front de Mer F3
luxe 100 m² avec garage, vue sur mer - Tél : 0550.30.12.41

Vends F5.  SDB. Cuisine. Retapé à neuf - Situé au 05,
Bd de la Soummam. ORAN - Convient pour Professions
libérales - Prix après visite - Contacter : 0770.70.09.54

Loue Appart F3 meublé. 5ème étg. dans résidence. Avec
garage - Internet - Climat - Chauffage - Tél - Ascenseur -
Vue sur mer près du café Trait d'Union. Courbet - Tél :
0771.89.71.88 - 0555.19.71.21

Location Apparts pour Bureau : F2 60 m² 2ème C.V. +
F4 100 m² 1er la Vieille Mosquée + F4 2ème Rue Med
Khemisti + F5 1er Bd Frt de Mer + F5 2ème 150 m² Place
d'Armes + F5 RDC Gdyel + F4 Bd Emir AEK - AG. BEN-
SAID - 0552.58.43.72 / 041.29.26.03 /
cabinetbensaid@gmail.com

Vends : F3 2ème Lauriers Roses + F3 4ème Bd Ben-
zerdjeb + F3 9ème Cité Lescure + F3 RDC Mirauchaux +
F3 2ème L. Ben M'hidi + F4 10ème Miramar + F4 4ème
St-Hubert + F4 Cité Makam Chahid SBA (Possib. Prom.
de Vente) - AG. BENSAID - 041.29.26.03 / 0552.58.43.72

Médecin vend (Désistement) Appart F4 AADL à côté
Hôpital USTO 9ème et dernier étage. Prix intéressant – Tél :
0541.88.49.13 - Contacter après 16 H

Vends Apparts F3 et F4 dans un immeuble de 6 étages,
avec cuisines équipées + chaudières - à Miramar - ORAN
– Tél : 0550.46.18.22 - 0556.00.27.35

Loue : F3 Yasmine 11ème (2 U) - F3 Cité Lescure 9ème
(2 U) - F4 Rue Khemisti 1er (5 U) - F3 / F4 Bd Emir AEK
1er / 2ème (4 U) - M.M. Sidi Benyebka (2,5 U) - AG. "
ABDALLAH " - 041.29.14.59 / 0770.40.87.48

A vendre à Cité de l'Air - Es-Senia : F4 - 3ème étage.
Bloc 9/1 - 200.000 DA - Tél : 0669.23.21.86 - de 16h à 18h

Part. Vds F5 - 171 m² - Acté - à ORAN Résidence les
Œillets. Plaza - 3 façades. Vue magnifique sur mer. Sécu-
rité H.24 ; 7j / 7 - Curieux et intermédiaire s'abstenir - Tél :
0771.65.45.06

Loue : F3 Seddikia + F5 + F3 USTO + F4 Akid + F3 Bir
Djir - Tél : 0772.20.56.91

Vends ou Loue : F1 - F2 - F3 à Fernandville - Possibilité
Garage de voiture et Promesse de Vente - Tél :
0557.75.73.18

A louer appartement F3 situé à Petit-Lac Haï El Daya :
Place Commerciale N° 08 - N° Tél : 0790.74.80.22

Ag. Immo. LITTORAL - 0550.56.65.17 - 0550.31.09.46
- Vend Carcasse 170 m² - R+1 - sise Belgaïd (Affaire à ne
pas Rater)

Villa à vendre 150 m² finie à 90% - R+3 - à Bir El Djir : 6
Chs + 4 salons + 2 vérandas + cuisine + 1 S.B. + ham-
mam + dressing + jardin + bâche d'eau + garage - Mob.
0561.62.95.96 - Fixe : 041.35.96.83

A TLEMCEN : Vds Maison 280 m² S/Gd Bd. R+1 + à
Négrier S/Bd R+1 côté Université Bd Comm. - Prix après
visite - Tél. 0774.54.93.15 - 0554.96.24.41

Vends Carcasse R+1 - 220 m². 160 m² bâtie. 10,50 m
façade. Coopérative Moudjahidine Canastel - PO 27 MD
- Tél : 0552.77.86.99

Vends M.M. 120 m². Désist. RDC : 2 Pces. Cuis. SDB.
Garage. WC - 1er Taule : 2 Pces. Cuis. SDB. WC - NED-
JMA (Chteïbo) Cité 500 Logts - Prix 480 U négociable -
Tél : 0773.43.27.66

AG. DJIWED EL ADL - M.M. angle St-Eugène et Cas-
tors libre de suite Faç. de 12 m. P. Dem. 3.500 nég. -
0771.53.77.94 - 0796.74.05.52 - et Maisonnette 63 m². 5
m Faç. Carteaux. 2 Pces. Cuisine. SDB. WC. Cour - 600
U - Actée

Vends 2 Carcasses mitoyennes 200 m² chacune 1 F.
Belgaïd - AG. ESSALEM - 041.42.03.93 - 0770.35.12.91
- 0771.69.87.27

Vds petite villa 120 m². Actée. Haï Belgaïd ou Echange
contre 2 Apparts - RDC: Salon - SDB - WC - Cuisine +
garage + Pte cour - 1er : 4 Chambres - WC - SDB - 2ème
: Gd salon + 2 terrasses - 0664.42.43.47

Vente villa à Oran / Es-Senia. 280 m². Une cave. Rez-
de-chaussée : Cuisine - Salon - Salle de bain - Une Cham-
bre - 1er étage : 3 Chambres - Salle de bain - 2ème étage
: Une Chambre - (Garage) - Situé aux 200 Logements -
Tél : 0771.05.91.58

JAMEL IMMOBILIER - Maraval - 041.21.36.69 -
0555.444.172 - Loue : Villa Top Karma 3 U - F4 Ec-
kmühl 1er étage 3 U - F1 1 U - Gd Local 70 m² côté
ILE et tribunal 4 U - Vds Local 20 m² + soupente.
Acté. 450 U - F3 Maraval 35

Vends M.M. - R+1 - 138 m². Actée. Finie 80%. AMRIA
(W. 46) et à 20 min plage Bouzedjar  et 32 Km d'Oran. RC
: Garage. 1 Pce. Cuis. Cour. Jardin - 1er : 2 Pces. Gd Sal.
Gd hall. Terrasse - Tél : 0774.97.84.59

A louer villa 220 m² R + 3 étages à Aïn Turck, 2 façades
- en face Hôtel Yamama - Convient pour Siège Sté - Ad-
min. - Banque - Clinique… etc. – Tél : 0553.62.63.97

 Vends Maison de Maître en carcasse R+1 - 500 m² - à
50 m de l'avenue principale de GDYEL / ORAN - Tél.
0770.94.39.30

 AÏN TEMOUCHENT Centre-ville : Vends R.-CH. Villa
style colonial Gd Appart F5 + cour, jardin. Possible exten-
sion en léger pour Structure médicale (Cabinet Sp. Labo.
Radio) - Tél. 0553.20.62.25

 A vendre villa double façade. Acté - RDC: 1 grand gara-
ge, 03 locaux, 1 hall, 1 chambre + cour et un puits - 1er
étage : Fini - Kara - Es-Senia - ORAN - Tél. 0774.45.34.09

Vds villa sise à St-Charles. ORAN. Sup. 368 m². Double
façade (angle). RDC : Jardin - Garage (2 Voit.) - 2 Salons
- 1 Chambre - Cour - Cuisine - 1er étage : 4 Chambres -
SDB - Gde terrasse - 0793.98.36.55

 Echange ou Vends : Villa à Canastel très bien située.
260 m². R+2 : 2 grands locaux et un garage - Double faça-
de - Pas de vis-à-vis - Tél. 0771.39.67.04 - 0553.63.04.76

 Vends à ORAN belle villa R+2 - 400 m². Finie. Située à
Cité Petit. RDC commercial. 2 grands garages Ht. 4 m -
Tél. 0550.21.73.87

 A vendre villa. Actée. Neuve. Luxe. Bien finie. Es-Senia.
160 m². R + 2 étages : 6 Pces, salon, terrasse 180 m²,
cuisine, garage 4 V., une cave, Haouch, 2 WC, SDB, bâ-
che d'eau - Tél : 0771.86.73.03

Vends villa 300 m² centre-ville. R+2.  3 locaux commer-
ciaux + 1 G. + toutes commodités - Tél : 0661.16.21.50 -
Prix raisonnable

A vendre Maison de Maître Désistement: F3 + cuisine -
SDB - avec terrasse + bâche d'eau + cour - à Trouville Aïn
El Turck - Prix après visite - Tél : 0552.52.36.22

A vendre une grande Villa - 585 m² - Actée -  à RELIZA-
NE (Centre-ville) - Tél : 0781.87.22.78

Vends M.M. - Sup. 235 m². RDC : 3 locaux + cour + 1
G.P. + 5 Sanitaires - 1er : F5 - 2ème : F5 - située à Plateau
- ORAN - Prix offert 4 M 200. N.C. - Tél : 0560.82.34.49

Un Père de famille âgé de 35 ans possède un Véhicule
de marque Partner Familial 2007 cherche une Société pour
travailler comme Chauffeur - Tél. 0558.40.26.87

Le magasin Mon Salon à Canastel cherche : Vendeuses
- Vendeurs - Comptable - Gestionnaire de stock - Tél :
0565.93.75.05  - mobler.algeria@gmail.com

Cabinet Comptable vous offre ses services : Tenue de
Comptabilité - Mise à jour - Déclaration fiscales et parafis-
cales (Bilans - G50 - CNAS - CACOBATPH…) - Pour
plus d'informations n'hésitez pas à nous contacter au :
0775.38.83.55

Société Privée cherche : Mécanicien (Camion et Engin)
- Electricien (Camion et Engin) - Chef de parc (Matériel
Roulant) - e-mail : societrecrut@gmail.com - Fax :
041.42.93.77

Recrute Opérateur sur machine avec expérience - En-
voyer CV par mail : etsyoussef@gmail.com

Atelier cherche des Couturiers et Finition à ORAN - Mer-
ci  - Tél : 0770.33.92.95

Agence de voyages à ORAN recrute : Agent de Billette-
rie qualifié - Mob : 0560.666.777 - Tél : 041.533.396 - Heu-
res d’appel de 10 H à 17 H

Je recrute une Assistante en anglais bien vouloir avec
l’expérience et Gestionnaire de Stock – Envoyez votre CV
par mail : eurlmed10@yahoo.fr

Grand Institut de Beauté à Canastel cherche des Coif-
feuses et des Esthéticiennes qualifiées - Travail stable -
Salaire intéressant - Tél : 0770.48.47.18

Ets à MOSTAGANEM recrute Secrétaire Homme ou
Femme. Niveau universitaire - Veuillez contacter Tél.
0560.95.84.22

Jeune Architecte domicilié à ORAN prend Travail 2D /
3D - Faire des Conceptions et Photos réalistes - Permis
de Construire - Tél. 0551.05.48.98 - 0661.21.56.90

Bureau d'Etudes d'Architecture à ORAN recrute Archi-
tecte et Dessinateur Projeteur - Envoyer C.V. à l'adresse
email : archi.recrute1@gmail.com

Cherche Monitrice de Danse classique dans une crèche
à l'USTO - ORAN - Tél. 0554.62.35.35 - 0561.32.00.24

Sté privée étrangère cherche des Vendeurs (euses) qui
vendent les Produits cosmétiques par Catalogue - Tél.
0560.98.02.78

Ets à BEL ABBES recrute Secrétaire Homme ou Fem-
me. Niveau universitaire - Veuillez contacter Tél.
0560.95.84.22

Sté Privée recrute pour son bureau d'études à Oran : 1
Ingénieur en Informatique maîtrise certifiée Cisco - 1 Ingé-
nieur en Electrotechnique - 01 Ingénieur en Electronique -
01 Dessinateur Industriel maîtrisant AutoCad - Envoyer
CV au 041.34.97.04 ou : contact@cpp-dz.com

A vendre : F2 + cuisine + WC + S. de Bain + 2 couloirs +
balcons (Façade Avant + Façade Arrière) - Sup. 64,11 m²
- 4ème étage - Acté - 43, Av. Colonel Amirouche ex-Jules
Ferry - Eckmühl - ORAN - Tél : 0773.51.26.65

Vds : Bel F3. 100 m² avec place parking. 5ème (vue sur
baie d'Oran) Plaza Résidence - F3. 100 m². 6ème (vue
sur mer) lycée Lotfi immeuble agence foncière (au-des-
sus station-service) - Tél : 0550.97.51.93

Vends F5. 117 m². 2ème étage. Acté. Refait entière-
ment à neuf et bien situé à Akid Lotfi. Prix après visite - En
plus vends garage 18 m². Acté à l'entrée de l'immeuble -
Prix après visite - Tél : 0781.18.35.68 - 0782.16.92.46

Location des Apparts meublés et équipés et toutes com-
modités. Garage - Eau H24 - dans un quartier très calme,
résidentiel à Trouville. Aïn El Turck - ORAN - Tél :
0795.36.68.72

Vends F2 - 5ème étage Akid Lotfi, appartement Acté -
Téléph. : 0554.39.63.54 ou un deuxième Téléph. :
0772.90.68.38

Particulier vend bel Appart F4 à MOSTAGANEM, situé
au RDC - Acté + Livret foncier + bâche d'eau 2.000 L.
Conv. mieux à Fonction libérale. Prix après visite - Tél :
0772.15.31.86

Mets en location Apparts F2 et F3 équipés, bien aména-
gés, situés à Paradis-plage Aïn El Turck. Corniche oranai-
se - Tél : 041.44.59.15 - 0777.01.34.14

TLEMCEN : Vends à BIROUANA 6 appartements avec
garage - Tél. 0561.23.58.50

Vends joli F4 - Acté - 4ème étage. Ensoleillé. Immeuble
propre. Eau H/24 - Place Karguentah centre-ville ORAN -
Prix 980 Unités - Tél. 0557.04.61.63 - 0556.13.42.51

Loue F3 à ORAN-Ville à côté de la RTA. 3ème étage.
Propre, bien aéré et éclairé - intimité et sécurité assurées
- Prix 40.000 DA pour un couple et durant un an au mini-
mum - Tél. 0772.10.62.43

Loue appartement F4 - 1er étage - à la Résidence 56
Logements Haï Fellaoucen (ex-El Barki) - Libre tout de
suite - Tél. 0550.73.21.57

Loc. Apparts : F3, F4 Haï El Sabah - F4 Mirauchaux - F4
USTO-HLM - F2 meublé Rue Michelet - F3 meublé Akid
Lotfi – 041.33.46.68 / 0557.40.97.65 / louni-immobilie.com

Loue F4 à SIG centre-ville - Convient Fonction libérale -
Médecin - Notaire – Tél : 0773.95.80.82 - 0664.02.41.54

Loue : F4, 3e Seddikia + F4, 2e 140 m² Millenium en
Duplex – AG. ESSALEM - 041.42.03.93 - 041.42.75.99

MOSTAGANEM : Loue 7 appartements meublés haut
standing. 2 garages. Internet Wifi – AÏN EL BIA : Loue ou
Vends 1 Chalet + 1 appartement + 1 commerce sur 300
m². Internet. Wifi – Tél : 0552.29.44.21 - Prix après visite -
Curieux s’abstenir

Vds bel Appart F2. 4e à Dar El-Salam (Haï Sabah) cité
fermée et calme - Acté - 62 m². Refait 100% (Dalle de sol
- Faïence - Mischler - Cabine douche) matériel espagnol
et cuisine équipée – Tél : 0555.76.39.03

Partic. vend Appart de 117 m² Cité les Pyramides USTO
- ORAN. F4 refait à neuf. Toutes commodités. Cuisine
équipée en Hêtre. Chaudière murale avec 06 radiateurs.
Fenêtres et portes fenêtres en Mischler – Tél :
0550.09.93.97

A louer appartement 220 m² F7 - 2e étage – Adresse :
30, Bd Emir Abdelkader. ORAN – 0776.85.20.68

A vendre F4 avec grand hall – Sup. 115 m² - Acté - Eau
H.24. Gaz de ville. Chauffage. Endroit calme à Sidi El Houa-
ri. ORAN - Possibilité Promesse de vente - Tél :
0661.93.70.68 - 0560.02.80.96

Vends 5 Apparts F3 au 1er, 2ème et 3ème étage. Sup. 104
m² - 97 m² - 77 m² - Petit Immeuble de 3 étages Constr.
Neuve. Dalle de sol. Faïence. Mischler 1er choix + parking
sous-sol. 4ème Périphérique face nouvelle Station essence
– T : 0790.54.54.89 – 0553.51.49.00

A vendre F5 complètement rénové. Sup.140 m² situé à
ORAN face à Direction Ooredoo Haï Yaghmoracen - Rez-
de-chaussée - Curieux s’abstenir - Prix après visite - Tél.
0561.42.78.21

A vendre appartement 5 pièces. 195 m². Très grande
cuisine, grande salle de bain. Mobilart, 9ème étage Bloc A
avec garage pour deux voitures - Prix intéressant – Tél.
0550.14.04.67

A louer un F4 meublé + 02 grandes cours. Point du Jour.
Quartier résidentiel. Bon voisinage – Tél : 0798.75.32.39

!!!!! Espagne : Alicante, Benidorm et province, Vente
Appartements, Maisons, Villas et Entreprises. Immob.
RSL !!! www.realspainlink.com – E-mail :
invest@realspainlink.com – Contact : +34.601.193.237 –
Fixer : +34.965.86.25.46

A vendre ou à louer plusieurs appartements neufs F3
standing, dans immeuble de 5 étages avec ascenseur,
près de la gare de trains à ORAN - Plateau - Prix après
visite – Tél : 0661.20.04.04

EURL A.C.S.
Importation & Distribution

Consommables informatique
CARTOUCHES, TONER LASER &

COPIEURS
Contact :

0770 309 774 / 0560 926 770 /
0560 062 531

Nos produits sont garantis 100%

EURLS ACS :
37 rue Larbi Maalam et Bentayeb

ORAN
La marque ORINK est internationale

présente dans plusieurs pays en Europe,
ORINK est produit classé GRADE

A - PREMIUM de très bonne qualité.

Vds Agricole : 8 Hect. Acte. 1 U. Khdaïmia - 6 Hect.
Acte. 2.000 DA/m² El Hamoul - 4 Hect. Acte. 400 M/Hect.
Braya - 3 Hect. Acte 3.000 DA/m² Slatna - 11 Hect. Acte.
800 M/Hect. El Goutni - 04 Hect. Acte. 2,2 U Andalouses -
Tél. 0791.08.06.15

Vends Lots de terrains (160 m² - 180 m² et 182 m²) cité
clôturée - Actés - Toutes commodités - situés sur route
d'ARZEW à 5 min de Bir El Djir - Tél : 0550.46.18.22

A.V. Terrains : 240 m² Coop. 119 Bir El Djir + 200 m²
Pépinière + 260 m² la Poste + 240 m² Millenium -  Tél.
0795.02.70.10

A vendre Ferme de 3 Hectares à Misserghine avec Ha-
bitation équipée + puits équipé + piscine + garage - Clôtu-
rée sur la totalité - Curieux s'abstenir - Tél : 0658.26.67.65

A.V. Terrain Agricole 1,5 Hectare à Boutlélis - Aïn Kerma
- Acté + Livret foncier - Tél : 0554.97.62.17

Vends Terrain 155 m² à Sidi Maârouf 4 Km W. d’ORAN
– Tél : 0550.94.02.92 - de 10 H à 18 H

Particulier vend terrain nu. 200 m². Coop. Panorama route
de Belgaïd. Très bon voisinage - Intermédiaire s'abstenir -
0550.48.89.04

Vds Terrains : 272 m² 2 Faç. + 162 m² 2 Faç. + 274 m² 3
Faç. et 166 m² 8 m de Faç. + 205 m² - Actés - à Belgaïd -
ORAN - 0550.30.16.10

Particulier vend Lot de terrain à Belgaïd-Centre - Acté -
Viabilisé. Sup. 150 m². Façade 10 m - Tél : 0550.30.16.10

A vendre Lots de terrain de 100 m² à 220 m² - Actés et
viabilisés totalement à BOUFATIS - Prix intéressant - Tél :
0552.13.04.97 - 0555.91.58.42 - de 09 h à 18 h

Vds : Terrain 183 m². Faç. 12,70 m - Terrain 112 m². Faç.
7, 80 m - Lieu : 200 Logts Es-Senia - T.B. disposés - Route
goudronnée - Intermédiaire et pas sérieux s'abstenir - Tél :
0662.61.51.36 / 0793.46.64.64

Vends Terre agricole " Concession 40 ans " situé à la
Montagne des Lions face autoroute. Superficie 2 Hecta-
res et 100 Ares avec plantation 50 oliviers et 50 figuiers -
Prix demandé 14.000.000,00 DA - Contact : 0550.52.02.16

A vendre Lot de terrain 3.000 m² avec Acte et Livret fon-
cier. Zone Industrielle AÏN L'HEDJAR - SAÏDA -
0560.03.73.57

Vente Lot terrain 150 m² (Acté) à Cité 209 Sidi Chami -
ORAN – Tél : 0772.64.99.72

MAGHNIA : A vendre Lot terrain de 296 m². Acte Nota-
rié. Situé à la Cité Ouled Bendamou NS - Contacter au N°
0561.60.75.51

Lot de terrain à vendre de 1.420 m² à Delmonte en pa-
rallèle à l’Avenue Sidi Chahmi - Livret foncier et Certificat
d’urbanisme – Tél : 0560.13.12.83

1 + Terrain 9.000 m² 2 Faç. Urbanisable 10 étages à
Belgaïd – Tél : 0662.26.37.60

Vds Terrain à bâtir entre 135 m² à 300 m². Viabilisé avec
Acte + L/F à SENIA Kara 2 sur Route Nationale vers
MESSERGHINE – 0550.66.85.99 - 0553.11.26.28

Partic. loue Dépôt Showroom 300 m² avec 2 Gds ri-
deaux + Gds bureaux au 1er étage de 300 m² climatisé +
1 Terrain de 2.000 m². Façade aménagée Alucobond à la
sortie d'Es-Senia-Douar Route de l'Aéroport - Tél.
0560.93.21.06

Vends local à usage professionnel (Bureau) très bien
aménagé de 18 m² + soupente de 11 m² au RDC à la Cité
108 Logts Hosn El Djiouar USTO. Bâtiment en face clini-
que Ennakache - Tél : 0660.25.38.16

A vendre local 14 m² au 23, Rue Ali Mahieddine " Ville
Nouvelle " ORAN - Tél: 0773.80.38.50

Particulier : Location d'un Salon de Thé les Falaises -
ORAN - 0561.94.06.38

A louer local + de 60 m², sécurisé, sur Gde Avenue. Con-
viendrait à toute activité commerciale Superette - Cabinet
médical ou Dépôt - Eau. Gaz. Electricité - Barki. ORAN -
Tél : 0794.00.49.02

Cherche pour ses clients sérieux Location locaux à Rue
Larbi Ben M'hidi de 50 m² à 200 m² - AG. BENSAÏD -
041.29.26.03 / 041.29.26.02 / 0552.58.43.72 -
cabinetbensaid@gmail.com

Changement d'activité : Vends Parc 3.400 m² avec en-
tourage (2) hangars. Eau H.24. Electricité. Viabilisé - Acté
- Cité Aïs - SIG (W. MASCARA) - Tél : 0771.11.61.78 - H.
Miloud

02 Locaux à louer 25 m² chacun à Cité Kara - Es-Sénia
(ORAN) - Tél : 0774.45.34.09

Loue local sup. (25 + 25) m² hauteur 8 m (Peut servir
cafétéria, pizzeria, fast-food, labo… etc.) - Contrat moyen
et long termes - étude toutes possibilités éventuelles - Tél :
0673.42.72.58 / 0555.71.12.16

Local à louer à usage de Bureaux. Bien équipé de 45 m²
à Monplaisant Rue des Bibans Max Marchand - Tél.
0794.60.90.37 - 0797.36.34.87

PENSÉE
A la mémoire
de notre très cher
et regretté frère

MOKHTARI
Boumédiene.

Cela fait 30 ans
(Le 19 Janvier 1985)
que tu nous as
quittés à jamais pour un monde meilleur.
Les années s'écoulent et la plaie
demeure toujours ouverte et nul ne
pourra combler le vide immense que tu
as laissé. Ta sagesse, ta gaieté, ta joie
de vivre  et ton humour nous manquent
terriblement. Maintenant tout a changé,
mais ton visage et ton sourire sont
gravés à jamais dans nos cœurs.
On prie Dieu, Le Tout-Puissant, de
t'accorder le repos et Sa Miséricorde
en t'accueillant dans Son Vaste Paradis.
«A Dieu nous appartenons et à Lui nous
revenons ». ALLAH Yarhmek.

Ton frère Mohamed

PENSÉE
A notre chère
et regrettée
maman
TSOURIA
BELAÏD Fatiha,
qui nous a
quittés par un
Jeudi 17 juillet 2014. Maman, tu es
partie sans bruit et sans déranger,
tu nous as laissé un grand vide
que personne ne pourra combler.
Ton amour, ta présence, ta bonté
et ta gentillesse nous manquent
tellement que rien ne peut
soulager notre douleur que
de te revoir au Paradis.
«A Dieu nous appartenons
et à Lui nous retournons ».

Tes filles qui t'aiment.

PENSÉE
A notre cher frère,
époux, père
et gendre

BERREZOUG
Abdelkader

dit «Kouider ».
Triste fut ce jour
du 19 Janvier 2014 où tu es parti
sans nous dire au revoir laissant
derrière toi un vide immense que nul
ne peut combler. Ta générosité,
ta bonté et ton humour resteront
gravés à jamais dans nos mémoires.
En ce douloureux souvenir on
demande à tous ceux qui l'ont connu
d'avoir une pieuse pensée à sa
mémoire. «A Dieu nous appartenons,
à Lui nous retournons».

La famille BERREZOUG
et BENHADDAR Omar

PENSÉE
Dur et cruel fut le jour

du 17-01-2013 quand tu nous
as quittés à jamais cher père
Mr JAFAR dit SI NEKROF,

laissant derrière toi un
immense vide que rien ne

pourra combler. Tu étais et tu
resteras toujours dans nos

cœurs et dans nos pensées.
Je demande à tous ceux qui

l'ont connu d'avoir une pieuse
pensée à sa mémoire et prier

Dieu, Le Tout-Puissant,
de l'accueillir

dans Son Vaste Paradis.
Repose en paix cher père.

Ton fils ZAKI

BENI-SAF - Vds ou Loue à Sté : Villa RC + 2 - 3 façades
- Vue sur mer - 2 Garages. Jardin. Chauffage central -
Sup. 568 m² - Tél : 0553.27.41.04

A vendre Maison 423 m² - Actée - RDC - 2 façades : 66,
Avenue Zaoui Med - Maraval - ORAN - Tél : 0557.50.05.84

A vendre ou à louer : Maison de Maître + local avec
jardin. Le tout 3.000 m² - située à ES-SENIA + une
Chaîne de Manches à balais, pioches, pelles - Tél :
0661.20.24.61 - ORAN

A.V. Villa N.C. - R+3 - 207 m² avec sous sol à 40 m de
Gd Bd Belgaïd Coop. Panorama. Endroit commercial. S/
Sol 207 m²/ R. Ch. 170 m² / 1er F5 167 m² + terrasse /
2ème F5 167 m² / 3ème F3 80 m² + terrasse -
0561.69.87.75 - Prix après visite

A vendre Villa : cave + RC +2 (150 m²) à ORAN - ES-
SENIA (derrière Daïra Es-Senia) - Libre de suite - Visite
après RDV – Mob : 0555.53.70.48

Loue villa de 2 niveaux composée de 8 Pces, 2 salons, 2
cuisines, 2 sanitaires - située à Fernandville sur boulevard
- Convient Siège Sté - Admin. - Banque… etc. ou bien
Habitation – 0561.35.31.60

ARZEW - Fontaine des Gazelles : Loue ou Vends Mai-
son pieds dans l’eau - 380 m² - Tél. 0552.29.44.21 - Prix
après visite - Curieux s’abstenir

TLEMCEN : Vds villa Gd Bd Comm. 200 m². R+2. 2
Gds magasins (90 m² + 80 m²) H. 5,5 m - 11 pièces, tout
confort + puits - Tél : 0561.43.62.19 / 0557.51.54.56

Vends villa R+2. Deux façades. Sup. 362 m². 3 maga-
sins. ES-SENIA - Convient toutes activités commerciales
ou Habitation – Tél : 0699.61.50.61

Vends villa haut standing. Jardin + Piscine - sans vis-à-
vis - 270 m². Actée + Livret. Libre de suite. R+2 : 6 Ch. - 2
salons - 3 salles de bain - garage - toutes commodités… à
Fernandville - ORAN – Tél. 0550.32.32.73 / 0770.96.43.09

A vendre Maison 120 m². 12 m façade. F4. Finie 90%.
Située à Haï Chahid Mahmoud Boudjemaâ - ORAN - Prix
après visite – Tél.  0551.43.55.50

A vendre Immeuble neuf 500 m² de 4 étages, 6 Apparts
avec grand garage à St-Eugène - ORAN – Tél :
0773.62.19.43

Vds Gde villa à Aïn El Turck (Trouville). S. totale 462 m²,
bâtie 221 m². Entresol : salon, 1 Ch. - hammam - R.de.Ch :
Gde cuisine, salon, hall, 2 Ch. - 2 terrasses - 1er étage : Gd
salon, 2 Pces, SDB, Gde véranda, vue sur mer. Chauf.
central. Clim - Prix intéressant – Tél : 0550.14.04.67

A vendre : Grande villa à MOSTAGANEM. 1.154 m².
Actée et Livret foncier - Rez-de-chaussée : Sept pièces,
un WC et réduit - 1er étage : 3 pièces, grand salon, cuisine,
salle de bain, WC et hall et deux grandes terrasses – En-
tresol : Dépôt 684 m² - Prix intéressant – Tél :
0550.14.04.67

Loue Immeuble Ht Stand. de 4 Apparts + Studio, équipé
Clim + Chauffage / Garage 150 m² - Convient Sté – Clini-
que, à Hassi Benokba - Prix après visite – Tél :
0791.90.96.41 – Curieux s’abstenir

Vends villa 476 m² R+2 avec piscine à St-Hubert - N°
Téléphone : 0795.90.66.54

Vends Immeuble (villa) Bir El Djir côté Canastel. 260 m².
RDC Gd garage 200 m² + 3  étages indépendants, dans
chaque étage F6 Gd standing 240 m² - Tél. 0664.74.30.75

Global Pathway basé à Dubai recrute niveau scolaire
acceptable et expérience exigée, compatible : Taxieurs H
et F - Agents de sécurité H et F - Infirmières - Veuillez
prendre contact avec le bureau d'affaires Tél. Port :
0542.74.09.88 / 0665.08.06.66

Importante Sté privée à TOUGGOURT (OUERGLA) re-
crute (02) deux (JF) / (JH) Cadres comptables. Niveau
universit. Expér. Souhaitée. Libres tout de suite. Rémuné-
ration importante - Envoyer CV au e-mail :
lattarderradji@hotmail.com ou appeler : 0791.23.29.92

Agence de Tourisme et de Voyages recrute : 03 Agents
de Billetterie - 01 Infographe - 01 Comptable - Envoyez
CV par email : recrutementagence572@yahoo.fr

Pharmacie à ORAN-Centre cherche Vendeur ou Ven-
deuse qui maîtrise Carte Chifa - Tél : 0770.24.20.87

Recrute Electrotechniciens et Electromécaniciens avec
expérience dans la maintenance - Envoyer CV par mail :
etsyoussef@gmail.com

Nous recrutons Assistante de Direction expérimentée,
maîtrisant la Gestion et les Travaux de Secrétariat avec
énormément d'atouts y compris l'import - export - Veuillez
poster CV et LM à : oran.contact.2015@gmail.com

URGENT - Cherche Gérant pour Cybercafé à BE-
THIOUA avec très bonnes connaissances en Informati-
que - Tél : 0557.56.91.37

Entreprise privée à ORAN recrute des Chaudronniers et
Soudeurs qualifiés - Nous contacter au : 0697.308.748

Nous recrutons des licenciés, une connaissance en lan-
gue française et outil informatique exigés. Salaire 24.000
dinars. Lieu de travail à ORAN - Nous recrutons jeune
Comptable ORAN expérience 2 ans exigée – Envoyez
C.V. au : 041.243.659

Salon de Beauté recherche Coiffeuse diplômée, mini-
mum 2 ans d’expérience, présentable, dynamique et sou-
riante - Tél : 0556.19.80.28

STE - BMC vous chauffeur de taxi bénéficiez d’une voi-
ture à crédit uniquement avec un apport de 300.000 DA
vous devenez le patron de votre voiture – Tél : 041.53.41.63
– Adr. : Avenue d’Arcole face PTT (Gambetta)

Société à ORAN Recrute : Une Assistante commercia-
le, licenciée en science commerciale, connaissance dans
la gestion clientèle et stock, diplômée en outil informati-
que, sérieuse et dynamique, expérience 2 ans minimum,
demeurant à Bir El Djir et environs - Faxer au :
041.74.23.44/45

Société à ORAN Recrute : Un Gestionnaire licencié avec
expérience dans le domaine, âgé de 45 ans et plus, orga-
nisé et méthodique, gestion des ressources humaines, con-
naissance en comptabilité, gestion des stocks, salaire se-
lon compétence - Faxer au : 041.74.23.44/45

Société à ORAN Recrute : Un Magasinier marié, non
fumeur, avec expérience dans le domaine des livraisons,
connaissance dans les articles de plomberie, maîtrise l’outil
informatique, sérieux et dynamique, expérience 3 ans –
Faxer au : 041.74.23.44/45

Sté à ORAN recrute : Un Comptable Financier expé-
rience de plus de 5 ans, à jour dans le nouveau système
SCF / IFRS, certification des bilans et de la gestion comp-
table en général - sérieux et dynamique - Faxer au :
041.74.23.44 / 45

France Assurance recrute pour son marché français des
Commerciaux parlant très bien français en Télévente et
Gestion clientèle. Expérience non exigée. Formation as-
surée 8 H 30 – 17 H - Salaire fixe + grosse prime + 13ème

mois - 10 postes - Envoyer CV + Photo à :
recrutement@call-action.fr

Recrute une Psychologue ou bien Educatrice résidente
à ORAN - Envoyez votre CV au :
junior.academy31@gmail.com – Tél : 0673.39.99.88

Sté à ORAN recrute pour le compte d’un Groupe fran-
çais Téléconseiller maîtrise parfaite de la langue française
et outil informatique - Envoyer CV à :
recrutement@marketel-algerie.com

Entreprise d’importation recrute 01 Gestionnaires de stock
- Niveau universitaire. Expérience minimum 02 ans. Maî-
trise parfaite de l’outil informatique. Résidant sur l’axe Oran
- Aïn El Turck - Envoyer CV à : recrutementaet@gmail.com

A louer Dépôt 1.200 m², sous-sol, 2 entrées, rideaux élec-
triques + Caméra surveillance - Local à louer 90 m², 2
rideaux. Adr. : Autoroute 3ème Périphérique en face Grou-
pement Gendarmerie - Tél. 0556.02.11.90

Loue Garage équipé en Lavage de voitures 200 m² ttes
commodités - Loue Cave bien aérée 200 m². Force motri-
ce 380 Volts - S'adresser à M. DERRADJ Houcine. 15,
Rue Boutaleb Belkheir - Carteaux. ORAN - Tél.
0664.36.28.72

A louer très beau local à ORAN-Centre (Bd Zirout Youcef)
avec 2 niveaux 2 x 60 m² - toutes commodités -Tél :
0770.24.20.87

Restaurant à louer équipé de tout matériel en plein bou-
levard Tramway ES-SENIA en activité - N° Tél :
0772.24.57.07

Loue local Comm. Sup. env. 75 m². Bien situé rue com-
merçante les Castors. ORAN - Tél : 0665.70.62.96

Loue Cafétéria à Akid Lotfi en face Boulevard Palmier. 2
Façades + terrasse - Tél: 0550.01.15.54 - 0697.59.47.13

A louer local 16 m² bien situé avec sanitaires Avenue
d'Arcole - Tél : 0552.32.86.35 - 0778.87.19.21

Vends ou Echange : Magasin bien aménagé en Pizze-
ria. Sup. 45 m² avec Matériel et toute commodité : 100,
Rue de Mostaganem - ORAN - Tél : 0557.12.38.39 -
0553.51.49.00

Loue 2 locaux à usage commercial pour tous genres
d’activités - Bien situés dont 01 double façade - aména-
gés – Tél : 0791.57.64.11

SIDI BEL ABBES : Vends 2 locaux commerciaux mi-
toyens - Actés - en plein boulevard. Superficie 29,5 m²
chacun à la Cité les Palmiers (Rocher) en face le Conces-
sionnaire Citroën - Tél : 0771.73.55.72 - 0550.72.50.96

Vends local 15 m² côté consulat d’Espagne, mitoyen avec
le restaurant Santa Clara. Très bien  aménagé + Acté Fonds
et Murs - Tél : 0798.71.43.17 - 0556.39.46.59 -
00336.81.07.45.19

SARL les Fils Djilali RAHMOUN

l'Exquise, producteur de boissons

gazeuses cherche dans l'immédiat

des Distributeurs pour les wilayas

de Sidi Bel Abbès et Aïn

Témouchent

Conditions :

Moyens de livraisons

Aire de stockage (minimum 300 m²)

Assiette financière

Contact:

043 27 65 23
0555 01 09 67

sarlexquise@yahoo.fr

Annonce de recrutement Magasinier
Société privée située à Village Bouamama (Sidi Chami) / ORAN.

Expérience 3 ans min. -
Transport non assuré.

Envoyez vos CV à : recrute1429@Gmail.com
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Maître Bouchikhi Boubekeur
Commissaire-priseur
Adresse : 10 Capt. Hadri - ORAN
Tél : 07 70 10 72 74

VENTE AUX ENCHERES PUBLIQUES
Maître Bouchikhi Boubekeur commissaire-priseur met en vente le 26-01-2015 à 09 h 30 des lots
ci-dessous à l'entreprise : Entreprise EPO adresse 20 Août Vieille Mosquée - ORAN.
Lot N° 01 : Chariot élévateur Toyota 5 T N° Série 19446, année 2007, sans carte grise
Lot N° 02 : Chariot élévateur Toyota 10 T N° Série 10148, année 2007, sans carte grise
Lot N° 03 : Chariot élévateur Toyota 10 T N° Série 10426, année 2003, sans carte grise
Lot N° 04 : Pelle rétro-chargeur Case 1,5 m3 N° Série N5 gh 03730, année 2006, sans carte grise
Lot N° 05 : Rétro-chargeur Libherr 1,2 m3 N° Série EZB022656, année 2009, sans carte grise
Lot N° 06 : Rétro-chargeur Libherr 2,5 m3 N° Série EZB16242, année 2007, sans carte grise
Lot N° 07 : Pelle preneuse Toyota 0,35 m3 N° Série 11305, année 2007, sans carte grise
Lot N° 08 : Pelle preneuse Toyota 0,35 m3 N° Série 11404, année 2007, sans carte grise
Lot N° 09 : Pelle preneuse Toyota 0,35 m3 N° Série 11402, année 2008, sans carte grise
Lot N° 10 : Pelle preneuse Toyota N° Série 11304, année 2007, sans carte grise
Lot N° 11 : Pelle preneuse Toyota 0,35 m3 N° Série 11303, année 2007, sans carte grise
Lot N° 12 : Pelle preneuse Toyota 0,35 m3 N° Série 11370, année, 2008, sans carte grise
Lot N° 13 : Pelle preneuse Toyota 0,35 m3 N° Série 11400, année 2008, sans carte grise
Lot N° 14 : Pelle preneuse Toyota 0,35 m3 N° Série 11403, année 2008, sans carte grise
Lot N° 15 : Balayeuse N° Série 295238720001, année 2003
Lot N° 16 : 02 Compresseurs Drouard N° Série 835696
Lot N° 17 : Chariot élévateur à Spreader N° série 102629, année 2007, sans carte grise
Lot N° 18 : Lot des Pièces de rechange (Fantuzzi, Volvo, FDC480), usagé
Lot N° 19 : Palonnier et Accessoires de manutention
Lot N° 20 : Carcasse Speader Fantuzzi
Lot N° 21 : Peugeot Expert N° Série 64140748, Imm 01413-108-31
Lot N° 22 : Peugeot Partner N° Série 60344655, Imm 03416-101-31
Lot N° 23 : Hyundai Accent N° Série MALCH41GP8M183931, Imm 11503-107-31
Lot N° 24 : Toyota Corolla N° Série JTDBJ22E604008431, Imm 05253-105-31
Lot N° 25 : Peugeot Expert N° Série 86160166, Imm 01734-105-31
Lot N° 26 : Peugeot Partner N° Série 95080577, Imm 05608-104-31
Lot N° 27 : Peugeot Partner N° Série 95183585, Imm 08311-105-31
Lot N° 28 : Portique SIWERTELL 400 T, année 1984
Lot N° 29 : Lot de Matériels et Equipement de bureaux
 Conditions de vente
 Vente sans garantie.
 Visite tous les jours ouvrables de 9 h 00 à 14 h 00 à l'adresse indiquée.
 Les droits et taxes sont à la charge de l'acquéreur.
 Acquittement de la totalité du prix et l'enlèvement se feront dans les huit jours qui suivent

l'adjudication.
 Tout adjudicataire payera 20% du prix principal non remboursable en cas de désistement.

Commissaire-priseur

Entreprise Travaux Bâtiment T.C.E. YAGOUBI
Med Mankour vous propose Etude et Réalisa-
tion de tous types de Logement ou Bâtiment -
Tél : 0770.52.64.62

Cherche des Jeunes Femmes (qui ne dépas-
sent pas 35 ans) à Es-Seddikia (Traverssat),
pour un travail - Salaire de base 2.500 DA/Se-
maine (L'expérience non demandée) - Contac-
ter : 0780.94.63.64

A vendre Machine à crème  (trois bras) CAR-
PIGIANI - Très bon état - Tél : 0771.11.61.78 -
H. Miloud

Achat et Vente : Badyia - Djellaba - Pyjama -
Kaftan - Mansouria… etc. et tout type Article de
femmes en gros et même en solde - Contacter
Té l  :  0778 .41 .50 .90  -  0661 .66 .11 .06  -
0555.88.28.23

Licence Café à louer - Local + bureau 100 m²
la Lofa ES-SENIA à louer - Tél : 0561.91.00.01

A vendre Chambre à coucher : 70.000 DA (Un
grand Lit + deux Tables de nuit + une Coiffeuse)
- Salon 5 places avec Table : 40.000 DA - Salle
à manger : Table + 04 Chaises : 32.000 DA -
D’origine Malaisie – Tél : 041.54.10.20

Blanchiment des dents de 2 à 9 teintes pour
des dents éclatantes de blancheur. Produit sans
Peroxyde et sans aucun inconvénient. Dans vo-
tre Institut de Beauté Le Québec - Canastel -
Tél : 0770.48.47.18

Vends Remorque Frigo - Année 1983 - Bon état -
Modèle Frigo 2005 - Tél. 0555.85.80.26

Vends/ 1 Camion TOYOTA plateau BU 30 année
82 neuf - 1 Camion SONACOME K66 année 87 neuf
- 1 Benne SERSOU 20 T année 1988 peu servi - 1
Bull FIAT ALLIS FD20 1986 peu servi - 1 Bétonnière
ENMTP 441 neuve - Tél. 0794.69.78.62

A vendre trois Quads essence 50 cc pour enfant
marque Micromotor (Allemand) importés de France
- Tél. 0793.71.32.99

A louer Camionnette DFSK Humur V 22 sans chauf-
feur. Double cabine (5 places) avec Remorque 2 m
sur 1,53 m. Poids total en charge 11 Quintaux - Con-
tacter : 0770.74.92.90 ou 0772.78.03.85

Vds belle voiture VW Golf Série 5 - Matricule ORAN
- 250 mille Km - Diesel - Noire - 2006 - Prix 110 U
Nég. - ou Echange Petite Cylindrée - Tél :
041.21.36.69 - 0667.43.43.15

Vente : CITRÖEN C4 Exclusive toutes options 2014
- 4000 Km. Couleur grise Chark - (02) Camions
CHAKMAN 2010 avec (02) citernes COMET 2010
bon état – Tél : 0555.71.12.95

A vendre : 208. Essence. Toute option. 2012 /
30.000 Km - Tél : 0550.97.51.93 - ORAN

A vendre Bus (V7 HIGER) - Année 2007 - Bon état
- 35 places assises et 15 debout - Tél : 0560.33.43.27
- 0771.20.82.53

Cause double emploi : Vends 206 - 2 portes - Die-
sel 1,9 - Année 2002. Bon état - Prix demandé 35 –
Tél : 0669.97.73.77 - ORAN

Partic. possède 2.000 m² constitués de 2
Chambres Froides de 500 m3 + Hangar 500 m²
+ Parc + Bureaux + F4 toutes commodités :
Cherche Associé - Etude toute proposition -
Zone  Indus t r i e l l e  A .E .H .  /  SA ÏDA -  Té l  :
0550.51.26.16

Association " Arred El Irrada " aux Castors
ORAN qui prend en charge les enfants autistes
avec une prise en charge pluridisciplinaire jus-
qu'à l 'âge scolaire -  Tél  :  0771.64.29.20 -
0668.08.12.22

Institut de Beauté Le Québec  Canastel  vous
propose un Traitement en profondeur des che-
veux très abîmés, rêches, pour redonner force,
brillance et douceur à votre chevelure en 1 seu-
le séance - Tél: 0770.48.47.18

A vendre Cisaille Guillotine marque turque 260
x 6 mm. W. ORAN - Neuve sous emballage –
0771.62.92.86

Epilation électrique pour se débarrasser des
poils blancs définitivement - Dans notre Institut
de  Beau té  Le  Québec  -  Canas te l  -  Té l  :
0770.48.47.18

Pour vos problèmes de peau (Visage et Corps)
: Acné - Tâches pigmentaires - Poils drus - Ri-
des - Relâchement cutané - Traitement très ef-
ficace en quelques séances à la lumière pulsée
-  I ns t i t u t  Le  Québec  -  Canas te l  -  Té l  :
0770.48.47.18

ETP AMENAGEMENT ET CONSTRUCTION -
La Maçonnerie - Plomberie - Chauffage - B13 -
Menuiserie Bois - Soudure - Peinture (Décora-
tion) - 0561.29.36.06

A vendre : Chaîne complète de production de
Chips extrudés à base de maïs. 16 mètres de
largeur comprenant : une extrudeuse à double
vis - une tireuse avec un moule formeur - un four
électrique à 4 étages - un aromatisant - deux
conditionneuses verticales automatiques - Ap-
peler au : 0771.87.65.96

A vendre : Une Ligne complète d'enrobage
de chocolat. 12 mètres. Comprenant: une enro-
beuse en Inox - une ligne de refroidissement -
une  l i gne  de  séchage  -  Appe le r  au  :
0771.87.65.96

A vendre : Machine de préparation de choco-
lat Caprice 500 Kg (Conche) à bain d'huile - 3
malaxeurs en Inox à vitesse variable - Appeler
au : 0771.87.65.96

Vends à particulier VW 3 CC - 2013 - 25.400
Km - état neuf avec Carte Grise 31 sans inces-
sibilité - Tél : 0557.56.91.37

Loue Licence de café à ORAN – Tél. fixe :
046.92.27.05 – P : 0552.58.19.74 - (Mostefa)

ORAN - A vendre une Offset GESTETNER
Format Chemise et  un Massicot  ouverture
45  cm de  t rès  bon  é ta t  –  Con tac te r  :
0561.97.79.84

Vous êtes Entreprise - Promoteur : Future Con-
sulting vous offre diverses Prestations - La Ges-
tion des RH, l’organisation, le recrutement –
Comptabilité - Fiscalité - Tél : 0551.50.79.57 -
Fax  :  041 .79 .13 .38  -  Ema i l  :
futureconsulting116@Gmail.com

Société agréée cherche Huile usagée Moteur
- Ne la jeter  plus, pensez à l’environnement –
0550.05.08.94

Installation - Mise en marche et Révision Chau-
dières - Plomberie générale et Gaz – Tél :
0550.618.515 - 0551.665.770

SAC PLUS propose pour « ANSEJ – CNAC »
Mach. « Mouchoirs, Serviettes, Gobelet » -
« Condit ionneuse » – 036.65.33.34/35/36 -
0555.62.34.91/92

SAC PLUS propose pour « ANSEJ – CNAC »
Mach.  «  Impress ion  G.  Format  -  Gravure
Num. sur Bois » - 036.51.47.14 - 0555.62.34.93/
94/95/96

SAC PLUS propose pour « ANSEJ – CNAC »
Mach ines  Trans fo rma t i on  «  P las t i que ,
Pap ie r,  Ca r ton  »  -  036 .51 .47 .14  -
0555.62.34.97/98/99

UniBeauté Ecole Professionnelle lance les
Spécialités : Soin du visage - Maquillage - Epi-
lation à la cire - Manucure & Pédicure – Massa-
ge - Tél : 041.533.223 – Adr. : 04, Rue Ezzaoui
Mustapha - Gambetta - ORAN

ALFINA TRADE vend pour (ANSEJ - CNAC -
ANDI) tous types de Machines industrielles -
036 .511 .955  -  0550 .141 .191  /  e -ma i l  :
makakoplast@gmail.com

UniBeauté Ecole Professionnelle lance les
Spécialités techniques de Coiffage – Chignons
– Coupe - Coloration - Permanente et Défrisa-
ge) - Tél : 041.533.223 – Adr. : 04, Rue Ezzaoui
Mustapha - Gambetta - ORAN

ANNIVERSAIRE
Prince

«AOUED
YAHYA

ZAKARIA»
qui soufflera
sa première
bougie le 19
janvier 2015.
En cette occasion, son papa,
sa maman et ses grands-
parents «Fatima - Boutlilis»
et tante «Nacera» lui
souhaitent un Joyeux
Anniversaire et une longue
vie pleine de joie et de santé.
MEFTAH Nacera qui t'aime

ANNIVERSAIRE
NIHAD
SI MOUSSA
- Mascara -
Aujourd'hui le
19-01-2015, tu
vas souffler la
première bougie.
En cet heureux
évènement, ton papa et ta
maman, tes grands-pères
et tes grands-mères ainsi
que les familles SI MOUSSA -
MEDJAHRI - STAMBOULI -
BOUDOBBIHA et MAATOUB,
te souhaitent un Joyeux
Anniversaire et une longue vie
pleine d'amour, de bonheur
et de la prospérité.
A tes 100 ans INCHA'ALLAH.

ENTREPRISE DISTRIBUTION CERAMIQUE
Zone Activité El Kerma ORAN

Recherche
(1) Assistante Commerciale

Conditions :
 Diplôme dans la filière ou universitaire.
 Expérience souhaitée.
 Sérieuse, dynamique et motivée.
 Maîtrise du Français et OFFICE.
 Lieu de travail : Zone d'activité El Kerma.
 Possibilité de transport.

CV détaillé + Lettre de motivation :
job@amenagement-interieur.net

ou au N° Fax : 041 41 75 58

Société Privée sise à Sidi Bel Abbès

Recrute
 Poste 01 :

Gestionnaire des Ressources Humaines
 Poste 02 : Chef d'équipe Extrusion

Conditions :
 T.S. ou Universitaire.
 Expérience Min 03 ans.
 Résider à SBA.
 Dégagé du SN.

Adressez CV : Fax : 048 70 35 54
Mail : tplast_algerie@yahoo.fr

     

        

"      "  

E.U.R.L. au Capital Social de 464.000.000 DA – Adresse :Zone Semi- industrielle Abou-Tachfine 

Tél : (00213) 043.389.172 – Fax : 043.389.182 
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Avis d'Appel d'Offres National
N° 01/2015

La Station Thermale de Hammam Bou-Hanifia (W. Mascara) lance un Avis d'Appel

d'Offres National pour ses approvisionnements annuels en :

 Lot N° 01 : Fruits et Légumes.

 Lot N° 02 : Viandes Rouges fraîches et surgelées.

 Lot N° 03 : Viandes Blanches fraîches et œufs.

 Lot N° 04 : Alimentations générales et Denrées alimentaires.

 Lot N° 05 : Produits laitiers et Dérivés.

 Lot N° 06 : Poissons & Crustacés frais et surgelés.

 Lot N° 07 : Boissons et Eaux minérales.

 Lot N° 08 : Drogueries, Produits d'entretiens et de nettoyages.

Les soumissionnaires intéressés par cet appel d'offres peuvent retirer le cahier des

charges auprès de la Direction de la Station Thermale de Bou-Hanifia, contre

paiement d'un montant de 2.000,00 DA.

L'offre doit être présentée sous double pli fermé et sous forme de Pli Technique

et Pli Financier séparés à l'intérieur de la même offre.

L'enveloppe extérieure doit être anonyme et porter l'objet et le numéro de lot Astreinte

et la mention " à ne pas ouvrir ".

La date limite de dépôt des offres est fixée à Quinze (15) jours à compter

de la première parution du présent avis dans la presses nationale.

SOCIETE DE GESTION DES PARTICIPATIONS DE L'ETAT
" TOURISME ET HOTELLERIE "

Entreprise de Gestion Touristique de Tlemcen
EPE - SPA au capital social de 150 000 000 DA

Station Thermale de Bou-Hanifia

Office Public des Ventes aux Enchères & Evaluation
Maître DOUHI HOUCINE
Commissaire-priseur près le Tribunal de Gdyel
15, Rue Bekkal Boumedienne - GDYEL - Wilaya d'Oran
Tél : 041-48-22-94  Mobile : 0550-25-32-92
AVIS DE VENTE AUX ENCHERES PUBLIQUES
Le 04 / 02 / 2015 à 10 H 30
A la demande de l'Entreprise Nationale de Charpente et de Chaudronnerie ENCC / SPA sise à Zone Indus-
trielle Hassi Ameur Wilaya d'Oran, il sera procédé à la Vente aux Enchères Publiques par Soumissions
Cachetées au plus offrant du Matériel désigné ci-dessous.

CONDITIONS DE PARTICIPATIONS : Retrait obligatoire du cahier des charges
contre paiement de 1.000 DA - Visite sur autorisation délivrée par le Commissaire-
priseur - Participation uniquement sur présentation du cahier des charges.

Le Commissaire-priseur

N° Désignations N° Désignations 
 
 
01 

Porte Char 
Autocar Sonacome 
Grue Coles 80 Tonnes 
Grue Coles (Vétuste) 
Grue Coles (Vétuste) 

06 Perceuse Verticale Bolton A6 EQ 10 
Perceuse Horizontale Bolton EQ 09 

 
07 

Support Oxycoupeur Monorex EQ 03 
Oxycoupeur EQ 12 - 13 - 23 et 24 
Soudeuse Pilot EQ 29 

 
02 

Forge Wiyou EQ 01 
Fraiseuse Negata EQ 02 
Cintreuse Suage EQ 05 

08 Soudeuse HA 2108 Ni Grange EQ 28 
Train de Soudage Grange PRS EQ 14 

09 Train de Soudage Deuma 814/14  
EQ 19 

 
03 

 
Aléseuse SKODA EQ 04 

10 Presse Plieuse 110 M Monorch EQ 16 
 

11 Planeuse de Tôle EQ 25 

 
04 

Potence Soudage Automatique EQ 06 
Potence Soudage Automatique EQ 15 
Potence Soudage Automatique EQ 27 

12 Perceuse Vom 50 EQ 17 
Perceuse VRM 50 EQ 18 
Perceuse 2M55 EQ 26 

 
 
05 

 
Poinçonneuse Vernet PG9 EQ 07 
Poinçonneuse Cisaille Vernet EQ 11 
Scie Grand Modèle Bolton EQ 08 

13 Cintreuse de Tôle 800 T Hughs EQ 20 

14 Chanfreineuse Hugh Smitch EQ 21 

15 Cintreuse SCHAFFER EQ 22 
 

ANNEXE
Autorisation d'exploitation d'une

Station-service dans la commune de
Mansourah (Transfert de propriété)

au profit de la SARL MEDINA

Texte à publier
par le promoteur

«Par décision n° 577 du 31
Décembre 2014, du Ministère
de l'Energie, une autorisation a été
accordée à la SARL STATION-
SERVICE MEDINA, conformément
aux dispositions du décret exécutif n°
97-435 du 17 Novembre 1997,
portant réglementation du stockage et
de la distribution des produits
pétroliers, pour l'exercice de l'activité
de vente de carburants,
sise à la commune de Mansourah,
Wilaya de Tlemcen ».

IMPORTANTE SOCIETE
PRIVEE

Activant dans la production et la
commercialisation de boissons alcoolisées.
Sise Z. Industrielle III n° 42 NEDJMA
SIDI CHAMI (Mitoyenne avec les maisons
de véhicules Showroom).

RECRUTE
DANS L'IMMEDIAT

* COMPTABLES
* AIDES COMPTABLES
* GESTIONNAIRES DES STOCKS
* RESPONSABLE MARKETING
* ASSISTANT DE DIRECTION
* DIRECTEUR COMMERCIAL
  (EXPORT MANAGER)
   Expérience exigée.

IL EST OFFERT
- Un salaire intéressant.
- Transport assuré.
- Cadre de travail agréable.

TEL. P/RDV au numéro 0660.37.09.61
BP N° 58 ESSENNIA ORAN

Ou E-MAIL : gcorecrute@gmail.com

GENERAL PROMOTION
IMMOBILIERE

Occasion à ne pas rater !
GEPRIM compte lancer à partir du 20 janvier 2015, un projet de18 logements hauts
standing à BECHAR.
Située en plein centre  ville, déclinés en :

 F3 = 102-105M²      F4 = 111-127M²
Avec :
 Ascenseur.
 Vidéophone et digicode.
 Chauffage.
 Climatisation.

Toute personne intéressée s'adresser a :
♦ GEPRIM-DIRECTION GENERALE : 10, Rue Meknous Nacer El Houari Hai

Tafna (Hippodrome) ORAN-ALGERIE.  Tel /fax: 0 41 45 67 31
E-Mail:grp.bat2012pro@gmail.com     Contact: 07 70 93 31 23.

♦ AGENCE DE BECHAR: 20, cooperative Sakhra Hai Inara BECHAR- ALGERIE.
Tel/fax: 0 49 21 35 78.

DISTRIBUTEUR PEUGEOT ALGERIE A MOSTAGANEM
Cherche un CHEF CARROSSERIE pour son atelier.
Le candidat devra avoir une expérience professionnelle de 05 années
(CARROSSERIE AUTOMOBILE) et être titulaire d'un DIPLOME.
Il devra, en outre, posséder les qualités suivantes : avoir l'esprit d'équipe, le sens
de l'organisation, de la rigueur, de la précision, du commandement…).
Adresser ou se présenter : un CV à l'adresse suivante :
CHEMIN VICINAL N° 6Z.A - MOSTAGANEM

FAX : 045 43 41 77
TEL : 045 43 44 65
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09.25 Une
histoire,
une urgence
10.25 Au nom
de la vérité
12.00 Les douze
coups de midi
13.00 Journal
13.55 Les feux
de l’amour
15.15 Miss FBI
divinement
armée
17.00 Quatre
mariages pour
une lune de miel
18.00 Bienvenue
au camping
19.00 Le juste prix
20.00 Journal
20.40 Nos chers
voisins

09.35 Amour,
gloire et beauté
10.00 C’est
au programme
11.00 Motus
11.30 Les Z’amours
12.05 Tout le
monde veut
prendre sa place
13.03 Journal
14.00 Toute
une histoire
15.05 L’histoire
continue
15.35 Comment
ça va bien !
17.15 Dans la
peau d’un chef
18.15 Pyramide
18.50 N’oubliez
pas les paroles
20.00 Journal

09.50 Dans
 votre région
10.50 Midi
 en France
12.00 Journal
13.50 Un cas
pour deux
16.10 Des
chiffres
et des lettres
16.50 Harry
17.25 Un livre,
un jour
17.30 Slam
18.10 Questions
pour un cham-
pion
19.00 Journal
20.00 Tout le
sport
20.10 L’action
d’après
20.15 Météo
régionale
20.20 Plus belle
la vie

09.00 M6
boutique
10.10 Modern
Family
11.00 Desperate
Housewives
12.40 Météo
12.45 Le 12.45
13.05 Scènes
de ménages
13.40 Météo
13.45 Absence
et conséquences
15.30 Confession
secrète
17.25 Les reines
du shopping
19.40 Météo
19.45 Le 19.45
20.10 Scènes
de ménages

09.10 Halt &
Catch Fire
09.50 Les nou-
veaux explorateurs
10.48 Sophie
et Sophie
10.50 Belle
comme la femme
d’un autre
12.20 La nouvelle
édition
14.05 Au
bonheur des ogres
15.35 Le tube
16.20 Match
retour
18.15 Le Before
du grand journal
18.45 Le JT
19.05 Le grand
journal
20.25 Le petit
journal

09.05 Marvel Avengers
Rassemblement
10.37 Il était une
fois... l’Homme
11.35 Yakari
12.22 Les zouzous
13.35 C’est pas sorcier
14.15 Un gars, une fille
15.45 Mandarine
 & Cow
15.50 La famille
Delajungle
17.05 Ninjago
17.50 La chouette
& Cie
17.55 Les lapins
crétins invasion
18.30 Une saison
au zoo
20.45 On n’est plus
des pigeons !

09.50 Rookie Blue
11.25 Hollywood
Girls 4
13.35 Tellement vrai
17.00 Hollywood Girls
18.55 Stargate SG-1
20.50 Crimes

08.30 W9 Hits
09.50 @ vos clips
11.30 Un dîner
presque parfait
12.35 Talent tout
neuf
12.40 Charmed
16.10 Un dîner
presque parfait
18.15 Les princes
de l'amour
19.40 Les Simpson
20.35 Soda
20.50 Enquête
d'action

20.50 Taken

Saison 1 - Episode 1
- Le clan des Savastano
Avec Fortunato Cerlino, Marco D'Amore,
Maria Pia Calzone, Salvatore Esposito,...
A la tête de la plus importante organisation
criminelle de la Camorra, Pietro Savastano
règne sur les trafics en tous genres qui
sévissent à Naples. Le parrain compte un
sérieux rival, Salvatore Conte qui tente de
prendre la pouvoir sur la mafia locale...
22.50 Spécial investigation
23.45 L’oeil de Links

18.25 Sihr
el mordjane
(feuilleton)

08.00 Bonjour
d’algérie
09.30 Sihr
 el mordjane
(feuilleton)
10.00 El aalem
bayna yedaik
(documentaire)
10.30 Panchel
El mouhib
(dessins animés)
11.00 Canal foot
(émission sportive)
12.00 Journal fr

12.30 Salma
(feuilleton doublé)
13.45 Le joueur
(feuilleton alg)
14.30 Le Medecin
du village
(film alg)
15.40 Police zola
(dessins animés)
16.10 Takder tarbah
(émission de jeux)
16.50 52 chrono
(émission
 sportive)
18.00 Journal
en amazigh

19.00 Journal en fr
19.30 Repères
(documentaire)
20.00 Journal
en arabe
20.45 Questions
d’actu (information)
21.45 En haut de
l’affiche (émission)
22.45 festival de
la musique hawzi

Lui-même le dit « Depuis 40 ans, on m'aime ou
on me déteste ». Avec, à son palmarès, quaran-
te-sept ans de carrière, près de 300 chansons et
plus de 90 millions d'albums vendus, Michel
Sardou est un des chanteurs les plus populaires
de sa génération. Souvent provocateur, parfois
incompris, il s'est également attiré les foudres de
nombres de détracteurs, dont les abolitionnistes
de la peine capitale, avec ses textes polémiques
et ses propos politiquement incorrects...
22.50 Grand Soir 3
23.40 Les atelières

20.55 Gomorra

20.55 Camping Paradis

20.50 Qui êtes-vous
Michel Sardou ?

Alors que les futurs mariés organisent les
derniers préparatifs de la cérémonie, Beckett
apprend avec stupeur qu'elle est déjà mariée
avec un certain Rogan O'Leary, un garçon
qu'elle a rencontré en première année d'univer-
sité. A l'époque, ils avait convolé à Las Vegas,
dans un état d'ébriété avancé et avaient rompu
quelques semaines plus tard.
22.15 Castle les secrets d’une série phénomène
23.10 Un oeil sur la planète

- Un séminaire au camping
Avec Laurent Ournac, Thierry Hecken-
dorn, Patrick Guérineau,...
Martin Dumont, numéro deux d'une société
de jeux de plage, se rend à un séminaire
d'entreprise organisé au Camping Paradis.
A son arrivée, il s'étonne d'être accueilli
par Delphine, une ex-conquête, mission-
née pour une évaluation masquée du
personnel en vue d'un licenciement
économique dans son service...
22.45 New York Unité Spéciale

arte

10.50 L’archipel
des dragons
11.45
La quotidienne
13.00 J’irai dormir
en Amérique
13.40 Le magazine
de la santé
14.35 Allô,
docteurs !
15.10 Vues
d’en haut
15.35 Hélène
et les animaux
16.35 Les routes
de l’impossible
17.45 C dans l’air
19.00 C à vous
20.35 L’affaire
Dominici
22.20 Fiction
22.25 C dans l’air
23.40 Entrée libre

11.20 Les nou-
veaux paradis
12.05 360°-GEO
12.50 X.enius
13.20 Arte journal
13.35 Quatre minutes
15.35 Les chemins
de la beauté
16.25 Allemands
d’Amérique
17.20 X.enius
17.45 Voyage
 aux Amériques
18.15 Iles de beautés
19.00 L’Inde
sauvage
19.45 Arte journal
20.05 28 minutes
20.45 Silex and
 the City
20.50 Le convoi
de la peur
22.50 Les
nouveaux mecs

11.10 des chiffres
et des lettres
11.40 Tout le monde
veut prendre sa place
12.30 Journal RTBF
13.05 Jack
13.40 Baskup
14.05 Juifs et
musulmans,
si loin, si proches
15.00 Questions
pour un champion
15.30  Arrêtez-moi
17.15 les heures
blanches
17.30 64' le monde
en français
18.30 64' l’essentiel
18.35 Arte reportage
19.30 Journal  FR 2
20.05 Caïn
21.30 Maghreb-
orient express
22.00 Journal

20.45

CLOUD ATLAS

Avec Tom Hanks, Halle Berry,
Jim Broadbent, Hugo Weaving
Devant un feu de camp, un vieil homme se re-
mémore plusieurs histoires, se déroulant en des
lieux et des époques différentes, néanmoins toutes
liées entre elles. La première, au milieu du XIXe
siècle, suit un avocat, dont la famille fait le commer-
ce d'esclaves dans une île du Pacifique. En 1936, à
Cambridge, un musicien désargenté accepte de
travailler pour un compositeur reconnu. En
1973, à San Francisco, une journaliste enquête
sur une affaire de sécurité nucléaire.

22.25

FROM PARIS WITH LOVE
Avec Jonathan Rhys Meyers, Ying Bing,
John Travolta, Kasia Smutniak
James Reece est installé à Paris, où il assiste
l'ambassadeur des Etats-Unis. En plus de cette
fonction officielle, il travaille en sous-main pour
les services secrets, qui le sollicitent pour de
petites missions. Son souhait de passer aux
choses sérieuses se réalise quand son contact
lui ordonne de collaborer avec Charlie Wax, un
agent aux méthodes peu orthodoxes, envoyé
pour une enquête délicate.

20.45

L'ODYSSÉE DE PI

Avec Suraj Sharma, Adil Hussain,
Irrfan Khan, Tabu, Rafe Spall
A Montréal, Pi Patel, originaire de Pondichéry,
reçoit la visite d'un écrivain, qui a entendu par-
ler de son histoire souhaite en tirer un livre. Pi
lui raconte alors l'origine de son prénom, inspi-
ré par les piscines Molitor, et son enfance en
Inde, parmi les animaux du zoo que tenait son
père. Il raconte ensuite le naufrage, où périt tou-
te sa famille, et qui le laisse seul, sur un canot
de sauvetage, en compagnie d'un tigre.

09.00 Le destin
de Lisa
10.30 Les enquêtes
impossibles
13.40 Les frères Scott
15.10 Ghost
Whisperer
16.55 Grey’s Anatomy
19.30 Les mystères
de l’amour
20.50 Super Nanny

Avec Liam Neeson, Famke Janssen,
Maggie Grace, Olivier Rabourdin,...
Bryan, un ancien agent secret, n'a accepté qu'à
contrecœur de voir partir sa ravissante fille
Kim, 17 ans, en voyage à Paris avec sa
meilleure amie Amanda. A leur arrivée à
Roissy, les deux jeunes filles font la connais-
sance d'un certain Peter. Peu de temps après,
des inconnus font irruption dans l'appartement
où se sont installées Kim et Amanda et les
enlèvent. Bryan ne dispose que de quatre
jours pour les retrouver.
22.25 From Paris with Love

20.45
Castle

Saison 6 -
Episode 23 -
 Le grand jour
Avec Nathan
Fillion, Stana
Katic, Susan
Sullivan, Jon
Huertas,
Seamus Dever
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Il y a danger à accoler les termes
d’injustice et de terrorisme. Cela
peut donner l’impression de justi-

fier celui-ci par celle-là. Cela n’empê-
che pas d’évoquer une relation cau-
sale évidente. Je songeais à cela en
écoutant les parents d’un otage britan-
nique décapité. D’une extrême digni-
té, ils s’interrogeaient sur les raisons
de la haine qui avait produit des in-
dividus capables d’une telle cruau-
té. Ils énonçaient comme une évi-
dence qu’il n’y aurait pas de retour
à la paix si ces raisons n’étaient pas
correctement identifiées. Contraire-
ment à l’écrasante majorité des com-
mentateurs patentés, ils ne croyaient
pas à l’existence d’une génération
spontanée porteuse de l’ADN du
meurtre dès la naissance…

QUESTION: UN MONDE
INJUSTE EST-IL VIABLE ?
La réponse est contenue dans la
question. Dans une dialectique
diabolique, l’injustice produit la

haine qui produit le terrorisme qui en-
gendre la répression aveugle qui fait
grossir les rangs des terroristes. Le seul
moyen d’en sortir est d’en finir avec
l’injustice. Nous n’en prenons pas le
chemin, c’est le moins qu’on puisse
dire. Ceux qui sont responsables de
l’injustice ne sont pas conscients de
leurs responsabilités et continuent de
faire comme si le monde extérieur à
l’Occident n’existait pas, ou alors seu-
lement au titre de pourvoyeur servile
des moyens d’assurer la pérennité de
son mode de vie. Ebola menace l’Afri-
que depuis plusieurs mois. Au mo-
ment de son apparition, Jean-Marie Le
Pen l’avait salué en y voyant le moyen
de se débarrasser d’une bonne partie
de la « surpopulation » mondiale,
comprendre « africaine ». Le virus n’a
fait la une que quand la menace sur
l’Occident est devenue patente. Les
rares malades européens ou étatsu-
niens ont été soignés à l’aide de médi-
caments expérimentaux qui les ont gué-
ris pour la plupart. Je n’ai entendu per-
sonne, homme ou femme politique ou
journaliste, s’interroger sur les raisons
qui empêchent ces mêmes médica-
ments, qui ont fait preuve de leur effi-
cacité, d’être produits à grande échelle
et distribués en Afrique… Pas éton-
nant : les quelques milliers d’Afri-
cains infectés sont trop pauvres pour
constituer un pôle d’intérêt pour les
grands laboratoires pharmaceuti-
ques. Si les immenses réserves de
l’Afrique, en minerais, pétrole,
bois…, avaient été mises au service
de ses peuples au lieu d’être cédées
à vil prix aux pays riches, à cause
des potentats locaux corrompus,
Ebola aurait été étouffé dans l’œuf.
Le paludisme, qui tue cent fois plus
qu’Ebola chaque année depuis des
décennies, aurait été vaincu depuis
longtemps.
   Non, un monde injuste n’est pas via-
ble. On peut certes ériger des murs,
contrôler les aéroports, les mers ; on
peut mener des expéditions militaires.
Mais on ne peut pas empêcher à ter-
me la propagation des virus qui se
jouent des obstacles. On ne peut em-
pêcher la sanction écologique qui fi-
nira par s’abattre sur l’ensemble de
notre minuscule planète, et qui finira
par compromette son existence même.
Bertrand Russell (oui, le Russell qui a
créé le Tribunal sur le Vietnam, et dont
le Tribunal sur la Palestine porte le
nom) a dit un jour que, à force de vio-
lence et d’atteinte aux équilibres na-
turels, l’humanité finirait par disparaî-
tre et la Terre retrouverait enfin la paix.

QUESTION : LA PERTE
DU SACRÉ EST-ELLE
UN PROGRÈS ?
En Occident, sous l’influence no-
tamment des positivistes, l’huma-
nité a vécu dans la croyance en

une amélioration continue de sa situa-
tion. Convaincue de la toute puissan-
ce de l’homme et de sa capacité à mo-

L’injustice et le terrorisme, l’universel et le sacré
Je choisis délibérément dans ce papier de ne pas évoquer de manière

explicite les assassinats tragiques dont Paris a été le théâtre durant ces
trois journées de janvier 2015. Pour autant, je ne les oublie pas. Ils sont
là, en toile de fond invisible. Simplement, j’ai essayé de m’en détacher

pour essayer, en dépit du bruit assourdissant alentour, en dépit des peurs
et des tentations de schématisation que laisse entrevoir une trop belle

unanimité, de retrouver un sens, une grille de lecture…

deler le monde au seul prisme de son
bien-être, elle a abandonné l’idée
d’immanence au profit d’une toute
puissante rationalité. En particulier,
Elle a créé des codes de vivre-ensem-
ble dont elle a cru qu’ils pouvaient se
substituer aux croyances communes,
à l’irrationalité de mémoires fluctuan-
tes, à l’attachement aux terroirs…  Elle
surtout érigé l’homme en absolu, dé-
barrassé des liens qui l’entravent, sa-
cralisant ses droits et sa liberté. En ce
qui concerne celle-ci, la question de
sa limitation s’est posée ; à l’éviden-
ce, son champ ne peut être infini puis-
que les libertés individuelles doivent
être compatibles entre elles. A défaut,
ce serait la loi du plus fort. Cette ques-
tion a été résolue par l’instauration
d’une instance d’arbitrage indépen-
dante qui forme aujourd’hui le systè-
me judiciaire. Ces deux éléments, as-
sociés à une lecture résolument profa-
ne du monde et à la relégation du spi-
rituel dans la sphère intime, fondent
le modèle de la démocratie occiden-
tale. La religion a cédé la place à une
croyance infinie dans la supériorité de
ce modèle. C’est cette conviction qui
a fourni le soubassement philosophi-
que aux expéditions coloniales, pré-
sentées comme étant essentiellement
l’apport d’un message de civilisation
aux peuplades « sauvages ». Il n’était
pas question de questionner le mode
de vie desdites peuplades, leurs cultu-
res, leurs croyances. Il fallait les faire
disparaître, les dissoudre en somme,
réduire l’Autre au Même. Cela com-
mençait d’ailleurs par un massacre mé-
thodique, un « nettoyage » en quel-
que sorte qui permettait aux colonia-
listes de retirer des dividendes bien ter-
restres de leurs équipées en s’accapa-
rant des terres les plus riches. Mais
l’idée de fond demeurait la construc-
tion d’un monde débarrassé de ses
« vieilles lunes », de ses « supersti-
tions », un monde fondé sur le pri-
mat de l’homme, occidental bien en-
tendu mais dans lequel les non occi-
dentaux pourraient se fondre, un mon-
de « parfait » en somme, guidé par
la seule boussole de la raison et des
Lumières. Gadamer, philosophe alle-
mand, élève de Heidegger, démontre
que « le plus grand préjugé des Lu-
mières,  c’est le préjugé contre les pré-
jugés et que l’explicitation du préjugé
peut mener à un plus grand niveau de
compréhension. C’est dans ce sens,
ajoute-t-il, que « le préjugé peut être
vu de façon positive ».

On ne saurait mieux dire la tyran
nie de l’universel et de l’imper-

sonnel, ordre inhumain. Contre lui,
s’affirme l’homme comme singularité
irréductible, extérieure à la totalité dans
laquelle il est contraint de se fondre.
Notons toutefois qu’il ne relève pas le
paradoxe apparent entre le caractère
absolu de l’homme-individu que con-
fère le modèle occidental et la réalité
de sa solitude. En revanche, ses tra-
vaux sur l’intersubjectivité, soit l’idée
que les hommes sont des sujets
pensants capables de prendre en
considération la pensée d’autrui
dans leur jugement propre, mon-
trent que celle-ci ne peut être attein-
te par un processus d’intégration,
encore moins d’identification avec
l’Autre, mais « par la création d’un
langage temporaire commun qui
permet au Soi et à l’Autre de regar-
der un objet extérieur aux deux »,
un processus que Gadamer nomme
« fusion des horizons ». L’attitude
des « anges civilisateurs » venus in-
vestir l’Afrique et l’Asie était on ne
peut plus éloignée de cette notion.
Les généraux de la coloniale se se-

raient probablement esclaffés à
l’idée de prendre en considération
la pensée d’un indigène, à chercher
à établir avec lui un langage tem-
poraire commun !
Le rejet de cet universalisme déchar-
né, dépourvu de magie, froidement
rationnel, n’est pas seulement le fait
des peuples colonisés. Les résistances
sont aussi venues d’Europe, pour le
meilleur et pour le pire. Heidegger re-
fusait un monde impersonnel, regret-
tait la disparition de l’irrationnel et
appelait à retrouver le monde, « une
enfance pelotonnée mystérieusement
dans le Lieu, s’ouvrir à la lumière des
grands paysages, à la fascination de
la nature, au majestueux campement
des campagnes ». C’est, toujours se-
lon Heidegger, « sentir l’unité qu’ins-
taure le pont reliant les berges de la
rivière et l’architecture des bâtiments,
la présence de l’arbre, le clair-obscur
des forêts, le mystère des choses, d’une
cruche, des souliers éculés d’une pay-
sanne, l’éclat d’une carafe de vin po-
sée sur une nappe blanche. » Heideg-
ger plaidait pour l’enracinement, défi-
ni comme éminemment positif.

Lévinas, tout en rendant homma
ge à Heidegger, est profondément

allergique à cette idée d’enracinement.
Irriguée par les nombreux penseurs
juifs qui ont contribué à son dévelop-
pement en Europe,  la philosophie
moderne est marquée par la tradition
juive, qui ignore l’enracinement dans
un sol natal. Il voit dans cette sorte de
nostalgie d’un monde ancien qu’ex-
prime Heidegger la tentation du pa-
ganisme, débarrassé de son avatar ido-
lâtre, la recherche du « sacré filtrant à
travers le monde », vision que nie
dans son essence le judaïsme. Levi-
nas prône la destruction des « bos-
quets sacrés » et appelle à la levée
du mystère des choses, à l’origine
selon lui de toute cruauté à l’égard
des hommes.
   A rebours de Heidegger, il encen-
se la technique, celle qui permet à
Gagarine de s’affranchir de la pe-
santeur, celle qui nous délivre des
attachements terrestres, des «dieux
du lieu et du paysage » dont elle
nous a montré « qu’ils sont des cho-
ses, et qu’étant des choses ils ne
sont pas grand-chose ». Levinas va
jusqu’à énoncer un certain parallélis-
me entre technique et judaïsme, l’ab-
sence d’enracinement de celui-ci le
rendant apte à accueillir celle-là,  qui
lui permet de se libérer des contrain-
tes et des attachements au Lieu.
   On ne peut ignorer la proximité, voi-
re la compromission de Heidegger
avec le nazisme. Cela n’enlève rien à
sa qualité de grand penseur, ce que
Lévinas lui-même reconnait. Les dif-
férences entre ces deux philosophes
abondent. Il en est une, précisément,
qui me semble particulièrement impor-
tante et qui nous fournira un lien avec
l’approche des philosophes arabo-
musulmans du Moyen-âge. Lévinas est
une figure représentative du grand
mouvement européen qui a commen-
cé avec les Lumières et qui fonde l’Oc-
cident d’aujourd’hui. Le paradigme
principal de ce mouvement est le ca-
ractère absolu de l’homme, de l’être,
placé au cœur de toutes les spécula-
tions. Il a débouché sur le système
démocratique européen (et étasu-
nien), fondé sur la garantie des liber-
tés et l’indépendance de la justice.
Constatons aujourd’hui que ce systè-
me connait de sérieuses difficultés,
économiques mais pas seulement.
L’Occident affronte ce qui ressemble
de plus en plus à une crise morale, une
crise du sens. Les préoccupations en-

vironnementales, le reflux de la vague
consumériste, les interrogations sur la
pérennité du modèle occidental, la
peur de disparaître, de se dissoudre
dans un monde dans lequel des na-
tions non occidentales émergent com-
me puissances alternatives, l’envie
d’ « autre chose », créent un senti-
ment de trouble, de précarité. Il y a
une sorte de disjonction latente entre
l’occidental et l’universel. Les réactions
sont de l’ordre du rejet de l’étranger
non assimilé, celui qui veut maintenir
les signes extérieurs de son altérité, son
nom, ses coutumes, voire son habille-
ment. Ce rejet s’accompagne de cris-
pations, de tentations de retour à une
sorte de fontaine originelle, un chemin
métaphysique qui remonterait de la si-
tuation actuelle vers les sources qui lui
ont permis de s’établir. Il y a un désir
de retrouver ce « quelque chose » qui
a été perdu en route, ce que la philo-
sophie moderne a écarté ou déprécié,
cette science des réalités qui échap-
pent au sens commun, Dieu, l’âme.
Ce « quelque chose » se nomme le
sacré, non pas le sacré contingent, tel
celui que porte l’absolutisation de
l’homme, mais le sacré qui l’interroge
depuis sa naissance jusqu’à sa mort,
la présence de Dieu, l’immortalité, les
fins de l’existence. L’expulsion du sa-
cré de la sphère collective a permis la
constitution de la société consuméris-
te, tendue vers la satisfaction matérielle
et l’hédonisme. Dans cette société, la
mort est taboue, le mot d’ordre est
« carpe diem », profite du jour, de
l’instant. Ne te préoccupe pas de ce
qui va t’arriver à l’heure dernière. Ne
t’occupe pas de savoir si une raison
supérieure a présidé à l’avènement du
monde. Heidegger n’était pas croyant.
Sa tentation le poussait plutôt vers le
paganisme dans lequel il voyait le re-
flet d’une sorte d’enfance de l’Allema-
gne.  Sa religion était celle du Lieu, du
sacré dont la Nature nous donne des
signes quotidiens tels que la beauté
d’une forêt ou la lumière diffuse au
travers d’un bosquet. Il n’est pas inter-
dit d’établir un parallèle entre la quête
du sacré de Heidegger et le tourment
des sociétés occidentales actuelles ta-
raudées par le désir inconscient de se
libérer d’une vision trop terrestre et
s’inscrire dans le mystère du mouve-
ment cosmique du monde.

Un mot sur la philosophie arabo-
musulmane : Al Farabi, Ibn Ros-

hd, Al Razi et quelques autres, nourris
des œuvres des philosophes grecs,
principalement Aristote et Platon, plai-
dent pour une approche rationnelle de
la foi. Al Farabi s’inscrivait dans une
approche résolument politique, assi-
gnant aux gouvernants la tâche de dé-
terminer l’ordre politique qui assurera
l’accomplissement du bonheur hu-
main. Il engage toutefois ces mêmes
gouvernants à connaître l’âme humai-
ne aussi bien que la vie politique. Il
laisse un maître ouvrage, Kitâb al-siyâ-
sa al-madaniyya, ou Le livre du régi-
me politique, qui inspirera grandement
Ibn Khaldoun. La controverse qui op-
posa Al Ghazali aux philosophes
n’avait rien d’un procès en sorcellerie.
Al Ghazali soutenait simplement que
la foi pouvait être acquise par la sensi-
bilité, pouvait être le résultat d’un élan
du cœur, ce à quoi Ibn Roshd ne s’op-
posa pas vraiment, se contentant d’ap-
peler à limiter l’étude et l’usage de la
philosophie à une élite intellectuelle.

Attardons-nous un instant sur Ibn
Toufaïl et sur son aura de mystè-

re. C’était un touche-à-tout, médecin,
mathématicien, poète et philosophe.
Tout ce que nous savons de lui est ce

qui est rapporté par ses commenta-
teurs et ses contemporains. Son œuvre
a en effet disparu. Il n’en reste qu’un
petit ouvrage émouvant, un roman
philosophique, Le philosophe autodi-
dacte, qui raconte le long chemine-
ment d’un jeune garçon, Hay Ibn
Yakdhân, (Le Vivant, fils du Vigilant),
abandonné à la naissance (ou sorti de
terre ?) sur une île déserte, vers la
connaissance. Il fait l’expérience de la
fin de la vie en voyant mourir la gazel-
le qui l’a nourri. Il commence par con-
naître le monde sensible qui l’entoure
et acquiert des notions de physique. Il
découvre la dichotomie entre UN et
MULTIPLE et il a la prescience de
l’existence d’une essence, ce qui
l’amène à la distinction entre la ma-
tière et la forme. Son regard se porte
sur les sphères célestes, corps finis, et
il y perçoit l’unité de l’univers.

Il s’interroge sur le fait que l’univers
ait eu un commencement dans le

temps ou s’il est éternel. Il n’a pas la
réponse mais il est plutôt en faveur de
la seconde hypothèse. Il cherche der-
rière l’ordonnancement du monde
l’être supérieur qui y a présidé. Son
aptitude à la réflexion intellectuelle
l’amène à la conviction que cette apti-
tude ne peut pas être enfermée dans
un corps. L’être humain doit se déta-
cher de la matière qui le leste et par-
venir ainsi à s’approcher de l’Etre Su-
prême. Hay arrive  à l’âge de cinquan-
te ans à s’élever par la force de la seu-
le pensée à la connaissance de la véri-
té. Ibn Tofaïl  le met alors en rapport
avec un homme, Asâl, qui est parve-
nu au même résultat au moyen de la
religion. Asâl, qui vient du monde ha-
bité, est la première créature humaine
que rencontre Hay. Il lui apprend la
parole, l’instruit dans la religion et lui
fait connaître les devoirs et les prati-
ques qu’elle impose à l’humain. Ils réa-
lisent tous deux que les vérités ensei-
gnées par la religion et par la philoso-
phie sont absolument identiques mais
que, dans la religion, elles ont revêtu
des formes qui les rendent plus acces-
sibles au peuple.

Ce long développement est révéla
teur de la particularité de l’Islam

d’offrir ces deux voies vers la foi, celle
d’Ibn Roshd ou celle d’Al Ghazali, celle
de la raison ou celle de l’émotion. La
culture musulmane a donc cette dou-
ble dimension, celles du sacré non
contingent et de l’universalité de la rai-
son. Ces deux dimensions ont toujours
coexisté. L’irruption de l’intégrisme les
a mises à mal. En fait, le fondamenta-
lisme musulman est né de la même
matrice que l’universalisme désincar-
né qui a cours en Occident. Tous deux
sont le produit d’un monde désen-
chanté, cynique, peu porté à la quête
d’un sens, qui méprise l’affect autant
que la spéculation intellectuelle. Tous
deux enferment l’homme dans un
corps de dogmes intangibles. La pra-
tique religieuse actuelle en terre d’Is-
lam a perdu sa bienveillante sollicitu-
de envers les derviches tourneurs et
les mausolées des gens de bien. Elle
rejette dans le même mouvement tout
questionnement et impose un mode
de fonctionnement unique, fondé sur
l’observance littérale des dogmes et
peu regardante sur les valeurs mora-
les. L’Occident a rompu avec la spiri-
tualité en la troquant contre une reli-
gion qui se donne pour seul horizon
la satisfaction ici-bas de tous les dé-
sirs, la suppression de toutes les bar-
rières ; deux tendances mortifè-
res… Il est frappant que la « reli-
gion » impersonnelle des droits de
l’homme et de l’absolu de la liberté
d’expression, en vigueur en Occi-
dent, rencontre celle de l’absolu du
littéralisme, marque de fabrique de
l’intégrisme musulman dans sa version
extrême, mortelle, dans le rejet du sa-
cré et la négation du mystère. Les mil-
lions de morts des expéditions colo-
niales menées au nom des Lumières
trouvent un écho sinistre dans le bal
des décapitations télévisuelles…



DÉTENTE
Jeux proposés par Chérifa Benghani

AEROPORT –
ANATOMIE – ANCRE –
ANON - ASSEOIR –
AVORTON –
BLESSER –
CHARPENTIER –
CHOSE - COBALT –
COMMUNISME –
COTON -  CROUPE –
DIPLOMATIE –
ECROUER – EPERVIER
– FEMME – FIBRE –
GALANTERIE –
GARANTIE – GUET –
JETER – MORCELER -
OIGNON –  PENDERIE
- PRECARITE –
PREFERER – PUREE-
RESPECT - ROMAN –
SCORE – SEMENCE –
SERVICE – SEVE –
SOUPE – TOURNURE
– TRANSITION –
VOILE.

Les 7 lettres restantes composent le tout de la charade suivante :
- Mon 1er est un durillon.
- Mon 2e est agréable à voir.
Mon tout est auteur de lettres anonymes.

Verticalement:

1. Nature qui a horreur du vide.
2. Affaire au poil.
3. Au devant.
Crème anglaise.
Dégagea.
4. Plus que parfait. Aussi vite.
5. Passage sur la grand’rue.
Scène du temps passé.
6. Médicament liquide.
Partie à pied.
7. Habitant du blet.
C’était un chausseur sachant
chausser.
8. Maison de maître.
Très usé à rejeter.
9. Personnel. Membre de socié-
té archiptère.
10. Rendues grâce à elles.

A. Avoir une vision.
B. Jeune anguille. Article.
C. En règle.
Et même.
D. Stériles.
Toute réduite.
E. Nez cassé.
Sourciller.
F. Ameublir.
En direct.
G. Base d’alliance.
A porté plainte.
H. Bête des arts et des let-
tres.
C’est-à-dire du kif.
I. Pliante ou… pliante.
J. Camus, mais dit au pif. Des
bonnes femmes à histoires.
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Poissons Poissons Poissons Poissons Poissons 19-02 au 20-03

Bélier Bélier Bélier Bélier Bélier 21-03 au 20-04

TTTTTaureau  aureau  aureau  aureau  aureau  21-04 au 21-05

Gémeaux Gémeaux Gémeaux Gémeaux Gémeaux 22-05 au 21-06

Cancer Cancer Cancer Cancer Cancer      22-06 au 22-07

Lion Lion Lion Lion Lion  23-07 au 23-08

Vierge Vierge Vierge Vierge Vierge  24-08 au 23-09

Balance Balance Balance Balance Balance  24-09 au 23-10

Scorpion  Scorpion  Scorpion  Scorpion  Scorpion  24-10 au 22-11

SagittaireSagittaireSagittaireSagittaireSagittaire     23-11 au 21-12

CapricorneCapricorneCapricorneCapricorneCapricorne     22-12 au 20-01

Verseau Verseau Verseau Verseau Verseau 21-01 au 18-02

Une importante décision
sera prise en toute connais-

sance de cause. Des répercutions
positives s’en suivront pour votre
entourage et vous aurez la chance
de pouvoir profiter tout de suite de
ces nouvelles dispositions.

Vous aurez la désagréable
impression déjà vécue

d’une trop longue attente inutile.
Vous aurez raison de croire que rien
ne se réalise sans peine.

Vous allez devoir discu-
ter ferme pour vous faire

entendre de votre partenaire ou
d’une connaissance au sujet
d’une affaire de cœur. Ne pre-
nez pas de décision à la hâte.

Ne vous laissez pas em-
porter par la colère pour

de petits détails sans importan-
ce. Faites preuve de compréhen-
sion avec votre entourage immé-
diat. Une très belle opportunité
de chance se présentera à vous
pour vous apporter une satisfac-
tion bien méritée.

Vous avez l’occasion ines-
pérée de pouvoir facile-

ment résoudre un problème qui
vous préoccupe depuis un certain
temps. Il ne faudra pourtant pas
faiblir face à l’obstacle car une dif-
ficulté imprévue vous retarde dans
votre progression.

La chance sera tout prêt
de vous. Il serait bon d’en

profiter pour essayer encore une
tentative hardie auprès d’une
personne qui paraît vous être fa-
vorable. Qui ne tente rien a rien.

Vous aurez une pensée
pour quelqu’un que vous

pensiez avoir oublié. Vous aurez
la certitude qu’un rapprochement
est possible et vous allez mettre en
œuvre tout ce qu’il faut pour
qu’une rencontre ai lieu.

N’hésitez pas à utiliser vo-
tre pouvoir de persuasion

pour obtenir ce que vous voulez,
même s’il s’agit d’une personne
importante. C’est le moment idéal
pour demander une faveur car
elle sera à votre égard dans de
bonnes dispositions d’esprit.

Il y aurait beaucoup à
dire sur un sujet très épi-

neux. Tournez votre langue sept
fois dans la bouche avant de
prendre la parole.

Faites très attention à cer-
tains signes et indices révé-

lateurs toute la semaine. Le moral
et la forme physique sont là et vous
avez confiance en vous. Votre esprit
inventif vous permettra de prendre
des risques pour montrer aux autres
ce que vous savez faire.

Vous vous sortez d’une
situation inhabituelle que

vous connaissez pour
l’avoir déjà vécue. Vous retrouvez
peu à peu vos points de repère.

C’est une lourde tâche que
de vouloir prendre en char-

ge ceux pour qui on nourrit des
sentiments profonds. Faites savoir
ce qu’il en est car il est temps de
vous libérer de ce genre d’asservis-
sement qui finit par vous peser.
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UN SI DIFFICILE
DIALOGUE DE PAIX

EDITORIAL

En Libye, il ne faut jurer de rien. La si-
tuation dans le pays demeure chaoti-
que, floue et aucune sortie de crise
concrète ne pointe à l’horizon. Deux

gouvernements, l’un installé à Tobrouk, qui re-
vendique la légitimité de diriger le pays après
les élections de juin dernier, l’autre à Tripoli,
qui ne veut pas quitter le pouvoir, soutenu par
une coalition de milices armées, les milices de
Fadjr Libya. L’armée, du moins ce qu’il en res-
te, est dirigée par un ex-général et s’est rangée
du côté du gouvernement de Tobrouk, et com-
bat férocement les milices de Fadjr Libya. En-
tre ces deux grandes entités politico-militaires,
la Libye est également otage d’autres groupes
armés, proches de l’Etat islamique, et notam-
ment dirigés par Ansar Charia, un conglomérat
de groupes rebelles touaregs alliés à des mili-
ces armées du Sud. C’est là, en quelque sorte,
l’architecture politique actuelle de la Libye où
les milices, lourdement armées, comme celles
de Fadjr Libya ou celles de Zenten et de la Tri-
politaine, qui ont le contrôle des terminaux pé-
troliers, ont pris un poids décisif sur les deux

Par Yazid Alilat

gouvernements. Pour autant, une lueur d’espoir,
mince mais réelle, pointe à l’horizon après le
premier round des négociations, sous l’égide
de l’ONU, qui se tiennent à Genève. Les initia-
teurs de cette démarche, qui rassemble pour le
moment les «politiques» des deux gouverne-
ments, mais pas les chefs des milices armées,
non conviées par l’ONU à ces discussions, sont
arrivés à un premier résultat positif. Un accord
de cessez-le-feu pour le moment respecté par
les groupes armés. Un agenda politique de sor-
tie de crise a été dégagé, vendredi à Genève,
entre les différentes parties et la reprise de ces
pourparlers est prévue la semaine prochaine.
Les chefs des milices armées, seuls en fait dé-
tenteurs de la décision de maintenir un cessez-
le-feu et le retour graduel à la paix civile, dé-
tiennent en fait la clé de la sortie de crise du

pays. Pour autant, toute la question actuelle-
ment est de savoir jusqu’où iront les groupes
armés dans leurs concessions aux politiques.
Une grande rivalité, pis, une animosité sans
pareille, déchire les groupes armés, en parti-
culier ceux de Fadjr Libya avec ceux des autres
grandes villes du pays. Certes, vendredi der-
nier, les participants à la réunion de Genève
ont annoncé leur volonté de mettre en place
rapidement un gouvernement d’unité nationa-
le, qui rassemblerait toutes les tendances poli-
tiques. Les discussions du second round, pré-
vu mardi à Genève, devraient se tenir avec la
majorité des forces en présence dont des re-
présentants des milices. Pour les pays de la ré-
gion dont l’Algérie et les puissances occiden-
tales, qui ont précipité la chute de Kadhafi et
provoqué cette situation de chaos, la sortie de
crise en Libye, et donc une entente «des bra-
ves» entre milices armées, ne peut être envisa-
gée en dehors de la solution politique, un dia-
logue national sans exclusive. Mais les grou-
pes armés proches de Daech peuvent mettre
en danger le semblant de calme dans le pays.

uméro 1 du marché d’équipe-
ments et de matériel BTP en Al-

gérie, Hyundai Motor Algérie (HMA)
termine l’année 2014 avec pas moins
de 1064 unités commercialisées. Avec
un taux de croissance de 125% par rap-
port à l’exercice 2013, le distributeur
historique de la marque Hyundai Hea-
vy Industries (HHI) enregistre ainsi sa
meilleure performance depuis 1998,
année du début de l’aventure avec le
constructeur Sud-Coréen. Sur un mar-
ché global en baisse (-26% sur les dix
premiers mois de l’année), les ventes
de HMA ont augmenté de 70% durant
la même période. Grâce à son nouveau
positionnement et à la refonte de son
offre, HMA a réussi, en peu de temps,
à bouleverser le marché des Engins,
tout en s’installant à la première place
du podium. Le spécialiste des pelles hy-
drauliques confirme ainsi sa supréma-
tie sur ce segment et s’est arrogé par
l’occasion la part du lion sur le segment
des chariots élévateurs autopropulsés.
La satisfaction des clients et des parte-
naires a été la principale préoccupation
du Top Management de l’entreprise,
qui, pour ce faire, a misé en priorité sur
la fidélisation et la qualification des per-
sonnels. Pour l’année 2015, la filiale du
groupe Cevital compte bien maintenir
sa position de leader et de partenaire
privilégié, en mettant à profit une con-
naissance du marché incontestable, une
gamme élargie, un service de proximi-
té et une pièce de rechange fiable.

actrice égyptienne Faten Hamama,
une icône du cinéma arabe et ex-

femme du célèbre acteur Omar Sharif est
décédée samedi à l’âge de 83 ans, a indi-
qué à l’AFP son fils. Tarek Sharif, né de
son union avec Omar Sharif, n’a pas pré-
cisé les raisons de son décès mais l’agen-
ce officielle Mena a indiqué que «la gran-
de dame de l’écran arabe», telle qu’elle
était surnommée, a souffert «d’un problè-
me de santé soudain qui a entraîné son
décès». D’après Mena, elle avait déjà été
victime «il y a plusieurs semaines d’un
problème de santé qui avait nécessité son
transfert à l’hôpital» avant de rentrer chez
elle. Mme Hamama n’avait pas encore 10
ans lorsqu’elle a commencé sa carrière
au cinéma. Elle est apparue dans une
centaine de films et a travaillé avec cer-
tains des plus grands réalisateurs égyp-
tiens, dont Youssef Chahine. Elle a par-
tagé maintes fois l’affiche avec son ex-mari
Omar Sharif. Le couple avait par la suite
divorcé en 1974 alors que l’acteur, déjà
célèbre en Egypte, lançait sa carrière à
Hollywood. Mais cela n’avait pas empê-
ché Omar Sharif de la décrire comme le
seul amour de sa vie. Le couple reste jus-
qu’à ce jour l’un des plus glamours et les
plus charismatiques du cinéma égyptien.

oredoo lance à compter de ce di-
manche, la 9ème édition de son

concours «Media Star», le 1er concours
journalistique algérien dédié aux TIC,
devenu au fil des années un évènement
fort attendu par les professionnels des
médias algériens. Considéré comme la
première compétition journalistique
devenue incontournable sur la scène
médiatique algérienne, le concours
Media Star connaît un succès de plus
en plus grand qui se traduit par le nom-
bre sans cesse croissant de participants.
Destiné aux journalistes professionnels
des différents supports médiatiques
(presse écrite, électronique, radiopho-
nique, télévisuelle et agences de pres-
se), le concours Media Star récompen-
se les meilleurs travaux dans les genres
journalistiques suivants : reportages,
enquêtes, articles d’analyse (commen-
taires, éditoriaux et chroniques), les il-
lustrations de presse (dessins, caricatu-
res, et photos) ainsi que les productions
radiophoniques et télévisuelles traitant
des questions relatives aux Technolo-
gies de l’Information et de la Commu-
nication (TIC), de la problématique liée
à leurs usages sociaux, économiques et
culturels ainsi qu’à leur développement
en Algérie. Les travaux soumis doivent
être publiés ou diffusés entre le 28 mai
2014 et le 19 mars 2015.

u moins 35 soldats ont été
tués samedi soir dans le crash

d’un avion militaire dans le nord-
ouest de la Syrie, lié à de mau-
vaises conditions météorologi-
ques, a annoncé l’Observatoire
syrien des droits de l’Homme
(OSDH). «L’avion a percuté des
lignes à haute tension à cause du
brouillard près de l’aéroport mi-

e journaliste Abdelkrim Djâad est
décédé hier dimanche à l’hôpital

Cochin de Paris à l’âge de 65 ans suite à
une longue maladie, a-t-on appris auprès
de ses proches. Le défunt a eu une lon-
gue carrière de journaliste. Il était rédac-
teur en chef du journal «Algérie Actuali-
té» dans les années 1980 et a été cofon-
dateur du journal «Rupture» avec le re-
gretté Tahar Djaout en 1993. Le défunt
avait également lancé en 2004 le journal
«Le Nouvel Algérie Actualité», avant
d’exercer comme chroniqueur au quoti-
dien l’Expression. Marié et père de qua-
tre enfants, Abdelkrim Djâad est égale-
ment auteur de plusieurs ouvrages.

n kamikaze s’est fait exploser dimanche avec
son véhicule dans une gare routière de Potis-

kum, dans le nord-est du Nigeria, faisant au moins
quatre morts et 48 blessés, ont déclaré des sources
policière et hospitalière à l’AFP. L’attentat n’a pas été
revendiqué pour l’instant mais Potiskum, la capitale
économique de l’Etat de Yobe, a déjà été plusieurs
fois le théâtre d’attaques perpétrées par le groupe
islamiste Boko Haram. Selon plusieurs témoins, l’ex-
plosion a secoué la gare de bus de Tashar Kunne, en
périphérie de la ville, vers 10h30, quand le kamika-
ze s’est précipité, avec sa voiture, vers les cars dans
lesquels des passagers étaient en train de monter.
«Un kamikaze s’est fait exploser dans sa voiture dans
une gare routière», a déclaré un policier dépêché
sur les lieux, «nous avons évacué quatre corps et
48 blessés» a-t-il ajouté. «Nous avons reçu cinq corps
dont celui du kamikaze», a également déclaré à
l’AFP une infirmière de l’hôpital général de Potis-
kum, sous couvert d’anonymat.

e ministre de l’Habitat, de l’Urba-
nisme et de la Ville, Abdelmadjid

Tebboune, a procédé à un mouvement
dans le corps des directeurs généraux
des Offices de promotion et de gestion
immobilière (OPGI) qui a touché plus
de la moitié des directeurs, indique di-
manche un communiqué du ministère.
26 directeurs généraux d’OPGI sur un
total de 50 (52%) sont concernés par
ce mouvement. Trois directeurs ont été
mis à la retraite tandis qu’il a été mis fin
aux fonctions de deux autres pour leurs
performances négatives. 13 autres ont
été mutés vers d’autres wilayas.
 Dans le cadre de cette opération, huit
jeunes cadres ont été promus pour
leur «compétence professionnelle»,
ajoute le communiqué. Ces change-
ments à la tête des OPGI intervien-
nent suite à la rencontre d’évaluation
du secteur de l’Habitat qui a eu lieu
la semaine écoulée et qui a été con-
sacrée à la présentation du bilan du
secteur pour 2014 et le quinquennat
2010-2014, ajoute la même source.
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n impressionnant convoi de
400 véhicules militaires

tchadiens et des hélicoptères de
combat ont pénétré samedi au Ca-
meroun avec l’objectif de combat-
tre le groupe islamiste nigérian
Boko Haram, contre lequel le pré-
sident tchadien Idriss Deby a ré-
clamé une «coalition» des Etats
d’Afrique centrale. Le convoi a tra-
versé en fin d’après-midi le pont,
surplombant le fleuve Chari, qui
relie la capitale tchadienne N’Dja-

Le Tchad demande une
coalition contre Boko Haram

mena à Kousseri, la ville fronta-
lière du nord du Cameroun, qu’il
a traversé. Il est composé de 400
véhicules environ, selon une sour-
ce militaire tchadienne, parmi les-
quels des chars, de véhicules blin-
dés ainsi que de nombreux pick-
ups transportant des soldats. La
veille, au moins deux autres con-
vois militaires avaient quitté la ca-
pitale tchadienne en direction du
sud mais en restant en territoire
tchadien, pour sans doute franchir

la frontière près de Maroua. Le
Tchad a aussi déployé à Maroua
«plusieurs hélicoptères MI-24» de
fabrication soviétique.
  Le président tchadien a accom-
pagné ses troupes jusqu’à la
frontière, assurant qu’elles se-
raient «opérationnelles diman-
che». Il a aussi appelé les pays de
la région à former une «large coa-
lition» pour lutter contre la mena-
ce de plus en plus dangereuse que
constitue Boko Haram.

U

4 morts, 48 blessés dans un nouvel
attentat-suicide au Nigeria

U

35 soldats tués dans le crash
d’un avion en Syrie

A litaire d’Abou Douhour», dans la
province d’Idleb, a indiqué l’OSDH,
selon qui l’avion transportait des mi-
litaires ainsi que du matériel militai-
re et des munitions.
  La branche syrienne d’Al-Qaïda,
le Front Al-Nosra, a en revanche af-
firmé sur Twitter avoir abattu l’avi-
on, et le groupe mis en ligne des
photos de l’appareil détruit et de

personnes tuées dans le crash. Les
médias officiels ont également fait
état de l’accident, mais sans don-
ner de bilan. «Un avion cargo de
taille moyenne s’est écrasé la nuit
dernière lors de son atterrissage à
l’aéroport militaire d’Abou Douhour
en raison de mauvaises conditions
météo et d’un brouillard épais», a
indiqué l’agence officielle Sana.
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